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plus de 200 morts dans un tremblement de terre au Japon
%

Londres enrégistre une 
torte augmentation dans

le recrutement militaire

Un violant séisme sème la mort dans la 
riante péninsule Izu.— Destruction do 
près de cinq mille édifices

Le Canada a 
triomphé de ses 

concurrents
(Presse Canadienne)

Toronto. 26.—Ls Cissde • rem­
porté tstb vlelsirt Méf à l’a*- 
poiitiss rayais d'hlvsr iss ehsvavx.

Av«e soi vlesx Bseéphtle. sur 
bm plet# fllfflcMe le mijer R. 8. 
Tie ml*, do féqtlpfl dé sâst de »’«f- 
mrr eontdlesno ■ rampsrté Iss 
Honnear* du profftiemt «nMItsI. 
e. Lo major M. D. Chtmhtrlsis.

«et Etats-Unis, msnté ssr Dlck 
Wartnf. s# cdsssa deexlème. et 
, Alletnsfnt. troltléaio. Le quatrlè- 
n prix fut remit à Chamtertatn.

K BOULEVARD
nUMNIDA

La grande voie carrossa­
ble de l’Atlantique au Pa­
cifique est décrite à l’as- 
• iciation du tourisme
hier.

Le Secrétaire

(Dernière heure) ! choc sismique a détruit ou ad*
Tokio. 26— Au moins 2 I 5 ' rieusement endommagé 4,500 

personnes ont été tuées et plu- édifices d'après un estimé offf- 
sieurs centaines blessées, aujour- c’el. Ce tremblement de tarre 

. d'hui, dans l'un des plus désas n'a fait seulement qu'accentuer 
G Etat treux tremblements de terre sur- les secousses préliminaires qui

nnur le miArrP Hit mu» 71 vcnu8 au JaPon depuis le désas- eurent lieu dans cette région de- 
pour la guerre ait que u tre de ,923. j pUi, le 10 novembre.
p. C. des nouveaux sol- Ravageant une vingtaine de | Alorp que les communicationa

petites villes et villages dans le sont partiellement rétablies danfl 
dats sont des sans-tra- nord dv. la péninsule d liu, à la partie ravagée, qui se trouuu

4.03 heures a.m., (2.03 heures à 125 milles au sud-ouest d'ici.
vail.

(Prekie Canadienne)
Londrta, 28.—Le recrutement mili- 

I taire s eubi, ou cour* des trois der- 
j niera mois, une f^rte uugmenlation sur 
la même période l'an dernier. T'est c**

| qui a été expliqué hier en t'hambre 
de» Communes par Thon. Th-mwis Shaw, 

j secrétaire d’Etat pour la Guerre.
I<e aecrétaire montra que le recru- 

I tentent t«*ta! avait augmenté, mais que,
[cependant l'enrôlement dan* l’infan­
terie avait »ubi une légère diminution. 

Soixante et onze pour cent de 
i ceux qui entrèrent dan* les rangs de la 
I marine ou de l’armée pour l’année se 
terminant le 30 septembre, étaient de* 
sans travail. “Il n’.v a pas pénurie de 
recrues, souligna M. Shaw, mais la 
principale difficulté vient du fait que 
les conditions physiques sont diffi­
cilement remplies, fin est encore plu* 
sévère qu’avant la guerre sur les qus- 
lités physiques des soldats. Le régime 
militaire a été tellement profitable 
aux recrues que celles-ci ont gagné 
en moyenne huit livres et quart les six 
premiers mois.”

p.m., temps de l’est, hier),

MME PRETE 
A S'ENTENDRE 
AVEC MOSCOU

La parade traditionnelle du lord maire de Londres

»’* * * ’ ^ 1 ’

y

le les autorités ont commencé Ht 
' dénombrement tragique des 
! morts.

Le ministère de l'Intérieur 
annoncé, hier soir, un total de 
215 morts tandis que l'agence 
de nouvelles Rengo en a compté 
de son côté 2 19.

•00 BLESSES

Tokio, 26. — Un* oommoii >n t*r-
r«*tre a seme la deatrucMon et la 
mort dans la partie nord de U bells 
péninsule d'Isu, à bonne heure hièr 
et la longue list* de* mort» augmenta 
san* cesse avec le* rapporta qui pss- 
viennent des diverse» régions déva# 
tees.

Le gouverneur de Sh.tuoka. qt# 
comprend la péninsule dT:u «*tiri4J 
que plu* de 187 personne» ont perdu 
la vie tandis que 800 autres auraiaat 
été blesaées-

Le chef de police da Kumasu rapt 
porte 1Ô5 morts dans un jeu* oUtfict.

37 pefjor.nas

L’ANGOISSE 
DANS PARIS

P ee.se Canadienne»
«t -n-pag ,26- - La grande voie car- 

^-»d»c proposée de l’Atlantique au Pa- ' 
f que \ été décrite aux déléguée à la 

invention annuelle canadienne d# l’As- | 
at on du Touriame comm# devant 

■ -e un unmenss boulevard pavé. Le mai- J 
Ra'.pl». H. Webb, de Winnipeg, a dé- 

.a-é W*. maire* de toute# les villes 
le 'nueet svaimt r*çu raesurmnee de 

pert du premier ministre Benaatt. 
i * > gouvernement participerait k ït 
fmp.etion de cette route en souscrivant 

'our cent de* dép^peee. Le maire a- 
«ut» que le premier ministre Bennett 
rait *jsr déclaré que d’ici dix an* cet- 
- irsnde rçute serait pavée des Mari­
nes à a tVombie Anglaiee* A la fin

I** stances, hier aprèe-MUd*. les de!é-_ , ,, mjsii
• « - 11 t le choix de leum officiers 1 htu^ur df 11 ^ td* deuX *OU 
. - a nouvelle année. L’honnrable ju-;ces et un quart et augmentant d au- 
:• \ K Arsenault, de Charlottetown, tant l’anxiété des Pansien- 
i c'u préeident à l'unenimité. L^s 
i.trs officiera élue sont: <»eorgc-î.

Victor.», premier vice-pré«i 
l*r « -C. Hele, Toronto, 2e vice-prësU 
b" le col. C.-G. Poulette, Winnipeg,
.» -05 dent; Gsorge-A. McNapiee,
t'-ntresl. secrétaire-trésorier. Direc-
'u— MM. J.-C. Black, Fredericton. 

n - B . ' f. Gonter, Montréal, le col. 
f L. Boulanger, Quebec; L.-W. Fra 

H*’, fax, C B. Foster,

L'Itali* fascist* conclu­
rait un# antsnts corn- 
marclals avec les farou- 
chss communists#.

Rome 26— La possibilité de voir 
l’Italie fasciste et la Russie commu­
niste marcher la main dans la mtm
vers un nouveau développement com-!^« nombre comprend

par la combi- mortes • Niaryana à huit milles su
naison de vastes approvisionnements sud-est de Miehima ... .. . ;

Il a été impossib.e iesi’ir kg; 
nombro exact des morte é~art djnné , 

, , V. nm i manque de communiquions entre,.n.r.vu, h,.r p.r « 0b„rv.teur, qa l ^ Qn ^
uivent d» oei a con *r'rc i sait pa, encor* ce qu’il ».i. «<iv.no

Milan .v.nt-h,.r. entre D.n. G .n- lu ^ ^ iud ^ ^ ^ ,
ministre Italien de. Affaire. EU.»- >u,t Un(Jjs !

dere. et Maxim L.tvmoff corami,a»i- d Atafni M.g,ok, ml Snu„nki
r* ro.se de. Relation, Etr.nf*r.. C.. I ^
.tv.-^r.A.ur. nrétandent que 1 IU1,€ i Bl€n que ]fg irwlsf s ent

mentionné Mishima comme î épKea-

mercial international 
naison de vastes ap 
de matériaux bruts avec un outillage 

anufacturier des plus modernes était

T'epu v de* siécl*», alors qua Dick
du lord maire est l’un* de»1 principales féte« d* Londre* 
fut nommé à co posta l^a vignette de gauche représente 
sspériaure da droite, la nou *‘»u lord maire, sir William 

terflow ; la vignatto du bas, >a e.éphants de* Indtv

da U capital* angla^e. partfla annaa,l« 
im Phena Ho* ,

hitington retourna à Tendres avec son chat pour devenir lord-mair
Ces photo» furant prises quant! V nouveau ,ord maire, « r w
» char des produits anglais «.uivi des chars canadiens at austra lens ; ^ * vigna»# 
l’hene Heal ; (le troisième de la gau-'hM av < *nn pr/-d^»v.«ffur, • r W am W'a- 
qui on. causé une panique au cour» de cette grand* parade.

L# nlvsau de la Seine 
continue de s’élever et 
les Parisiens rsdoutsnt 
de graves malheurs.

Paris. 26—La niveau de la S*ire 
continue à s’élever hier atteignant

observateurs prétendent
n’a pas eu peur du ‘dumping ’, et qu’el m€TU,onne com™
le est même anxieuse de se procurer ' ^ <ju trwnb|f,m#nt ^ t#rrei ^ gn. | 
des matériaux à bon marché. La drmt de jonction de chenue de fer nf"
si* qui a conclu des arrangements a- gemb»e pa> mxo\r «té très efiacté. * 
ver ITtalie en août dernier pour 1 a- , jjjn piugitupg endroits las fiamm*’ 
chat de tl^.OOO.OOO de marchandise? blutèrent augmentant considérah'e

ment les pertes matérielles.
Toute la zone affec’ée par le Item-

marchandise? 
manufacturée» en Italie durant 1930 
1931 songerait maintenant à écouler

Boyd et Connor sont l'objet 
. d'une belle ovation hier à

l'aéroport Dufferin, à Toronto

Quoique la banlieue aux deux ex 
trémités de la ville soit affectée les 
ingénieurs ont déclaré hier soir qu’un 
niveau de 19 pieds peut être atteint 
avUtit que les édifices du centre de la 
ville aient été évacués. Et la Sein# 
aurait à s’élever davantage pour ré­
péter le désastre de 1910 parce qu’a 

Jors son niveau s’éleva à 28 pieds hau-
Montréaî; |teur qul n’av,llt P## é,é *tteinte df

scs matériaux brut? en La ie

Les économistes font remarquer que 
le» commandes russes vont faire mar­
cher les fabriques italiennes pendant 
que ITtaiie se prépare à développer 
son commerce avec l’Amérique Lati­
ne Ils disent qu’elle ne peut se tenir 
dans une bonne position financière 
qu'a la condition de développer son 
commence et son industrie La seule

blement de terre avait me papula Toronto 
tion très dansa.

Dans le village de Xâkauua, près de 
Mishima, dix personnes furunt tuéor 
et cinquante autres blessé»?. Pans un 
autre village voisin, celui d Nums 
zu, une personne fut tué*, une autre 
blessée, et un incendie aclata-

Le seisme était apparemment le 
point culminant d'un# série de »e-*ou* 
s*s qui avaient été ressenti** rècf’o

C6. - Le- capitaine Err^l 1 Tu, 
Boyd, 1« premier Canadien a survoler l dmt» 
l’Atlantique de l’ouest s ast «c om 
pagné de sa femme, de «a fillette *v 
de son compagnon. * »*utenant Har 
ry Connor, est arrivé hier a l'acropa-t 
Duffann à 3 00 p.m venant de l’a« 
roport S-t-Hubert de Montréal

L* Columbia qu a franchi ■» ! •-
tance de Montreal s Toront'-, *o.*
330 milles, en 4 heure» et r,:i mmu

les deux av.ateurs furan’ c«n 
l’hôtel de ville ou M. Sum 

merville les reçut officiel’emant e’. 
remit à Boyd un »crvic* ds cout-lle 
ne en argent et m Connor une mcnt'r 
bracelet en or.

lie vent et la net *e ont empêche 
plusieurs piiotes d’ailer a ln relïcon 
tre du Columbia

Un agitateur soviet accuse 
Poincaré et Briand d’avoir 

été mêlés à la conspiration
Ce Hus.se, un de* huit accusés d'avoir ourdi le com­
plot. fail une confeshion complète hier devanl qua­
tre jiiKCfs — l,a foule manifeste.

chose qui n'irait pa» entre les d*ux rnent dan? la nord da la péninsule tes, i dû faire fsce a de» vont %

no R.-W. Wigmor*, St-John, 
H Wheeler, St-Jov te, Qué.

N.-B.; Pu'*
F..ç. ! Les sous-sols le long

- r Ottawa; J.-Gordon Smith, Vie-i commencé a être envahis par 1 eaj 
- -a. W. Johrstan. Montréal; J.-E. hier et les pompes ont été mises en 
i k Toronto; H.-B. Shaw. Winnipeg; ' opération sur le quai d'Orsay. Pen 

har'.e* H. W>bst*r, Vancouver, G. Mor ' dant ce temps à Passy où les rem 
D" Montréal; la mair* Bert-S. Wemp. biais sont peu élevés on commença k 
Tv”'-'", J.-B. Hsrklr. Ottawa; J.-H ««jifier des d gués au moyen de tacs 
Hoi—». Saskatoon. Saak.; S.-J. Smith, j ^ cjment tandis que devant la Cham- 

Calfary, John

pays ce serait la situation du blé LI 
talie s’est efforcée de produire tout 
le blé dont elle à besoin et elle ne 
verrait pa* d’un bon oeil 1 importa 

I tion de grain. Mais comme le blé de 
ouais ont ,H *e vend à très bon marché

r*ef J H Hanna,
B u' Edmonton.

V Hele. de l'Ontario, déclara que 
’w M. Henry, qui a agi comm* pre- 
r »’ m.nisbra intérimaire, avait dit aux 
♦♦-.eg,,* de* différente* municipalité? 
r raies qui voulaient que la route paase 
»-r leur territoire que la province était 

a conatruire la route en différen- 
»wt.iona. Una de celles-ei ira vers 

’>u*»t «n partant de Cochrane, ae dlri- 
p*-. vers Ragmakasing et H*anst et 
■ >u*-'v. aussi ver» l’ouest, du Sault Ste­

ad ucllomcnt et que l-s approvision­
nements italiens de blé ne sont pa* 
considérables, il se peut qu un nrran 
gement s<»it mnelu suivant lequel 1 1 
talie ne mettait pas de restriction sur 
le* importations de blé russe avant 
que se? propers approvisionnements

l’Tzu. La région d* Mishima i resrer 
ti environ trois eenta seousses peu 
violentes chaque jour depuis !» 10 
novembre. Ces secousses furent si 
vies d’une autre plus cjnsidéronlc 
lundi aiprès midi..

I«a péninsule d’Tzu 'et. renomrr.f' 
pour ses sources chaudes.

ksr* v«r» la nv© nord du Lac Supé Belgique et la pluie continuait k 
ffvr Les deux routes auront leur jonc-, h#ttr<l g|jr i»Eur0pe déjà fi aff<
fcor I Tuelquaa mllWs de distance, prèe ; par d^f f)f)U j^^streu*

hre des députés on utilisa le? pierre* „irn( «ttaint une certaine expansion, 
qui doivent servir de fondation au . j^ journal Oiornale il’Italie, dont les 

' ont de la Concorde, pour édifier un #rtioi** sont souvent d'inspiration offi 
I mur temporaire j * iol|e. a commenté la conference CJran-

jd Litvinoff en disant que la Russie 
VIVE ANGOÎ8SE ! malgré son programme d’industrialisa

1 tion demeure l’un d»»s plus grands pro 
Londres. 28—Les chaloup«s a ram*» dneteura de matériaux bruts 

sillonnaient les rues de la banlieue
d* ara Mtr aoif 1«» équipé* d’hom- ------------------ -
mes travaillaient à réparer les digue- 

le long de^ rivières de la
' ^ s’a •

ffertée

rompues

'• '* 'litière ** Manitoba. j' ^ B*jrique B «té la plus éprouvée
A ’ -sut dt la convrntion hier soir. ont ét# ruin«„ trou-

e* de Agnès ont ascifté à un grand ban 
l-ie* d^nné m Itur honneur. Iji plu
p«n quitteront la rillt aujourd’hui.

peaux noyés en grand nombre et se- 
champs sont inmergè? et des millitrs 
d’hah'tant* sont san? abris.

L’eau a envahi le vaste hôpital de 
Namur et le* malades ont dû être 
transporté* aux étages supérieur*. Le* 
champs de bataille au? environ? de 
Nieuport ont été inondé» *t le» du­
nes qui protégeaient les terrains ba* 
des frontière* françaises jusqu’en Hol- 
Itndegont été rompues en maint» en­
droit*.

La situation était alarmante à P» 
ri? U Seine dont les eaux avaient 
déjà atteint un niveau alarmant, a 
continué à monter, se déversant dan» 
la banlieue de Paris et pénétrant tre-

La tempêta retarde 
les recherches de 
l’avion de Burke

i Pree»e Canadienne!
Vancouver. C. A.. 26. - Des venta 

violents, aidés d’une tempête de nei­
ge oui empêché le pilote L E Sas- 
son. de la Treadell Yukon Company, 
de retourner à l’endroit où il avait 
aperçu l’avion du capitaine E. J. A. 
Burke, qui avec deux compagnons

UN MYSTERE 
A ECLAIRCIR

Cv#st csVul qui plans sur 
la mari <f un nommé 
Jsan • Baptists Arbour 
trouvé carbonisé près ds 
r Assomption.

•ents.
M. e' V™» J ! B pr'A m

mère ; sa? trois autres nefar.te, B»> 
12 ans. Kath een, 11 et Honor. S. .on
frère et sa dame. M et Mme Norma’: 
Royd, étaient a l’aéroport pour soi 
haiter la bienvenue au héro-

Le-* aviateurs ont reçu une beJle 
ovation à l’aéroport par 1» t »u ? qu 
s'y était massée. Les parent, le pro- 
maire Summerville et de* mst^ur 
souhaitèrent 1* bienvenue a Boyd et 
s Connor.

3 PROVINCES 
SURLAUSTE

COLLISION
MARITIME

l'Union de?
intervention
Républiques

Lo Princess Elain a trap* 
pé st coulé Is Merryla la 

nuit tfsrnlèrs au mllisu ♦“ 
du brouillard.

Preaee < anadienne)
7 M lue ou, 26 La'*nid Ramain, l’un de? 
huit rusée? accu/e* d avoir ourdi un 
complot pour amener une 
m i H tai re dam 
Soviétique*, a 
plete, hier.

Han* sc* deux heure* et demie d 
i*moratoire, 1 plaida coupable 
la 11» *e de** crime*

n rg * auClinacte d’accu-atinr 
le e«f* complice?.

T levant quatre iges Ramain fit des 
•* .ela* i>n« ^-u-ationnellea du niêrn# ton 
indifférent, a* u.-ant Raymond Poincaré, 

fa t une confession com- de h ra «. Anatide Briand, de ministre 
df Affaire? Etrangère? d»» France et 

Angleterre, d’avoir mie leur Intel! i - 
toute aervue de» légions roumainen

•t polo n a lata pour une intervention qui 
avait été projetée pour l’cté dernier.

Il retraça toute l’hiatoire de la eons 
piration prefrnd’je riepuMi se? débuts. Il 

a, I t que de» ronférrnre? avaient été t«- 
[ mire aver de- représentant* de* gén4- 

a’.e ,m»« de l'armé»» frança'ee.

« ►

dont le chargeait

L’époux do la 
victime donnera 
sa varsion
^tréa!. fg. — John Devnitrovitr*.

***=* d* la femme qu'on a troarée 
►»ne dans leur chambre à MPI rue 
V?trv.T>ame-oueet, jeudi dernier, et 

est d;*T>eni immédiatement après 
* trugédie, fut ramené hier à Mont-, _ ____

par Hnapeeteur Foucault et le ser_ m* dân!l ,a Tiiir Le» pompe» ont ét* , commençait à manquer dan.
r^t-déteetive Therrien. Il assistera >n activité toute le j^mée et la iril-1 ^rvoir. Tl retourna à Wh-te Horse 

■wjoBfd'hui
éu coroTia? Pfi
’74rHI , i1................."--------- --- |fat r.Tion i» Burkf

témoin s’est rendu à la police de pue».

L'Assomption. 26.— Des chasseur 
ont trouvé dimanche, dan» un bo­
de St Gérard de Majella, le corp* d’un 
homme que l'on croit être Jeen Bap­
tiste Arbour, vendeur de plente? m»- 
dacinalee La victime avait la tête fra 
cassée et le corps a demi carbonisé 
reposait sur un bêcher éteint. Trans 
porté à St Henri de Mascouche, le ca­
davre a été l’objet d’une autopsie pra 
tiqué* par le Dr Rosario Fontainr. 

manque à l'appel dans le district ne m^erjn L'enquête du coron-r
la rivière Laird depuis !• 11 octobre # 0Uv*rte pour êtra ajourné» un
dernier. peu plu* tard. C’eat la police provin

, .. . 0 . ! ciale qui a annoncé la découvert* du
Ttasson a oca » *",>n r <-adavre qui l'on croit être celui do

i .nviron 50 m,.V. .u noH da « J..nArhour
Wolfe a l’embouchure de la rivi*re 
Laird. Il ne put atterrir à cauae ùj 
terrain et aussi parce que l’essence

son rê­

ve Therrien. Il assistera #n activité tout* la j^frnee ev . - servoir. i r x u cun* trace de lutte
k U rtpriw d, V.oqokt. 1, . ..t t-n.» prU, à tout. dT,nt«.ll- Yukon, rt roulât «pr.ndr. »'« •« ,„ ,nYironi
Print, 4,i r.r.lt mionm». t*. btw, qa* l„ commun,r.t.on. <Ur, rwhtrchM *t .mcrr.r .ur un r*'» ,, Tjrt,m. ,v.it
„1#r ’ u Till, n'»i»nt p«» encor, M rom- lue, k IS mill*, •nriron d ok i! ,p r ^ <lnI j.

d’^buT», dimanche, qui avertit immé- ! 
d i*.^*nt la police de la métropole 

Tispecteur Foucault partit pour le 
r«*enef pour Henquète afin d’avoir ss 
T#r,'®h eur ce qui eet arrivé le «oir 
** femme fut tirée dans la poitri- 
*• *t mourut avant qu'on pût lui don - 
rfr premiers eoins.

A t fri V4« A A 1a aa1ij>a mnr U. liane, dien à

Notre blé à 
la France ?

Presse Canadienne)
26.— Le vent* du blé cane 

la France a été. croit-on,

Puia avec Joe Walsh.

La police a déclaré qu* c’eet la pluie 
qui. en éteignant le bêcher, a amenC 
la découvert* da ce qu'elle croit être 
un meurtre. Tomme fl n’y avait au 
cun* trace de lutte, ni de sang da •» 

e# croit encor» q ie 
été tuée et transpor- 

bois de St-Gérard 
j Majalla pour y être consumée. Reji 

coureur * ’• ^^té gauche du défunt 'awit été ai­
des bois, Wasson voulait •* rendre • 
pied »ur les lieux.

Enfants brûlés

Ottawa a fait connaitr# 
offVci#ll#m#nt I#b mon­
tant# alloué# pour lot 
travaux pour romédlor 
au ebèmago.

Ottawa 26 — td» liste de? travaux 
pour remédier au rhôniv-’ opo - u 
vée hier p*r l’hon. (i T>. K»>ert?on. 
ministre du travail, poui*voit » :'
construetion de pont» et de ro jcea et 
â l’éliminet on de trave- - s nivesn 
au coût totail d? «1.706..*69 97. 
travaux se feront dan* V* Jrtw.nre* 
de Québec, de 1* No|v»lle v;->?«o et 
du Manitoba. Un bon nombre d it’m 
est dest’né aux routa» njfi >n*ie 
dans la Nouvelle-Eco*«c. plu’ gros 
travail se fera h Hu 1 ou un pont de 
1300,000 sera construit 'LUT îx ri : 
vière Gatineau. On a .sutorn* féfiO i,f*r. 
da travaux pour la seule v lie de 
Québec.

Le travail devra être entrepris par 
les municipalités qui auront la con- 
tribut on des gouvernenen » provin­
ciaux et du f20.ooo.ooo. • loué p»r 1a 
fédéral pour remédier ru rhêmsg?.

I>ee villes suivantes iaéb- , $1 < • 
000; Tro.s-Rivièree. |120.0>», Ahe-- 
brooke, $11)0,000; f hiceatim;. ê’i.OOo,
et un pont sur la rivière Gatineau,
$300.000.

Vancouver. < olombie Bri­
tannique. 26 — le remorqueur de» 
havre». Merryla a ét** frappe et 
roule par le Princes» Elain. vapeur 
du Pacifique Canadien, parti a desti­
nation He Nanaimo. Le dé»s*tre e*t ar- 
rivé dan* un épais brouillard un peu 
au large de Prospect Point, de bonne 
heure la nuit dernière. Le* membre* 
de l’équipage du remorqueur furent 
*auvé* par un remorqueur, le Gulf 
of Georgia Towing To. le Goblin, qui 
était presque aur les lieux au mo­
ment de la collision.

1^ Prince»? Elain continu* vers Nn 
, nanti», une fois le sauvetage de* mem 

hre» de l'équipage du Merryla opéré 
On ne croit pa» que le vapeur ait été 
fortement endommagé

# «rrivée da la police sur les boox. d.en à • ^ ^ corvfr,ition i(,.
^ »T.me était morte et Dem.troxiUt R p BannetG pre

' •Pèès avoir déclaré aux parents 1 Ta-d> i et M F andin
»• femme qa’ll allait chercher un du T-mme-c*
* ^ On a trouvé an révo’.e- sur ^ ^ « Bennett dép
bu-aao et U femme gisent 1*

f •’*i,'ier des» la asème chambre. Le

A midi
are marri' r-* couronne de ros»-» 

*■ Tr,0"»,,'
e était marié dépuis la mois d* #nf|1?t* r?çu à un déjeuner par I •> 

«rY,*? ft v|T||i| <!a||# Jâ mt:m9 maison .orih # Philippe Hoy. m n »tr* g^na

teint par la* flammes. La têt» {m 
cassée par un i net mm en t tel qu'une 
hache, d'après la police, était env*lo.» 
pé* dan* de vieux journaux. On a 
cherché en vain les trace» d’emprein­
te* dig taies ou* d» pistes quelconques.

» Pre«*e Tanad<*nne1 '
B»:> li e, 26. — Hasel, 5 ans, Lome 

1 an?, et Ja nés, trois an», enfants de 
Vf. et Mme Thomas Woo man, résidant 
-ians ia a xi< me concession du canton 
de Ra* Ion, ont péri, croit-on, dsn» 

incendie qui a d*tru t complètement
s fr*Hgr il'- père ^ ^ " r'viT)t >î;<,r 1U fl qji « échappé | che du fng tif ont reçu oHre de ne n?*

Grey, de Marmo-a. ?# rmiit sur . , ^ ]n pr ,r9 espagnole a'cat la ?»> .tenir compte de «a réputation d* héro?
eu de l'incendie ma » la che.ear qui , ou#l^r ^ favori* d'après le» autorité? ! r, a*, on al al» le capturent et de

Franco s’oat 
bien déguisé

Madrid, 26 - îx major Ramon Franco 
qui •>?t é. adé d'une an cnna prison

Mort d’un 
grand explorateur

!pre**e f anadîenfit)
Oslo. oNrvége. 2* - Otto Sver­

drup, explorateur poNire, est ie'é-lé 
dan» le cours de la nuit a 70 an»

Dana J* cour» de »a vie, le ea itai- 
ne flverdrup avait acquit la réputa­
tion du'n de» meilleurs exnforVeu* 
polaire».

Il a conduit deux explditions po­
laire* à la recherche de deux grou 
pee d explorateur» ru*»e, la p. mière 
en 1914 avec l'Eclipse, qui en erclé 
de glace a pa«»é l’hiver dm* U nord 
de * Sbér e et la deuxième en 192» 
à la mer d* Kara pour *.>*■ à U re 
chercdie d’un autre groupe r-,*»* dont 
le floloric était retenu pir le» glace*.

Dar^ sa retrait* il a donné des ron- 
«ei 1» sage? aux groupe* de chercheur» 
qui «’étalent organ aé« pour â'ier se. 
ourir les membre» de l’expédition No- 

bllt et Roald Amundsan son grand a. 
mi perdu au arp* de Troroo?* dan*

Franchise 
municipale 
aux femme?

■ Pre?#e Tanadenne

Montreal 26 — Par une 
majorité de deux votes, le 
conseil municipal de la mé­
tropole a décidé hi^r de de­
mander à le législature pro­
vinciale d’amender la ckar 
te de la cité de façon à é- 
tendre la franchise muni­
cipale de Montréal aux 
femmes mariées vivant en 
séparation de biens.

Le maire Camillien Hou- 
de était en faveur da l’a­
mendement parce qu’il 
croyait que les Montréalai­
ses devaient être sur le mê­
me pied oue les Québécoi­
ses. Mais dans le domaine 
provincial il dit qu’il serait 
disposé à donner le droit 
de vote aux femmes seule­
ment ti ces dernières don­
naient la preuve que la ma­
jorité d’entre elles veulent 
l’obtenir.

La situation 
en Ontario

Toronto, Ont 26 lui situation po* 
litique provinciale selon que l'horo- 
rsblc G Howard herguson, prenne» 
ministre de l’Ontario accepterait ©* 
refuserait le poste de Haut Comtri!*- 
saire Canadien a Londres, a été di*©u« 
té« hier lors de la première réunion 
du cabinet tenue depuis U retour d’An» 
gleterre de M hergu»on. Ce demie» 
a refu?é de faire aucune déclaration 

| ' i * ? u e de la réunion male l’on CToi%| 
que le cabine» a adopté la politiqu#' 
qui **ra ? m vie lors du caucus du p#rw 
ti conservateur qui aura lieu jeudi.

LA BOURSE

tVc’ea polit qoes condamnables ava.t 
tauwé pousser sa barbe dan* sa pr.son.
Quelques gardi'**'* ont déclaré que les
, , , * inutile posr b>der le gé
tête. \s\ age-.te q- lOflt à Is r I ’ rai N-

John Tski, 1s pêrt ds ’s vie- en France. Or r«ma-qua,t par’
r^. D aprèa ffiti-ei. 1s eovb de feu |nv'4s. I-ord Tyrre . l’amb»??* H” ’ pjt 
n •f'oidsstsl. La ce apis sa s'éUit de jr b~tannique, et •

« flntrsllé, . CsgMMrcs.

(émanait du br*' er était
drf a»

ministrs

le ra
si int n?e u n^j^te de quitter l’Espagie price1 mener en prison ou l'attend ** pun 

n1* ai le* h f* dégUiaemant. Ia police a su hier Ton Frarfo a’est f ’ r->oé d’un an. ;rr 
dsafjqu* le rélèbr* aviateur qui avait été couvent qui sért r Th r de lieu d?

^cmpnsonaé pour svo;% écrit éss nr* » détanuoR.

Le limp* qu'il fera
Muagcux st p.us Itsab.

Les oreillons font 
362 victimes dans 
la Capitale

< rre.vcr Tar a.1 • n ■ •
Ottnwn, 26 Troia cent soixante laux 

icrsorriCM ?ouffrcnt de» oreiilono da > 
Ja fapiti.le. li en qjc ce nombre a»t étr 
•aoporfa ■ c-jUm ent depu n la 1er novem­
bre, M. R. J. F -th, se *i»i ’’o du bu 
tenu r vique de la aanté, déclara que 
rrw ca* a- h er.t un cnrartera plutM bé- 
r n. Chaque per *nno atteint# des orcil- 

■ u,n* eet miac en quarantaine pour 21 
td wars.

Pr*ee* Canadienne)
Waü Street. New York, 26.—

• arché a au’ 1 wno avalaneha de vw.i- 
te* dane se* transaction» initial#* ; 
cependant plusieurs stocka ont bien, 
résinté. A i;ed Chemical a pendu 3 
point? Union l’sclfic, Rethlahoi.» j 
Steel, Atchison General Foods, Pj- 
h 1 : c Servie# of N. J^ Fox et Nsaly 
un point ; Seara Roebuck, a monté dol 
12 ; Liggett» A Mey«ra B. de 3-4 ;
C. S Steel, General Electric et 
American Telephone sont fermes.

(Service Keating A MacRae)
A 10 30 heure#, une demi-heur# a- 

jirès l’ouverture du marché, les co‘s. 
t ona étaient le» auivsntea:

SUR MONTREAL 
Nickel, IfiV»; Braxilian, 25*4; Que- 

;.cc Power, 43‘v; Shawinigan, 46*4 et 
4M1, Montreal Power, 51; Canada 
Power, 6 et McCol! Frontenac, 21 H*

SUR NEW YORK
Radio, 17*4; Montgomery WarflJ 

23’h #t 23; Radio Keith, 21 H; U. SJ; 
Steel, 146; Westinghouse 102*4 #t inl|
*■» ; American

^Faaioua, 44Va*
Can, 117; Paramoun#.
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LA PETITE CHAN01NESSE

fuir M. DtLLY

Dos C01IRR16RS
Ste-Flore

•— Jr rir croit pa< être U femmr qu il vou» faut
—Ou plutôt “on vou* a laissé entendre que je n étau pas le 

mari qu’il vous fallait) Vous ne réponde/ pas) . ( est donc que 
je devine juste 1 t on • profité de cette occasion pour vous arra­
cher la pr«*nie»*r qto rassurait Mme de Prr*euil quant a 1 avenir.

Ma tante ne |*a pas exiger ellr m en a seulement exprimé le 
tiésir et c est librement que je l ai faite

Otfier dit avec une colère a peine contenue
Mots, vous accepte/ la perspective du sort qu on vous pré­

pare ainsi)
Mie eut un Reste d indifférence, et murmurs 

--Que m importe!
( ornment. que vous importe) . Vous ne disiez pas cela, dans 

?*• salon de Pré Béni ) Vous paraissiez fort disposée au mariage, 
et vraiment heureuse .

I lie détourna les yeua Mais Ogier, s’avançant avec vivacité, 
1m sa.sit de nouveau la main et dit impérativement:

Regardez moi!... Si vous avez fait cette promesse avec tant 
c?e facilité. Mys, est ce parce qu’on voua a persuadé qu’un ma- 
Viage avec moi était impossible) Que j’étais, à jamais, indigne 
f?* vous)

Mie enleva sa main, et le regarda en face, avec fermeté, bien 
qu elle frissonnât jusqu aux moelles.

—Oui. on Ime l'a dit M il faut m’oublier maintenant, mon 
ai^ur, il faut partir...

Vous oublier! Ah! non, non! M je ferai appel du jugement 
qui me condamne

f lys joignit les mains.
Non, je vous en prie! Pourquoi me faire souffrir ainsi) Ja 

tuais, je ne reviendrai sur ma promesse et ne 1 eusse je pas faite 
que je ne pourrais quand même causer à ma tante ce chagrin d ac 
tepter un mariage qu elle n'approuverait pas

Mais moi) . moi). . vous ne pensez donc pas à ce que je 
•ouffre, à ce que je souffrirai) Car je vous aime, Mys!!! j avais 
mi* en vous tous mes espoirs de bonheur!

II parlait avec une ardeur passionnée, presque suppliante, et 
dan* ses yeux «e montrait 1 émotion violente qui agitait son âme si 
longtemps indifférente.

1 lys balbutia :
— I! faut oublier Moi aussi
I f. se détournant, elle s'enfuit, dan* I aller baignée de lumière.

Ogier ne :* rappela pas, n’essaya pas de la suivre. Il compte 
paît trop bien que cette enfant loyale, â l arne énergique et pure, 
ne faillirait jarr ais à son devoir de reconnaissance pour «elle «ju» 
lui avait servi de mère

Pendant un moment, il resta la. regardant l’étroite allée où le 
chat » attardait au soleil, en considérant I étranger. I ne sorte de 
déchirement *e faisait en lui D un geste lent, il passa la main sur 
•on front, et murmura

---- 1- lie a raison il faut oublier
Puis il revint a la brèche, sortit du verger ensoleillé, parfumé 

de* senteurs d automne, et descendit vers le Pré Béni, sans se re­
tourner une fois pour jeter un regard sur Prexeuil, où la chanoi- 
n^*sr I lys <|p V alrom^e avait ac» epté dr vivre à jamais solitaire, 
en v enfermant sa jeunesse et sa beauté.

XI
! r lendemain. Ogier quittait le Pré Béni et reprenait la route 

tic Sar j a»
On I accueillit avec enthousiasme dans la château animé par 

Ta presence de nombreux hôtes Maud Dornley lui fit d aimables 
Reproche*, auxquels il n accorda <]u'une attention assez distraite. 
On observa qu il paraissait préor» upé, même pirMjue sombre, par 
fois \ d autres moments, il montrait une gaieté forcée, ou bien 
une ironie mordante qui déconcertait les tentatives de fîirt 
« ri e* de Maud, si auda» icuse que fût la jeune Anglaise â 
dr s«*n cousin

RFMlPTIuN * H F. Z

MLtZ MAf'F! FfVT TRFPAMFR

JniA'. .Mt’« Msdstetn* Tr*r*s*»er »•
cuvait en l'honneur de Mil* Herrsdet 
te t ôté de Plstsisv: le, en v it* the,!
• Ils

A*ftista«erit * cette soiree Mlles 
Cermalas ft Ceor/ette Nicole, P.achel 
et I: ande Ferra), MarrrMe Ricard. 
Hélé ne Tremblay, Bernadette et Fmi 
lien no Lambert, Suzanne et Madeleine 
Tréparuer, Bernadette Côte, MM Jean 
Bélque, Roger Deaha.e*. Pau! Béland, 
Maurice Nicole, Lucien Boisvert, Hen­
ri [>*saulniere

Il y eut partie de Br.dge a laquelle 
succédèrent quelques jeux fort bien
goûtés, du chant et ds la mua.que.

Les jeune* gens furent particulié
rement heureux et aana M e Hache! 
I.emay le* jeunes fl.les n'aura.est en­
levé aucun prix

M Roger Deshaiei décrocha le pre­
mier prix de bridge un magnifique 
jeu de cartea; Mile Rachel Lerr.ay ob­
tint une magnifique tarse et soucoupe 
M. Jean Béique mérita le prix do con­
solation.. Après la partie de bridge un 
goûter fut aervi.

Fei prix de jeu furent distribué* 
comme suit. M Henri Dèsaulniera ga 
gna le prix pour le plu* grsnd nombre 
de titres de chanson* en trois minutes. 
M. Paul Ré land gagna le second pour 
avoir écrit le plu* grand nombre de 
nom* de jeune* fille» en 3 minute*.

Mlle CAté apparu* ensuite au piano 
ollo a* révéla véritable musicienne in­
terprétant admirablement bien la 12e 
raptodie hongroise de Lists et Rondo 
t aprlcioao de Mendelsohn.

Notre ami Roger accrut l’admiration 
que tous avaient déjà pour Inl en ren­
dant “Caprice Viennois”; Indian La­
ment de !>vorak.

Mlle Rachel Jem a y rendit parfaite­
ment d# belle* pièces de violon.

Cette soirée fut un aucrés et I! e*t 
certain qu'slis no sera pas oubliée 
de aitét.

H. P

St-Boni face

WHIST RFlôfc!

î*en. eromevit eut lieu uaa partie 
c*rte», organ.aéc por un gr»jp* do 

jounao f '•« du vil.**» ou profit do
.♦g •» et i- i* ls patronage Je M lo 
curé Côme Carbooneao.

LaiiieUnce fut très nombrouve et
le ' u 0' d« . - *m de oeucuojy nos pré*
ri a on.

A la u* >lo . Aor.neur on roman ia^
lev. i'eic Hamel in, de ^asasgo a

’ U • A • M A exandre R.ca d
a re dj •• age, M. h..*r »to Pv*L'erin, 1 

. a. r* <>o la paroiaeO» M. U. W. j
vert, manufacturier de tabav.

M <• iré ( . i arbonneau dir.goa 
• -tv.v la vent# â l'encher#

et a dlvtribution de* nombrrnix pt x. 
Nous donnons c. apros la !i*t« dos 
gei.^reux donateur» et oo quoique* ga­
gnants. Il y eut raflo d'un $2 S0 un or, 
à on do M. S. (Jeorgos Caron, 1 heureux 
gagrant f-u M R ii^bort, St-Boalfaco.

Vfmo r>ip>*sls. cadran, don
. V J. N Cad n, Tt •.* Rivière».
Prix de* poinçom eûtes La cl^inc# 

favor;** Mlle Adnenne I^cor*« <p»i 
gagna un cadran, ivo.ro français, dm 
de M Lucien Bc.am val,

P: x pour leu cartea. 1er prix Mlle 
! r* la laiporr ére, on cabaret, don de 
M. et Mme (ie'-ngo* Jj*mpron.

2e pr x: M..> Ma ne-Ange ThihaoTt, 
poivrier# *t »<v ■ re, argent, don do 
Ckovalier et Pauzé Jo ette.

3^ pr z : M. SaJem I>é»aulnitrs. un 
cru fix, don de M. e< M.mo Joe Bols- 
v^rt.

io prix: V Valmore Blais, une tta- 
tue de l'immaculéo ( .ncoption, d^n de 
Mlle Irène Ricard.

f>o prix Mme A i >he Blais, ua oou». 
nn, don <*o la f .vu rl la J. W. oBisvert-

M Gérard Lapemoro, uns boite de 
paip er a ttre, don de Mi*e A. Marie 
Matteau.

M le Rev Hamalin. un rasoir, don 
de M. Io curé C. Cart>onneau.

—«Mlle Jeannette Caron, assiw* à 
pain m argent, don do Mme RFrcrd 
Lavpernère-

*.M Fmre fferitoan, une cravate,
don de Mlle Antoinette Rouchrr.

V Lucien Boisvert, un chimli de

FACILE D’ENLEVER LES 
CORS SANS DOULEURS

Une ou deux gouttea de PUTNAN 
aur un cor douloureux et le mal dia> 
parait. Après quelques applications de 
PITMM, le cor sècho ot tombe. Aul 
rune douleur possible lorsque Ton em- 
p!» : rExtracteer de Cor PUTNAM. Une 
satiifaction complète est garantie a- 
vec Pu team, bervet-vous an et vous 
pourrez marcher et danaer même avec 
dea souliers étro.ta. Tout lea pharma­
cien» vendent l’Extracteur de Cor 
PI TN AM.

7
LA PRCCCA1NE FOIS
Essayez une véritable Teinture

1

nriémr 
I é^,ir«!

\ raiment. Ogici rat un 
là bn»* disait elle â

buisson «I épine*, «iepuia le 
Mme »!e ( hancenay. Que

séjour 
peut ilcju i! a fait 

bien avoir )
I aïeule *e< ouait la tête Pu» plus que Maud, elle ne le savait, 

o »n petit ils ne lui faisant pas de confidences Mais, comme *<in 
inan, e le pensait «pi il y avait la quelque aventure amoureuse, qui 
li avait pas tourné au gré du jeune homme.

Koiayss los teinture# Pivmond la prochaine foie fus 
vou* sure» à tein !rc Rrmar ; ,c* comme 11 œt facile 
do s’en *#rvir é.’t c- mparez a/or* Tee rftultate Eo- 
n trqurz que le t:-*u n'a n' •tr.es ni tacho# non plue 
q i# cvtte apparence de retient, t-.ies n'enlèvent nea 
mj drap d* aa valeur Voyez le# couleur* rester bril- 
•antes malgré l'uBKge et le lavage. C #*t l’oeuvre de 
.'aniline véritable qu’elle# renferment. Elite contien­
nent de troia à cinq fols plus d’aniline que les autre* 
teinture* aur le raanhô.
1/# pa fuet bianc de teintures t> m n 1 es» l’authentique 
teinture d te teinture conven»' # pour “toute* fins”, 
c'est-à dir# poor toute» eortea te t..'»ua .Elle te ndrs 
nu ffsfen* la Soie, la laine, le cirton, la toile, le ra/oa 
ou tout mélange de tissu*. Le f*t</u*t bleu e*t un* 
teinture eperiale pour 1a soie ou la laine seulement. 
V oua pouves remployer pour te ndre votre ! • gerie de 
q-ialité ea ou en laine avec de* résultats identique* 
au plus beau travail professionnel quand voua ache­
ta* — n'oubliei pa* cec la paquet 6/eu n» teint que 
la aole ou la laine. la paquet blanc taindra n importa 
quelle aorte de tiasua, y romprle la soie et la laine. 
Votre marchan 1 vend les deux paquet#.

Diamond Dyes
l) emploi faciU — Résultats parfaits

DANS LES PHARMACIES

Maud essaw» <ie questionner William Horne, qu'elle savait le 
plus intime ami d < fgier leur cousin â tous deux Mais il prétendit 

. ne • être aperçu d aucun changement flans 1 humeur de celui ci. 
C han» enav disait il. .ivait toujours rte un peu fantasque !| con 
tinuait. voilà Fuit un jour aimable, prenant qui lui plaisait au 
piège d un flirt entorcelant, le lendemain presque indiffèrent, pa- 

n* «ou irquéc la veille
I .t %1au»i. pas plus que les autres, n échappait à ces sautes d hu­
meur

. Mais ia jeune fille secouait la tête
~ Non, il v a certainement autre «h »

Un souci pénible
William levait les épaulés
—t h! que vous voua faites des 

trie» quand vous êtes t»>quees de
‘ n !r, ’ 'I aavait, lui, a cjuo» sen tenir. Ogier lui avait dit

brièvement
—La chanoinesae de Preveud refuse »je me donner sa nièce 

è t ja n ai aucun espoir à garder.
Sans qu’il eut besom d ajouter autre chose William, qui le con 

paissait mieux que quiconque, avait deviné !a souffrance cacher 
•qui étreignait son coeur

Il ne s en étonna pas Son affection presque fraternelle, sa fi 
ne—* d »ib»er\ ation lui avaient dès longtemps fait deviner, chez 
•on cousin un fond très supérieur aux apparences 11 le jugeait 
fort «apable d un sentiment profond, durable, qui changerait sa 
aie. Vieat. d apres }« description que M de L hancenav lui avait 
faite d f Ivs de Valromee. a son premier retour de Gouxy, avait il 
éprouvé une vive satiafaction. a I idee qu‘Ogier trouverait là sans 
■doute la compagne qui 1 e everait juaqu a elle, moralement, et le 

j àneîtrait sur la voie d une existem e utile Maintenant, il déplorait 
fde toute «nn âme I é» hr< sans retour qui semblait I avoir profon 

; ader^ent meurtri

n se souvenant de a photographie que lui avait montrée son 
Iroustn, naguère, il pensait |e \e comprends! ( es! une enfant dé 
!» leuse L t qu il v a de » h«»*es dans ce legard' Oui. ce pauvre 

: ami ne I oubliera pas vite!
L n après midi, en se promenant avec William dans le parc de 

! .Sanac. Og er lui dit:
' —Sais tu. W,l!y. , ai envie de partir pour les Indes, le mois pro 
frU. n) l e maharajah de L awor m a invitée à Taller voir, plusieurs 

I lois l a l theliul* me mènera là bas ave» toi. s» le coeur t’en dit) 
r»
[j —lu veux bien de ma compagnie)
j| —Oui, c est la seule qui me soit agréable, dans l’état d esprit 
i «nû je suis
| * —F n ce cas j'eccepte car je voudrais t'amener à oublier ce
brève déçu, mon ami.

—Oublier )
Ogier eut un sourire amer en ajoutant:
—“Ce ne sera pas facile!
Pu»*, aussitôt, il parla d autre chose f t Wditani comprit qu’il 

oulait que le silence couvrit le souvenir d F lys.
t x x

M de C hancenav cinq mois plus tard, rentrait à Pan* aprè* i 
n long séjour aux Indes, qui ne lui avait pas apporté l'oubli dé
ré

ennui ire* serieux.

imaginations, vous autres fem
«pielqu un' 

a quoi s en tenu

LxigczÆ)

VOUS
PILULES ROUGES

POUR LCS

FEMMES PàlesctFalbles
snimic raiaitvst nihvovitx 
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Triitimtnt; dt 2* , A 5 CENTS par Jour...sulmt Lit» 
Rltn de mtilftyr marché... rien de plus efRcice...

la meilleure 
pour la pâte
Mon Gâteau de Noel Faeon 
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• tWe -tefiree ft eta MUr* 
per un* mSneeSr* ‘«n» lira or m- iw

**Comme le temjie j «see rite ma^ar ’ Pe" 
•e» 1 iu .^ue «-e »r-» h»er:At le NofC Roh^ t 
n» v e lait »»ngeT \ autre Voir il bi «
rappelé que le montent était venu de taire le 
ySrea ? V Noél te me em* n\ »e ft T ruvre 
imm>»!ia ement et »e rro»» que rr -n gftteau va 
être un gros eu»-ces.

R 'beit l’ie dit. pntir me taquiner, qne ma 
' ' *n t.'urwe car Hr-j>u * q».^i jue terni»# mes 
fétee srnt b»en aieuieiire* ma»* ce n m» as ’a 
« han»-* ! » tour c eet la Far.ne Purit' ^ule
ment »e ne iui dis pa*

J n non h cette année Vava.s t' ra era 
qu il é«a»i .l.** île <> t*j * un giteeu au* 
foma et i>o«itant ce n eet i»a* pi,»» om;»hqae 
que »»oij’ un autre gftteau II a art d'* bien 
mélanger 1*^ tngr>»* mt» Piu* U • -tre eeC 
nebe en bei rre plu» on do t e»ir» e» jer artery- 
tivem.Tit la transformation da mélange en une 
« rènte i «ne ft mesure que le •acte eet mtioduit

Sra-1 îemeot an» le eurre J « température
u f'umeeu doit être nuuRteaae égalé et 

modérée
T espèce que v»ma et rape aere» des n Vree

posir célébrer la Noél cette année
N otre } . «abeth a.^ecti.mnèewut

FARINE PURIT»
l’a gméen 4* la Western Canada FVmr Mftls Ce. Lnaaed. T

tab e brojé, don de IT.Us L. et G* 
b/ieils Kob«rt.

—Mme Léo Duplasaia. an centre 
brode, don de Mme Hector BeMintre.

—Mils JoÀnnetta L&ohance, yUu à 
fruits, don de M. et Mme Hernias 
Bo: evert.

M. Lionel Bourasaa. servies à dé­
jeuner, don de '.Mlle Thérèse Lapen 1è­
re.

«Mlle Yvonne Th.bauit, .er^iette, 
dor. do M. et Mme Edmond Gel. iee.

—.Mme LaAergne, aervlette bridée, 
don de Mme William Heule.

— M is Sarah Ttilbault, on» paire de 
babo.ichea, don de Mlle Usine Bel#- 
vert.

—-M. J. B. baril, service à dépicer, 
don <ie M. et Mme L Lecerte.

•M Claudio Sam a on, platen aur 
pied, don de M. et Mme Alfred Caron

—Mile Aiice Hotade, plateau, don de 
Mme A. Noal.

-M. Roland Blaie, pipe et pirte ci- 
garettee ,don de M L FXaparrière.

—-Mlle Annette Duplessis, une nap 
pe à thé, don de 3111e Yvonne T>»* 
ôeealt.

—*M- Léopold Blanchette une boite 
à cigarettes, don de M Napoléon Cfti- 
1s.

- -Mme Ernest Fouoher, aerrierte, 
don de Mlle Sarah Larerte.

—M. Robert, nécessaire à écrira, don 
ds M. et Mtns Léo Duplessis.

—'M. E. BoumivaJ, caisse ds gruau, 
don de la Rohin Hood C.

—Alexandre Ricard, M Matteau une 
boite de cigare, don do M. Albert La­
roche.

--Mme Donat Noel, un mpidsn, don 
ie Mme A. Giguère.

—Voici maintenant la hâte de# pei- 
«orvnea qui ont offert des prix qui 
n'ont {«s été donnés vu la gra.ide 
quantité et qua nous offrirons au pro­
chain whist.

—«M. J. B. Bematchez, don de fl.10
Robin Hood Co. Montréal, don d’cnc 

oaiser de gruau par l’entremise oc M 
Alex Ricard.

Company Fleichman’a don do $1.00, 
par 1er‘remise de Mlle Irène Ricard.

M Lucien Boisvert, don do $1.00
y \ < ayer, don de $1.00.

M E. (réimas, 0.75; M. A. St-Yvas, 
thôO; Mlle Sarah et M. Caron, 0J10; 
M I Boucher, 0.60; Mme L P. Géli- 
n««v 0-50; M Origéne Pichette, don 
d une paire de ciseeux; M. E. Giguère, 
don d'un piaUsau; M. A. Riiard, don 
d’un cendrier, M. D. Belletuare, don 
d'un plateau, M. F. X Tremolay, don 
d u’ie marmite; M. A. Bélend, don du­
re hoznbonnière, cr.tal; M. A. Paquin, 
d«>n d'une paire de bottines; M. et 
Mme J B. Baril, don de deux vaaes 
a fleur*; M J. Auger, don d’un beur- 
r er; Mme Emeet Ijicerte, d’un pla. 
•eu, verre teillé, Mme Lucien Bois- 
.c*rt, d'uce boîte de poudre, M. Lu­
cien Boucher, don d'un rasoir, Mlle 
Antoinette I**f«*>re, don d'un \ablier 
fantaisie; Mme Lamarche, don o'une 
botte de mouchoir*, Mlle Florence 
t er.e, dozi d une boite de papier à let­
tre; Mme L. P. Laperrière, don de 
bottines et claques, pour enf*nti; 
Mme D. Ross, don d une bonbonnière 
en argent, M'le Adrienne Lacerte, don 
d'une nappe fantaisie..

Comme nous ne pouvons remercier 
personnellement les personnes qui 
nous ont offert, argent ou cadeaux, M. 
l'organisateur et Mlles les organisa­
trices prient cea porionnas d scepter 
ici leur* ainoère* romerciementf, par 
l'antromiss du Nouvelliste

VA ET VTENT

—Aime Napoléon Came, Ta fills Mlle 
Florence Carie ont fait un eiyage à 
Montréal dernièrement.

—M. et Mme Alfred Caron. M. L G. 
Caron. Emilien et Maurice Caron. 
Mile* Yvonne. Héléna et Jtanaetl-i Ca­
ron, sont ailés à Montréal, merer edi 
dernier, ««sister à la prafessim reli­
gieuse de Mlle B'anche Caron, chez 
les Rev. SS. de la Providence.

—01. Luc.en Dubord de* Trois R 
vièree était en visita chez Mils Ime'.da 
laperrière, ce* Joars derniers

M \f Jos et lAician Boisvert font 
ailés à Jollette ce» jour* d«m m* er. 
voyage d'affa res.

— Le Rm. Père Victor de* Franci»
eain. Trois Rivcrea était de passage 
dan» la paroi*ae, pour la visita cano 
nique, il y a quelque temp*.

—»M. la Curé J. A. Lemire de Ste 
Oér le des Trois «Rivières était d* 

pa««ageau presbytère, vendredi dernier
—Of. l’alkhé I^gori Géiinas, a com­

mencé son nouveau vicariat dans la 
paroisse «amadi darn 1er

—La Rev. Pèrs Hamelin. du fétni- 
naire de Juliette a passé qnef^ue* 
jour* dan* la paroi**e. il a t »,‘.é îe* 
essfsnt» de# ecole*.

—M le Fernande Coderre de B» Jac­
quet l'Achigan a pa*«é quelque» te- 
malne# che* ton otiri# M. J. W R.ds- 
vart.
—«Mm* Jo» Boisvert était Ja passage 
à Troit-Rjvièrv*. vendredi dernier, où 
elle a é vité Mm# J. C lainou# roe 
Hart

—«Mme Henri Houde de Ahewinigan 
était de pasaagr dan* «a famille di­
manche

— «5ont venu» de Ahawnigan po^r 
aaaiaéar k la pat e de “Whiet” fvadi 
dernier. M et Mm# J. A. L*f; ««•‘i* re. 
M.vtri er. M > Antoirette ReMemsre 
M*le Bmnn >. M. Edgar Bellm»*** et 
péasreor* autres.

—M. et Mme J. W Boisvert s>nt a! 
éa à Bt-Jacqne» et Montréal dernière 
ment.

Mlle Gilberte JWÎefeoiTîe et M Paaî 
Boirrert. TreT» Rivières de passage 
cétee M tMbê— oB'wert il y a linéique
teenr*

St-Pierre le* BeeçueU
M. et Mme Antonio Poisson ci laurs 

enfanta sont allés dermerament à 
Nieo'.vt vi a:ter, M. l’ahbe Charles 
Poiaeon ds I Hôtal-Dieu de Nicolst.

M. et Mme Raoul Pressé ds Portoat- 
vILe, en promenade chez M et Mmo 
Hercule Roy

Mme W Ibrod Lefebvre, de ht-Jean 
Deechaillons che* son garçon M. Jo­
seph Lrfehvre.

Mlle Lydia Allard de retour de La 
Baie où aile a visite a«e nomoreux pa* 
rents.

Ou. Anhur Lefebvre, de Montrai!, 
en promenade chez se» parente, M et 
Mme Joseph Lefebvre et chez ssn frè­
re M. Albert Lefebvre.

M. le Dr Frank Fontaine de paeaa 
ge à St Pierre dimanche dernier

.hW. Orner St-Cyr, Antonio ro-ssen. 
Edmond Trottier, et Théophile Hou1# : 
sont allé» à QuéLec assister au Con- : 
grès de rUcion des Cultivateurs.

M. et Mme Victor Durand, ainsi que | 
Mlle» Edna, Lauretta, et M. «t Mme 
Albert Durand sont venus visiter Mlle 
Céc.le Durand pensionnaire au cou­
rent.

Mme Joseph Lefebvre, eet psrt c 
pour une courte promenade ^ Mont­
réal

M. Joseph Lamay, de retour de» T 
Riviéret-

M. Les»srd de St-Jeen Doechail- 
lons de paaeage à St-Pierre.

•M. et Mme Henry Lemay, M. Octa­
ve Laf.eur, M. Edmond Lemay, de re­
tours de» Cantons de l'Est, où ils sont 
allé» visiter M. et Mme Alphonse La- 
fleur.

Raymond dimanche dernier. chez M. Gtdéon Cité tn f
En visite chez M. Joseph st Evanatc ne. 11 ai.

Poirier, M Alç*hon*e Porner de Ste- 
Angèle.

—<M Alfred Croteau d'Arthabatka

Plessinville

f ’» fA fhti^

Aasorax-vosM da U préamer do nom da notro Coanpofio# sur W 
me da Farina Purity. Caat U goronria da qonàité qtaa vooa 

doma nmm or garni sa bon

BOT R ET rVSTRVCTTVT

Mardi soir à l’héte! d#/ vil # aoa» 
aron» eu le plaiiîr d'entendre par!»? 
de* pays étrangers 

A cette oecas dea* Shears B sn 
che# venues d’Algsr Alfnque sou» 
ont fort i-'térre*#» on noes expli­
quant» de v ve voix et per projecti­
on lamines»# leo vues de Chine. d'Al­
ger et da Maroc la eéance du-* S 
heure#, la salie était ernrb'o I

S. Valère de Buis trod'

MARIAGE

—-Af. Baptiste Vigneault, fil» dn M. 
Alphonse Vignaanit a «épousé MU# 
Bertha Hébert, fille de M. Arsène Hé­
bert. de St-Valère. La bénédiction 
nuptiale leur fut donnée par M l'ahSé 
J. L. Beauchemin, M- Alphon*# Vi­
gneault servait de témoin à son fils 
et M. Arsène Hébert accompagnait sa 
fille. Après îe mariage un déjeûner 
fut servi ohe* le père du marié et le 
souper chez M. Hébert où 11 y eut u- 
ne agréable soirée.

—Mme Napoléon Tbernw oe Nico­
le! cher MM. Edmond et Henri Vi- 
gncault.

—«Mlle Laura Raymond passe la se 
maîne à Victoriaville.

—CM et Mme Thomas Tbiéeault. 
Mile Berbha Thibeault ainsi qie MM 
George* Henri et Laurier Thibteult 
sont revenus enchantés d’un voyage 
â Montréal.

—M. Donat Bergeron de Mont.-ea! en 
visite chez M. Oliva Raymond.

—Aille Régina Daafosséi est revenue 
d'une promenade à Ste-Eulalic chez 
son frêtw M. Orner Deafossés.

—Ailles Cécile et Marthe GuiUen.et- 
te de St-Grégoire étaient dernière­
ment en viaite chez MM. Thomaa Thi- 
beault et Oliva Raymond.

—>M rt Mme Joseph Poirier et Mme 
Alcide Poirier en promenade a Artha- 
baska chez des parente.

—M. et Mme Thomas Thibeault sont 
allés a Princeville la seenau* d**rniè- 
i*e.

—M. et Mm# Orner Lemire el leur* 
fillette* de Victoriaville chez M. Oliva

UN TRIFLUVIEN QUI
RECOUVRE LA SANTE

Simple histoire qui indique 
comment Bon-Tone 

soulage vite.

M LAIRIF.R BRETON

‘‘11 y a un an maintenant” déclare 
M. Laurier Breton, 80 rue Volontaire, 
"je souffrais de l'eatcmac. Aprè* les 
r*PM; j’étais malade; des gas d'esto­
mac me tourmentaient au point de m# 
donner l’impresaion que j'allais mou­
rir. Des douleurs au bas de l'abdomen 
me rendaient aussi misérable. J'avai» 
des douleurs constantes au dos ainsi 
qu'aux reins et de plu* le» maux de 
tête m'affhgeaivnt. Me» intestins ne 
fonctionnaient plus maigre Iss plus 
forts laxatifs. Un bon jour js las une 
annonce dans le journal local et jf dé­
cidai d'essayer une bouteille de Bon- 
Tone. Jo continuai don prendre jus­
qu'à ce que mon estomac fat misux 
et que toute douleur m'eut laissé. Je 
*en* maintenant qu# mon système en­
tier est 100 pour cent mieux qa'aupa- 
ravant. J'en donne tout le crédit ù 
Bon-Tone. Ce remède végétal vaut son 
pesant d'or et je le recommande à 
tous**.

De* milliers de personnes partout 
• u pays reprennent le chemin ds la 
*a»»té en employant ls p’us g-and r# 
mèds végétal qui soit, Bon-Tone. Tn 
con.parabis pour traitements de» ma 
ladie» du foie, des reins, de l'estomac 
et de l'intestin c'est et qu'attentent 
ceux qui ls qui souffraient et qui sont 
mieux maintenant.

Bon-Tone e«t en vente s la Phar­
macie NORM ft VR coin Notre-Dame 
et Du Platon. Troie-R!vièree. oà M. 
John Boyer, le représentant de la Com­
pagnie. ee fer* nn plaisir de fournir 
tone lee renseignements désirée.

Bon-Tone ee vend eueel à In Phar* 
marie F A F ft R P à Bhawlnlgan Pâlie

Ave»-vone entendu parler du cnn- ' 
coara de $Shé é$ du Bon-Tone? Venez 
on écrives anlonrd*hal A M. Bover. le 
représentant Bon-Tone. à la Pharma­
cie Normand, relu dea Forgea et No­
tre-Dame. Il aéra hearvax de vons par- I 
1er de ce ronron r* et de voas exali- : 
—rr le# mérites de ce famenx toniqae 
ftgtsees aalonrd-hni. Vons poerres g*-, 
mer nn prit variant de $$.M à $1$#.M 
Boa-Tone rat aaaat en vente à toetes 
•ee pàanaaciea. 1

-M. et Mm* Napo 
de Bulat rode ea vu.u 
rents à St-Valèrs.

écm b.»
cft«» 1«*

Accablé par les douleurs et les 
maux ; . . la poitrine oppres­
sée : : ; l’influenza est im- 

i s Vite! i i i Laminente

VOTRE 
PHARMACIEN 
TIENT LA 
THERM0GENE

Thermogène! i j ; repousse 
rinfluenza! 1
La Thermogène est une douce 
ouate révulsive. Appliqucz-1* 
sur U poitrine ou dans le doi. 
Elle soulage evec une chaleur 
pénétrante g i i dissipe h 
congestion t g g chasse h 
douleur.
Vous pouvez porter U Ther- 
mogène inaperçue dans la plu­
part des cas tout en vaquant 
à vos occupations journalières 
t ; : Et vous pouvez I rnlever 
couche par couche, confor­
tablement et sûrement.
La Thermogène apporte un 
soulagement bienfaisant aux 
Rhumes de poitrine, Influenza. 
Mal de gorge. Bronchite, Rhu' 
matisme. Lumbago, Névrite, 
Névralgie et toute douleur 
causée par un refroidissement. 
Médecins et gardes-malades 
ont éprouvé par experience 
les propriétés de soulagement 
de la Thermogène.

Conreaitonairc* pour f'Amétiqwc du Nard:
Harold F. RitcMs & C©.. Limited 

1018 MaQmd St. - - Toronto
le mot Thrrmogènr r*f la marqur déposée dr la Thermogrr 
Lo-, Ltd-, i forward» Heath, Suur», tngland. 2BF

THERMOGENE
Applique* -la sur le mal

Fabriqué au 
Canada

Si facile de rendre 
ces chcses brillantes

BON Ami est merveilleux pour nettoyer 
et polir les métaux. Doux tt n’égrati­
gnant pas, il enlève U poussière et le* 

malpropretés.
Appliquez cette poudre blanche Bon Ami 

avec un linge humide... tout sècht tn un 
instant, frpttez un ptu avtc un lings tec 
puis TOIlT est partit même let taches de 
rouille.

Quelle cause de joie que d'avoir du Bon 
Ami à la maison TJ rend propres et brültn- 
tts une foule de choses.

Bien entendu que pour les châssis et mi* 
roirs. il n’y a rien de mieux que le savon Bon 
Ami. Ce vieux favori est plus populaire au­
jourd’hui que jamais.

Les ménagères de partout apprennent dt 
plus en plus l'efficacité des poudre et savon 
Bon Ami et en gardent toujours à la main.

BON ami LIMITED, MONTREAL

fVa pma
encore

égratiqné

En Poudre 
ou Savon

nécessaires 
dans chaqat 

foyer

Bon Ami
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a viufl La ville de Shawinigaii Falls fête hier son premier maire BELLE LLIL
ii eu-, retour ê*un

on «orronitnt d« main
d une 

un
r4 un eourire. cou* ras none 

7'n „nt p« b#*oin 1« ^.roU.. 
’ ♦ «a 1« P«u do bonhour qui 4 
«fcojt • •• plupart do* H rca. Et 
J^n «‘ofeft'wo à rWro. a rvfnatr 
ii rioiVHr*

Mon «mi X .. <!«« ■» 1°'» tou 
^ lou «ordoo do aoeta lyro qui 

9i faoileoiant quand on a 
rnci an«. qui • Kudié U jou do 

-n+r.a»Hour clavier qu'efct le 
icpv* humuin- Ti'4prouve qu^ :a- 

!• forte omotion

Un dlnar-causaria ast donné an l’hon- f 
naur da M. Baaudry Laman, dont on fait 
un bai élogo.— Dos hommes an vue de 
tout lo district y sont présonts.

Cinq générations | Le timbre de Noel sera en vente
au dispensaire pour le public en

général qui voudra s'en procurer

n -errs it la 
de jadii». on

A U Z***’ ni 
r d unr on 

f^^hant lo re*«rd imliKérent 
-u « ut refoi i. iorrêtait longue 

fur lo won. on percov ont ce 
geurrre fugitif qui ilium n-i*. a 

nf >• lêrrea pàlo*. jad ► • 
’ami X.. a aonti au co ur 

V, p Temont biaarr?” dont par 
> •. \ rano quand il songe a Ko-
lar^o.

Mai» quand il plout comme, il 
hior, ot les figure* le» 

plus joyeuses quand ellee ?fen- 
B,T,t » couleur terne du cie*l gris, 
>. nota ne veulent plus rian dira 
9» sonnent comme la bolto d'un 
vio'on dont la» cordes sont tm- 

par l'humidité

Il en est ainsi de je “d* r«r 
)% \':i.e” teinté légèrement de 
f vsi’le, comma aime à dira Y 
j);;:e Mai» un souvenir, * ins’ en 
,c , mais intéreasant toujours 
r ur l'artiste, éclate *>udsin, en 
/ rfars, dans ma corvelie ju§- 
q,. embrumée.

( banal, ma s charmant, 
-nr, i.veux peut-être, mais pour- 
turt tenement colore, tellement 

* r*nre qu'affectionne c *rtaiiis 
rt.- i t» «le la coaî»ur, du nolail, 
u,. , jmiêre. et des rhosc', gair» 
^ faut le noter en passant.

« >st un ami", qui m'a .-uggé- 
r». undi d‘alle»r ’'da ruel-
Irj»’ . vo - un peu ce qui s’y pas**, 
j, e sui» attardé deux nvnu- 
te. a ’ouverture de «'elle qui sé- 

’•ues Ste-( éoile e* gte- 
AngAi-. Qu’y avait-il d«>nc?

R »-. d;r« / vou‘. Rien d'ertra- 
r-. na.re, en effet, rien que t* *is 

■ cordes ru^rposé.'s de
c^’iqu*’ cdté de la ruoll®, longues 

. napeotive d'avenue, et de 
px-tvut a la foi», surgiv-ant €• m- 
r • toile» de navire,, comme 
d«* a w «le mouettes aei/ea au 
Io n par a brise, le ’«ngo «le 
c-rt familles: t\tait jou- du 
sé-.ha«c.

Une véritable palette, une i c- 
wc rMs p* et te d'artiste, où les 
couleur» humides, joyeuses et 
claire» accrochaient des parcclies 
de soleil, et »e jouaient dan« la 
ciel bleu, retenues aux cn^dea. 
Paravents imenaes, écrans sans 
fin qui faisaient la Joie, la gaie­
té de eertte ruelle d4habitudî mo­
notone.

L* Chambre de Commerce <*9 Sha- I risaante d apre. M. f. F. Itaemen 
minigan Fall» a reçu. hier. M Beau- rharire de firésente, a i >ire le
dry Léman, gerant général de la distingué conférencier.
Banque Cùnadienn* Nationale, et un M Beaudry Leman ia«a . r» 
magn fique banquet de plus de 150 . vuigt film ini', quaiüJ il lui ei i ,i- 
eÀuvért a été off. ft -p >«•*11 honneur re de cette ville, continue M Due- 
au "Cascade Inn’ ou »’é*vent réu- men, il sut acque.-ir l'e^ninr d« »<•' 
nis pour salue*’ cet ancien citoyen de coneitoven*, et ««e maintenir da 1» se» 
cette ville, toutes les notabilités de i importante s fonction» p?nl4>it un- 
Miaw mgan, et lev r«?p-«-«entantv de, |>éri«v1*i de ai» année' de 11**- it Iïmc 
différente» chambre» J» Commerce et rontrlbuer ainsi au |ir«»grê- « 1 • , 
de la règum. d^valoppexuent de la jaune Cite. Km

Ce lui un événement siwial qui l'« M. Beaudry Iceman prenait u r
ra époque dans le» anna’a» d» cette part active a l etablisseme it v. a I» 
•ville industrielle, car elle recevs t construction du St-.Maur -e Valley 
d'une manière «>ffi«-iHle «•‘•lui qui •ut Railway entre Trois Ri vis r«u et lier 
l'honneur d'être son premier maire, vey /onction mais si cette ligna ne 
il y a d« cela près de trente ans, et » e.»t pas rendue plus loii que 'irant! 
qui participa à cette époque a son Mère ce n'est sûrement p*a la faute 
développement et contribua comme à M. Beaudry Leman qui avait pre 
ingénieur h faire de cet endroit la paré le» plan* pour jue ce^o igné 
ville florissante que nous connais- soit construite ju»qu'a Hervey Jonc-

La campagne du Timbre de Noël 
ftoetève un tre» vif intérêt en nuire 
ville et le < omlté «’attend à re que 
de «uhfttantirllr» •ouaeriptiona ern 
vent dé» cette «emainr avec ie pre- 
n»« T reti'üi d« •» cqvelupp» » d« •» d«*i»
eu»»

four permettre au public en gé­
néral qui n Murait pa» reçu d'envoi* 
de timbre et qui voudrait «a part 
dan» la grande campagne du timbre,

chacun pourra s'en pourra sen pro­
curer selon aon de»ir au lH-f>er«air« 
\ntituherruI» u» rue Honaventure ou 
le» Timbre* de Noël aeront en vrn'e 
au» heure» du di»pen«aire

la campagne doit, de* maint* i-ant 
battre «on plein, pi^ur qu'au moin» 
une aemaine aUant le Î5 d*«-embre 
I objectif de 93.fMMt «oit non seule- 
ment atteint main depa»»c.

AU CUBE DE
Le?v élèves du pensionnat 

organisent une jolie fête 
pour l'anniversaire do M. 
l'abbé J. E. Lemire.

1 rv Noir# Corre pon«lan» * 
Kevancour. Jb Récemment pour % 

feto de notre bon cure M. la cuic J 
I . Lnmire. lo» aneimnea #>ve«, a n»i 
quo U*» ninvo* nctuolloo do ajwte l'en- 
siontwt nocj» ont donne une tu* jol • 
fête.

AZETTk h'tVn

Courtiers

son»
BE.VEDKTION D’UNE NOUVELLE 

SUOCURSALE

tion. Plus tard il devient mtnibro de 
la Commission de» »#rv *s ciuctri 
que* de Montréal, institué# dan* le 
but de poser de» cêblo.v élcctr.qnes 

M l'abbé Emile Trud«l, c .ré d# St s°u» terre. Enfin, on liflJ, il entre 
Pierre do Shawinigan, a :,én;t la âu Service de la Banque «l'H >chelaga. 
nouvelle succursale de la Banque Carrière rapide, ascension C'>n»tanu 

• Tanadienne Nationale, sur a oième que rien ne v ent entraver, nous vo 
ru#, v#r» quatre heures, hier aprèr yion* l'homme de jugem»*n*, «i un« 
midi, em présence du jérmr général compétence et d’une culture géné-ale 
•le oetto institution '1. Hrutidry !.. qui s'impose, reconnu par tous corn- 
man, qui était accompignS de M. nie une autorité. Dip.dîné dgrande» 
Ernest Cuimond, secrétaire général, école» européenne* ingénieur civil de 
du gérant local, M. Edvuard Arbour 'on métier, possédant des ’onna ^-ian

t

f >/»*»**• 1 r tn/1 1
/> une reUu 
t "r$t piuj$

et de son personnel ainsi que dj 
ma’ro d«* la ville. Son Ii'»nneur M 
Albert tiiirnire. «le M. Iiélé«»n l.»,b 
îe contra«’teur qui a exf’uî# >• tra 
vaux du nouvel édifice, du '-he? de 
police, M Nap Longval. e* d‘ui ♦ 
centaine de client» de joue institu­
tion.

l>e geran4 local. M. Arbour, remer­
cia, apr* la cérémonie. M. > curé 
Trud#!. et fit l'historique do la Ban 
que. profitaiit de l’occasion pour si- 
gna'er »#» progrès constants

M. Beaudry Leman »e . • gn.’i a lui 
pour remercier le curé d'avoir bien 
voulu venir bénir cette succursale. 
T*e maire Gigair# adressa aussi quel­
ques mot» aux pe-sounes présence». 
V e cure expliqua h ov ♦our quel

«•es en mat.ère d'admimstraiion .nu 
nlcipaic, conna.ssant !a finança, pos 
sédant de .u'rdre, de la m’taodr, d» 
tes-hni«(ue, du fond, pour s’exp me- 
selon qu'on s’est déjà il 1 j le r«’ 
connaitre le conférencier ie ca s.ir- 
M. Beaudry Leman iva.L e udi: l'é­
conomie, * avait un esprit p de
b* lle» facultés d observa*io 1, d arny- 
»#. de jugement, un goût nine de* 
affaires", et beaucoup J autres qua­
lités qui font qu’un 'nteMluctuel p« ut 
se doubler d'un homme d'af^niivs de 
toile façon que les qu«. .is de l’un 
complètent les qualité» de .’autre.

L'orateur suggère ici, de lonner 
h une rue de Shawinigun FsiH le 
nom de son premier maire. M. Peau- 
dry I^eman, chevalier d- la légion

intêre.-sa» *.e ph«>4. up.i 3 q 1: montre c.nq gén rations icces vi 
dans une des fam s d .* n nie ré . ion On vo t ici l’aïeule. Min « N a’a 

^ v, 9S an-, de ^*e Thè le; M. J »seph Andy, 67 ans, le S e Thé- 
Mme Alf. Clou* er, I» aïs Ft Ad« . Mm *■ Johnny Pc ..on 24 

an», St Adelphe; Mlle i’au.me P rron, 4 ans, bt Adelphe.

11- m courtier de To 
ronto. récemment con­
damne a la prison, a 
du être t ran «porto a
I’hApital. 1

• tu nur ten dnUee 
<te pruion,

fûut. cette eoison, 
t’ yur attraper ten n mygdaUe 
On iiue /</ u'a u tre inf la m rut t ion. 
(’erfui*** firiennn>ere g'kabttuenf 
I re regime de forçat 
Et pref et r nt au matetti* 
la p,erre qui réchauffe ou tue. 
l'n abri, e’eet déjà beaucoup 
Metnn si r eel - ' cellule,
F.f et cou» etre wane le eou,
\e voue en fa •tre pae acrupml» ■ 
Ma>e *• loir gouda > condamne 
I n ben mat.n pour une fraude,
Ft quitter un, m#i*"»i chaude,
I n bon i,t bien rajritonné 
Pour dormir gur ta pierre nue 
Pane la cave d'une pruion,
C'eet une dierentc •mprexue

1 *« .
Aprét la baieee de la houree,
II fallait bien que lee courtière
Qui n’avarent pu prendre leur <•<»../* 
Ton bent C'eet mw frui' d»« n et,e< 
C'cnt « «r bon truc que d ette
P'ueeei fi' ble ronetitutian 
Pour ne pa» trop longtcm/.
/.a riquf r de la ration.
C e rr iti're ’d n’ov* pa» de maître 
Fn fait de epicu.ationl

M. PORTUGAIS 
A COMMENCE SES

Cet ingénieur expert a 
commencé son exposé 
sur la fabrication du bé­
ton. — L'assistance.

vV: ,

MU.VH U .

,t«.t Vofcj.t do r.tt, «r.moni<-. .t d h-nn,Ur. pr»po,!ti ,n „ i. -
I» îi^Mr.'irti.m . e.-nd.ü «-.rtou- ,.»r I. m..r. W-ir. «v p.r !•

sur I. tn,vnü. I- P..r...nn,l .. I- au prnv.ncia!, M. J. A. Fr.goa
chant* «V.p-.*. à tr.n. ^r .-cc Itn.- '•f;" < 1 M- d .archer a J»-
t tution. Ia, notaire J. H. W.ialn cr* T'»",, * nt-m f 'V*'’1 4

la villa aux de*t née» I? aq-j »i.e il

“gto vmm ts'ît m
ETM&EURSæaïï m

M L'ABBE J E. LKMIRE.

Leur taient leur habi.»*te r nnnx 
d«q>ui» long’1 einp», mentent no» féli­
citations les plu* sincères v«t icw plu* 
cord ale* ainsi qu'a nos bonnes cl dé­
vouée» re ificuF- de l'Aaaotnption, à 
qui revient la majeur# partie du su­
cé» de cette soiréo.

L'ASSISTANT !

félicita la Chambre de Commence 
d'avoir «*ti VheureuKe initiative «lo pr
filer d# l'occasion ©ouf invita- Y

g venir fa:re une hommage à 1 un des ©unn.e-s oe no-

a pré» dé si dignement rv?n lant d» 
nombreuses année» et de rendre

Beoudry Lemsn 
conférence à Shawinigan Falls-

RANQUET

tre rég on où il a laissé un* 
profonde."

PARMI LFS PERSONNES 
PRESENTES

Toute» les couleurs, le vermil­
lon, le grenat, du carmin au bleu 
d» pru*»e, au vert tendra, *n pat- 
ant par le* nuances, du jaune au 
! s», étaient représenté.»*, fon­
due» en un grand tout qui, do loin 
•ambiant un coin da pays, fan­
tasmagorique, cubique, incroya­
ble, où tout parais#at fragile, 
mouvant, comme un# zité aérien- 
re que le moindre souffle aùiait 
fsire évanouir à jumai-s.

PHYL

NE RETRAITE

Les personnalités ’c* plus en vue
d# Shawinigan Fall*, drand’Mère. „ „ ^ . -
Troi.-RWi.r.*, C.p d, !. VUd.l.in., C*piU.r.. R Bour«,t â, Joli.U-, J. 
St-Tft. .t «tr.. endroi-s d. 1. ré- O. P.qu^n, rér.nt 
,ion M.ittâi.nt i « JIn.r.t.u«ri« St-T.t», W R'.rrh.t, D, L.,.n,. bi- 
dont l-hot, .l’honn-ur d.m. I. ,J«uhér A p. B.»™»*. «P'c ". * ^
r-ndf Jul-mdm., M. B-.dry I.m.n >>«u. Bu.»on. :.bb. Em.l. Trud.!, 

U Ch»mbr» d. Com.n.rc- de Sh- P'"- Alphon*. S» On,., J V, H,- 
lwir„.n .«« u* dr ^ Th,b^,.u. « m.,ré A
!.qu.!l. «V»i» bru e. b.nqu«. #Ui*. J. N **■”<*>”■
nir*..nU. p.r .on b.r.au d. d, Dr < hoquott. Troi»-R.viér^. H
rection dont voie! 1« m.mbr... M Brou.ro.u ptr, André Hon-,
P. Frrron. prd.idrnt, M. D. R. Wil- Bo.ubLn T A Bo.nebrm.n, K
son, vk.-prd.ld.nt; M. L A. Urkrr. s Ab.«d. M Ayoup A. Snch.ny. J. 
«crdt.,rr - tntaori.r. Dir.ct«r,: P- P.11«i.r. ,N. Ub.M., Tro:, R.v »- 
MM. John Bourgvoit, E. F. Do.-n.n, rw. Dr Emil. Tonne. «-nnn,! Irru. 
G. E. lowinuerur, N. P.. J. A. Bnu Mo!eb,or C.rrldre, J. H Fréfou

1 rMM. A. E r.nillom.tto. A. J P.r.d,f Tr.i. Rividr.., C. » Truthfirld, D.
àlnhnn»* Rari’ F Arbour et M f- Hébert. A-O. Bureau, J. M CaronAlphonae Baril, E. Aroour et * ^ q g BrunH M WfllU Walsh.

A UUU'.o d'honnrjr nous ro^.r X-M. J O Do«oln,.rv. S.m.ol 9t- 
quion*, on outro d« m.mbnv. de U Amo.ult. Dou;. O'»"- T™^'
Chambr* do Commerco d«ià montioa- ! Fnod r^»n.or. . ' ;

|n*., son Honneur 1. ma.r, d- Shn- Topp,n.„ G.o Sobmdoo. V N,.. . U 
winicn. M. Albert C.i,..r.. qui *Uit Ron„r.u. Dr J. ^ H*b.rt. Dr A. V.
* U droite d, M. B.-nudr, D-r .n Tbernen. Loui, B*rtr.nd. N. P-. J-
et MM. L. A. Ue’erc. J. A. Nncol. Do*t»ler. J. U Champion), de
prdrident de 1. f h.mbr. de Corn- Gr,nd'Mère.  ̂ ^
morce de Grond’Mr.. M J. « vellier. Cop M.dele.n. Dr Ou-bond Or..d M*«

F Lampson. C.édéon I/eblanc J. P. r.

Le Père Noel en 
avion au-dessus 
de Grand’Mère

(De notre correspondant^
Grand’Mère, 26.— On n >q» *;

prend que le Père Noel, alom qu I 
sera en route pour Troie-R;\ ire* 
passera en aéroplan# au dessus de 
notre ville, le H «lé«-embre pr< «’h. 
et pour le plu» grand bénéfice d«‘ apporter pou- a - ir r le progrèn et «réation d’une gur»

f?. Ernest Dencncourt donne une inté­
ressante causerie sur nos nécessités 
les plus urgentes dans ce domaine.— Ce 
qui nous manque.

Continuant son prvvgmmm# d'étu le besoin d’embellir !♦*(. abonls de n«*- 
tude» d’améliorat on* •»»entiflîe* à iro gare et l’urgente néresaité de 1m

no» cher» petit* lai>*era toxnber eu 
de»*us de notre ville de pe*i*» u.-a 
6hute* porteurs de souvenir*. I e-* 
entendu que tou» no» oe'it» guette 
ront avec anxiété la passage de e* 
personnage qui leur est u 'én*:e

Dan»
fabrication du béton. d<*.m • nier »o.r 
* l'école Te-hniquo et Jo p.«'*eterie,
V. J M. P<»rtuga •. ingénieur de dé 
parteenent de publicité de la Canad*
(’♦ment, a fait une brève et vivante 
•ynthèse des huit autre.» cour» qui 
suivront d'ici à la fin de décembre 
le» mardi et vendredi soir- 

Cost M Victor Baillirgé, princ'pa! 
de 1 Bc«»ie, qui présenta M Portu­
gais aux élèves. compose* en 
parti*- d*- d einateurs, d'entrepre- 

onnnittf neur-j et de contre mai4-ea d* notre 
ville, part.# d'é'ève* régulier» d el’é- 
eo'e Technique. Fn quelque» mot» 
bien ehoiai», M BailUrg# expliqua 
l'importance et le rôle de ce» cour»
d'utilisation du ciment et «le fabnea- Etaient prvient» M. le cure j. E. 
tion du béton, le* prem et s du genre Lemire, M M. le» Abbés Proven her #t 
à être donné» en notre ville M Bail- Auta'e. le» abbé» Poirier e
large remercia la Canada f . ment I»ngval, L’abbé Raoul L’Ailier, n »tre 
d avoir bion vou’u mettre un de »e» distingué vicaire.
ing.'nieurs expert» à la diaposition Notre déq»uté, M. Lucien lubois. 
de l'Ecola afin de permettre au pu nou* faisait aussi Ihonneur d» re- 
blic du district a nsi qu'aux e.adianta hausser par sa présence, celte f te de 
technic en» de connaître le» oécou famille.
\*erte» dan» la fabrication du béton. On remarquait au*»i Mme Jean- 

M Portugais ave*- qaf le repié Baptiste la-nrr*-. m-re de ■.■•tre dévoué 
«entant du Nouvelliste a en 1# plai curé.
air de causer quelques 'nstanta nou» \jn joli program Tre chargé f il ren- 
souligrm que c’était la quatrième du avec beaucoup de suecè». ce qui 
année que ce* cour» se ioma*ent. attira le* applaudissements ues i^.ec- 
Ijcs première# année» ce» c *ur* ont tateoirs.
eu lieu dans le* Ecole# Technique» Apre* l'adresse, M. le cuvé ndro»»a 
de Que.«ec et de Montréal. Tette an la i«aroIe pu » l'Abbé Proven* her 
née, en outre de Trois R*/lères, il» vint ensuite offrir tes nu '.leurs voeux 
seront donné» le» mercredi et jeudi d«* bonhexir, à not e digne ('ur.*.

1 «olr i l’Ecole Technique d1 Shaw* M. Lucien Pubo;*. député fut .ippe 
I mgan Falls. lé a adresser la parole, ainsi qua le

M Portiigaf» *e« un ing^nieu’' Dr J. E Blond n, M. P. L. 
technicien diplômé qui nou» #ait Text»* de l’adresse dite * M l’abèro
honneur et. comme M BaiVarg le J. Ephrem Lemire, curé, par Ml’o Àn- 

ntrale pour leu soulignait lu> même dais sa présen- nette B’ondin, Pré- lente de* hnfants 
talion. M. Portugais ira donner des de Marie du Penaionnat.

f r.1 y-’ I p;
^ é ~j

l'MruirmOTt r.pidf dt notr. vill», autobu,. Il Migyt-rH Mu-or. qo. k« pn* ..... , ^
dM. «OU, I». domain.... le Club Ko ,,, d. d.n. I.-, rue. .nient .p- I "ur* 11 ° l[’m"on 1“ H4ton ■* H‘" ' "rr

j S. Reid. M. Ernest Gulmond, serré- mette. M C BelMeutUe M.x «In. 
taire d, 1. Banque r.n.dienne Ne- t.rv Uopo d De.tn.t. « Gh.rU. U 
tion.le; M. E. Arb»ur. M l'nbM H. brun. M.urie* Unr»,.. D. Dufre.ne,

Marcotte. J flow#, J. R. Mc-De notr# correspondant^ ----------- — ». g m
Ker.neour. 2«~ Récemment l.s «- Hrnu.senu. \R A' "VuXie’"' M rielUn. Dr J B Dorv.l, r«r de I.

de Noér# Pen*ionnat .*t î«« Vivian Burr.ll. M. L. Ritchie M. ^ , Taio.p j P Raude*.
«n»» àu Villnte ont suivi les Irtbe Emile Tnae . de St-^er.e ce ^ D y'oth,r j x (;iUn,it A. J.'

dune retraite. Des '«strut- Sh.wtn.fan: M J. A «Uu.a.s.. M ^ ^ c,ron. s Duchir.
’n» furent données par M«r Ant. l Abhe. J «. »«rri -on. M J. K. ^ ^ Uon Berferon. R St-Louis. J.

tary a aborde, hier midi, i‘un «le» peléa à di«parnltre> et «jue, «onime à 
problème» vitaux qui Lg-itent l’opinion New York, le^ taxi «oient peintu de 
publique détruis que l'on dit que roal#urn vive» et voyante#, rouges, 
Troi# Ri vitre» eet en train de paster bleu», vert», etc. 
au rang «je grande villa on notre
proarince, la question de i‘embellis»c* GAZON KT AKBKIMHRAUX 
ment de notre rite an général.

Ce»t M. Kme»t Dencncourt. ar puis il conclut par d'autre# remar- 
ohHecte et rotanen. jui a ibordé ce que* tre» importantes comme le gu 
sujet, aa dîner hebdomadaire, hier jonnage et la plantation d'arbnaaeaux, 
midi., traitant avec maigri*# et »uf- |n création d'une petite pépinière am 
fieatnment un sujet qui ne n*anqua t jjmit„ «j, j,, ,ij|r f.,„rnir(llt )a rite 
pa* d'être a»»»1* piquant sou*- cer- «l'arbre» pour remplacer toua ceux 
ta:n* aspect». < haoun na.it qu il y ■ .j,,} meurent ou (i«>it«>nt être abattu». Jl
beaucoup et mémo to it i faire en termina «a « •u.-erie en parlant «b* l'en- 
■ erteins domaine» pour assurer l'em- fretien de» trottoir», du nettoyage et 
hellksaement de Trois-Rivières. < » «t ,|# l'arrosage de* rue* et rnellea 
un point particulier que le «-onfé- surtout de l’enlèvement de» vidange 
roncier n’a pas manqué de mettre en

.SI GG ESTIONS AU CONRKIL
4 ette causerie qu a donné lieu « n*ul-
te a une discussion cntr« iea mem- noua somme# bien informé# re»

îTn nQvÎTP Tl'ârriV’GrR PHb bre» sur certain» de» fa «L pro remarques seraient présentée* nu ron
. » « - ^ » jet» exiposés, est la pr^vn’er- dune Hrj| f|e xj||^ pour que no* adininialrN-

avant IG i) ClOCCrnDrC. --érie de cinq, qui sera donnée sous teura municipaux adoptent le plu* tôt
e# ausq^M'e# du comité do procréa de possible le* •ugg<‘»tiotiM qui pourraient 

Da-prês le Service ica Signaux du notrp vjii€ formè réceinmn4. mj «;• être nnaea à exécution «lea maintenant
port de» Troin-Rivière*. on n’attend Rotary, sous la pré»id*n-e de M_____________
pin», cette année, qu# l arrivée de j n Loranger. J
deux autre# cargos de fort tonnage 
qui entreront ici, vers i# corn nu ri­
ment d# décembre ou la fin de no- 
veenbre. Si aucun autre navire «>

MS (UE (EU
C’est ce que nous apprend 

le .service des signaux.—

LE DEPUTE DE

DANS LE DEUIL

• «ir-and de Nico-let.., v b.ud..u, V Alph. Burrill. M. J. H. „ D Df j K|.nd, J. N
btssistence a été nomo-eusê. f ha N«p. Deeaulniors, M. A. J * . LonKvll., J0a Chevalier, Jol. M«u

|fjn# «est feit un devoir Jajsiatar Une quinzaine d’oraten’1» ,re ' -............... * -*. „ , T .«.n « . nier Léo Dugal. Grand’Mère. ArthurPlaque Instruction. l'éloge d# M. ^ m McKenzie. Alex Gélin#s. avocat. E-
N cub ions pa* no* réaolut.JtM de cours de ce banquet qu. ne ^ ^ dou.rd A»»elin. ovocat, Dr A. Daacor-rirait*.

lEfflESHTITIOIIS 
EK FIVEUR DES 

FIMIllES PlüfflES
1 'u a f prépara* if» sont terminé 

ue d assurer aux deux repréatn 
n» d« ce ao.r au Théâtre Impè

min. quM nn, b.ur. ^ m|(r. M r, .-hirurfi.n F. A. Déli.la.
ml ceux-ci nous a%ons cri q . . ï*h-»nche. Jos Dro’et, Georges
p. Ferron. présent du htftqaet. Dion j Enn> R*rx«d, J. H Gaillar- 
Daman, qui fut eharge do présenter
le d.btirxgué conférencier; e na.-c
Gigeire, M. P. R Wiison. M. Maur 
r« Ma-votte, M J- A. Fngon M T 
P.. M- John Bourgeo •. M En .le I*
dowa.r, V- 1*^ ■7*”*”' "ni'Pr Fi»et. M. V. Buml. M. N«V t>e
sauinier». N- P

Toii» le* «ricien» mairîs n' 
winigan Fall* ••• ^a eut a e direr 
r«usene. ainsi que le» préaidenti de

detz, J. D. Germain. J. F Gu bord, 
M.D . John Hanna. Ant. VxPCcttt. J- 
O. Pelletier, MM le* ocUa J- *
Ricihard. U. I/ebeau. Jo» ft-Onge. J. 
O. Veilleux. P Beau’ac, M. J. A. Ber- 
mer, gé-ant de la cité de Grand’Mè- 
-e. V. J O Pe’letfer. M Ovi 1» ’.tarl- 
beau’t. N P. Dr M Trudel, M Hen­
ri S pénard Mon' êur tr. Copping 
Henri Lemoine. M A Kaatmg. Geo 

I^ebrnn. 5tf r’te.

M J B. LOR.ANÛËR

Coat d’ailleura M. J. 3. Lo’-nnger, 
tonnage ne vient aux Trois Rivi res ^ tjtr€ préside it du cotr te
avant la fermeture d# la .lévigation, f,t r*pp0rt et présenta M henmeourt 
la chiffre de* navirea de c#tfe c*te com-me conférencier du jour, 
gorie, qui ont fait leur apparit. 
dan» notre oette annôo, æ
chiffrera don.-, avec le» deux damier» 
dont nou» attendon* biantM l'arrivée 
a 333. soit 44 cargo* d# plu» que l'ar 
rivée précédente, et 66 ae plu* qu\ 
y a deux an*.

Les deux navire* que nou* arte
«Ion*, «e nomment, le premier le 
"Noian''. venant de Montré#!, pou' ville ^ Montréal 
prendre eux Troia-Râ'vièrtf une car ingénieur
gaiaon d’aluminium, «ortl* de» a*in*« Cavmme M Denoncourt le di»a,t lu
de Sbawm gan F*11a; sa eargaiaon. ** coruférence pourra a» ré

sera de 800 tonnea, cit déjà rur

l.

,U

M W F ROY

M W F Roy siégait au '•uteuil 
préablentleJ a ia table i hon .ei«r en 
i'%b»en<e de M. Emile Jean, préfi-
dent.

A la table d’honneur >n remarqua t 
romme rrembre Rotarien inv t* d- la 

M. Cbar’ei Gélinas

OE CE NOUVEAU 
POSTE__________ . I UulL

fax en février prochain. Si belle» non» apparai*M»n dan*
Ainsi lee envrn ouvert* hisr «oir le lontain «i»v (avenir, le* heure» de 

et qui *e continueront sonl’VMli aoir, fête qui aont toujours des heure» de 
compteront certainement parm. les joie, que le désir noua vient bien 
plu» important* du genre Jamai» souvent de le* anticiper. C’eet donc 
donné# en notre ville. Au«*i aom- pour nou* un» bien douce jouissance 
mea-nou» certains que, vendredi, srivre en ce mdtnent une heure ar­
il y aura une aeaiaUnca encore plu* 'l^n^e t désirée, ce U qui .iou« pe 
nfvmSre«u*>e- d’épaneber dan* votre coeur ai

Au reste M. Portugais a une ma- bnn» 1w intiment» de filial* vanéra- 
nlère *i vivante <fexposer son *ujet ^on Aee nôtre* «ont remplis en-
que le purbiic eintèrexse rircenent a Y01J*' Monsieur le curé,
la matière enseignée dé, le premier Iaumm.7 vous d.ro comb n
cours. nous somme* heureute* de vou* offrir

' en cet anniverMiire ia g»rbe oJotante
cueillie a l'intime de no* eoeur..

Fleur* de l’affection, fleur# vdoa#* 
sous le rayonnement de votre bonté., 
de eett* cherité aacer<i«>ta!* q i’ s’m 
din# ave* bonheur vers les .lumbla* 
et lee petit*.

Fleur* de la reconnaissance, eu 
vou* dssent dan» leur discret l%ng»%je. 
Ron Père vo» nef#nta «auront répon­
dre au dévouement dont el «•» fv>nt 
l'objet «ç>é< ial de votre part- S»us 
voa soin», 1* pensionnat e»t ji f>*r- 

^^terre choisi: votre main n’aura pa#

Mmo .1 A Vervillc décède 4 r r^oat*r ,m épin~' '’nur t>a,1VIJI1L cl. /A. V cl v lilt, ilct-rruc j,)<ins qUj nou» «ont venu* pa»* votif.
presque subitement à TA- bon Père, «oyez béni. 

ge de 38 ans. — Les pa- comme i. mmortelle dont U cjroiie
coneerv» une poni»étuel.e jeunes**, la j 
fleur du souven’r n'oet pa* touchée.— I 
En no* coeurs c'e*t le printemps, un

rents qu'elle laisse
Spécial au Nouvelliste

avon
d# Mme J. A. Verville, née Alice 
P rove ne h er, épouse d« M. le notaire 

______ J. A. Verville, député fédéral de
. « - i • i rv laspbiniere. Son déce» est survenu a-Le nOUVel enilice (les iOS- v*nt hier apri- seulement »ix heur*'»

_ , ... n .. ... prwitempa nche ei> espérance*, car laSt Fiavicn de Lotl> ntére. So -Noii* » ^ , . . .. __. .. __ . vi« nous f-t îhite s< Le. c. par le de-on» le regret d aoprendrs la mort.. . . . . vouement de cmix qui nou» aime t.
Déjà, nous en avons l’aesurance, i» 
souvenir de celui à qui noua devons 
tant, rester* bien vivace car mus ne 
«aurons jamais oublier le Prêtre ré­

or de

. v*nt nier apre ^'emen» »ix neure» ^ ^ ^]] rih nj ^
tes a Grand Meresouvn- ^ maladie, l. d>unt# éu.t #rve d# Mi;),o0h4 ,, nf>,

ra vraisemblablement le ^ ârv* ",x «^"bnfants
1er décembre. eu# w use pour *a perte

... .. outre son époux, eea fille.i, Sutanee.
fDe riotr* eorresf nnd#nt) élud ante au couvent St Ro •b à Qué-

Grand’Mcre. 26.— Le* travaux de ber; Fernande, Madeleine

■'» ce ao.r au Théâtre impe cauaene. *in«i ^ t ^ Manon. J B I^ebrnn. St T te.
« ou. >* auepicti de l'Ordre de Chambres de fomm «r nr 'aux i- Benoît Veiüette St Thècle G. D
• •• « ne* et de Protect'en de gl0n. de» échevin*, ^ c r* Uom. G Dérome. Jeffrey Veillé! St

du Canada, le mène auecès qu n dust rich de la ni' • . hom Thècle. J F M/nard etc
* - J"* couronné lès effort» des fall» Banquier*, m 'J* ri . VeW le résume de la onfe-ence
T*' «attor*. Les recette» seront me* d“a<ff#ires, comm r r ça n t». gen » d prononça ensuite îft conférencier

ement affectée, a éoul.^r profession; !t politique, .e .y.»*. • ^^
- ca. de misère» P^^t. ou et la ^ ü.^Mcade Un” i •

•1er le préai lent de

d eufanta, pour y déposer le 
la vérité ohrèt.^nne.

I>an* la joie de c« jour J* fèfc#, 
nous demandons instamment a D-eu 
de rb(>«ndre «ur vou* lo« plua 
consolation» d^ aon coeur le #)Ai«*r- 
rer k votre’ affection, de nombreuse* 
années encore la Mère vénéré# dont 1» 
tendreaee vou* ai prp<-i#wse.

Que Dieu fècon«lc vo« travaux qu'D 
réalise voa espérance et vous denno 
une heureuv* et longue carrière tui 
vou# permette d'accomplir tout !«■

're a procurer aux famil’e* 1^* donné rend**
Pauvre, des paniers d* Noel a pear entendre par;«

» d..s«r,r aux p u. néf.MiWux A.»o«ia«ion <1«
I*J ’,'«'^* un eu dejx b^ns rep#* dlètis. M Beajdry

i, fi»,,, .lu» »»♦. f»» v m- ■ ''•"j* ,
. !-o«-a,ioTi 1. N.»l - du . pro'u. »-. d» f.

J*ur 4. 1Ab 1*. Whit.» Ja-hM. >-

Suite à 1# page S

Vice-premier 
ministre ?

vu» sait le» fr#i» de 1# mu.ique.

M BEAUDRY LEMAN

cem-
Sha

( Praese Canadienne
î.ugiino. Fuisse. 2*. r*e« rapport» 
rivée hier dan# les cerrlea politiquae >(*•. 
annoncent que le premier miniatr" M j»- 
solin' va probablement nommer bientôt 
le comte ( oatanxo Ctane, ministre de»

qui sera oe me» Tonne», wi. «i-;. Burner * une disaine de r#-'si que» Orand’Mcre, 26.— Le» trava.iT de b#r; Fernande, Madeleine. Thérèse;
nœ quai*, et eat dwtinée à un ff.on# tr*, riv^ artuelité. Tl parla u coniklruct,on ^ nair^ nouveau bu- »e.s file. I>on. Jean Martin. Jules, é
port britannique d'abord de l'abaence do -cg.«'m«”,t‘ r#^u t\+ poat* aont totalement ter- tudients au HAminaire d.* N col et;

Ia arcond cargo qui ne sera p - comrt ruction ass^z comeiet» qu vt Onésime Bvitvert, entre- ( Paul, *e« fr.-re» MM Ovxr proven-
ici. av*nt le ô dèrembr*. »e nomme >nl pormett.re le soneg*' dr» pr^naiur ^ .sh.winigan, en éUit le I cher, de Montre#!. Henri Pro oneher,
le “R ah a ma*. 11 arrivera *vec une quarti|krt résidente* ouvr «.n (on^ru<^r> ma,i0n Paquet A le Fann «te Manitoba. Donat Fr.
cargaison de fonta, «t premir* an é- commencitux et souligna «n ns «ant (r0<jhout «je Bt Hyac nthe est actu- vanehar du r#p d# U Madeleine ;
change. WH) tonnes de *1î* l'observance très peu rigide de» rr â f.jr^ Pmitalls»ion da l a- »## soeur», Mme \lph. Car gnan,
quais de la St-f*srr#nct P«per, glaanent* actuels, si neu nombreux mgablemant et son travail an termi-! f Aurore), de Pécancour ; Mme Ln ,
destmat-on de Toronto. soient il*. Il aborda ensuite 1» que*- nfni au commencement de la semaine renzo Pnovencher ^Henrietta), *n qu* r* v" H

M. Henri Dupont, préposé au ^er tjof| ^ ?ftrr% ft terra na 1; j. ux. H procheln. Troia Rivières; Mme Onéup • or# H*
j v ce «te» Signaux, informsi- notre «j^lora surtout l‘ab*enee \f tei’ain* Qn f qUe ». maître do poate mel, Em«»tine.) d« Faniv»4''!. Ms-

reporter, hier, qu'il se pou,, qu« fpé«:a!efnent a^^ropt'iêi *»x «j# notre vill# prendra poeaeauon du nitoba.
, d'autres cargo» entrent «Wcs notr»' eryfgnta || conclut e«We remarque nouvMU poyir j* prcm,cr de

port, d'ici la fermeture de la navi ^ nurrcrant la créât on d uns arène rWT,br^ pr^-ham.
rat-en fluviale, mai* qu^ n'a reçu w terrain da l'exponUon 0n n«,j« ap;.,.^! que ver« ia m.
x ee sujet, aucun ai gn al ement. décembre, en procède k U bénadie-

^ “N El TOY ON B NftTRI \ If.l.I1. | tion «4e ce nouvel imm«iuble ee qui
donnera eu a une be>ile «kmonatra

De cette prière fervente, de *«*s 
souhaits du coeur nous faisons au 
jourd'hui une gerbe embaumée, puir-

A V. f.m-1!. éprouvé» U- N^éél ‘'*“• Str* M '•
et «on parfum monter ver* voirliste offre ae« plus sineres 

thias.
«ymp» coeur pour le réjouir,

J^s Eleve* «lu Pem-ionn 
rancour

do Ré

Rater A Power Co . en ItOô f(m.munirat ona. au poat* de vice pre

* P’og'amme compo.tc une
donnée en ifimaur*. *u*

R'Vièrts. avec tomme .^dHte 
< oovpson. Le titra est. ‘The t . .

‘ f tK, Bro.dw,,". E.i pi., it V. B«u-lry 1-™»"
I'*** r.., y ,ur, ..«-« m. ^V.U,.r‘â ”w,r ,1
, *’l>li ,u* T,u',•, ' * ^r^,n. ,ix Mit*.. f«n,Mr. .or M(<r mm,,,-.. c, qp, |n, mm»*nit U

u M r»>r •“ A. im UrM-io. la D.m .u cm ou m d.rp,*r
^•♦neera g 7.00

« eaiw^w. ‘■♦.en* euMique» qui on eorf ou* » mullanèment .ea por(«r*. 'W,‘ * i. oT. O Sh.wm fie .0. rils fl.-l,u»rr. *t U M.nn,

T** délégation russe «oviéttqu* qu tf f>«nonroiirf pa»*» ensuite ai» net ^on religicUM et civil*,
est actuellement à Hambourg, an Al- mrtige don abord» de notre ville, il 
emagre, a dit qua la Ru*«it Soviétl- ]'étHhli«aem«nt do bureaux d’Informa 
qp, . int»rromp« Im «port.tlpp* ,ion p^,,. 1, ,«„rirtr. » IVt.MK.-m.pt Euu.Unw BBl mi.L.rvi. 1 1* “N*w York T.m, • d t qu ..

On doutera aujourd'hui A Winni­
peg ia nomination d’un gerant gêné 
ral pour le Wheat Pool canadien.

d und’orge parce que le* approvi*ionn« 
ment de ce produit aont épuiaé» m*»a L coeur 
qu'elle continue a exporter du blé, du Houfevard 
seigle et d* l’avoine.

grand R«*iiI«m»rd pour en ror dun-» ^ p.**♦«#■ d* placé au ( anad». «oit ra bientôt, annoncé une augmentation 
# tir d« la ville, a la «reati»>n o un ^un montant double des placement» que dan* lea prix de *« ier. !»# journal dit •rard d» ceinture qui permettrait t \ . 1 , . 1

riait# de toute la cité au* étran a république a faut dana n’importe qu# la hau»ae qu> e«t attendue depu »

JUGEMENTS AJOURNES
Te1 magistrat I/*«-«»ur ôr« » ajourné 

au 10 décembre prochain ’o juge 
ment dan» la raui# «le Ferdinand I * 
courae, accu-é de vol «le vrd“« de

^ “ , n«»M*art« entreprise hydro éle^.rique oh*ndonnerait la ae«ne politique,
héuras et • 4 rêction tes av. élio On dft qua le eomta Ciano détiendra
►t* «'enlève',* rap <’* MoK’nues qui on car fi bu ► «mullanément !•* portefcuiliaa d# 1a

r-r,. Il traita 4*.inr illumm. "•»! «utr* pay. «tr«Prrr,. l„ r'.r*. ppurr.it hlr« «omlu.r. » •»!. ; b*.
Clark Equipment a placé son at«*ck imn «pénal# de no» nie* commerciales ment* américain* au annda «ont dé reprise générale des affaire». L’aug T»r jugement dan.» la caq^e d

W A A A- I- -M * r> n n« .t* «,.,, r ; v r^#. r>.. Ie% .».,r. de |l.î»6u,3 30,nqn contre $1,302.731000. mentation entrerait en vigueur pour , ne Gratiiec, accu< commun aiir une hase d# dividende «n temps «lo tourisme ou i«% pmr* ‘.ce ’ T 4 n
i annuel de $2. au lieu de $3. V minorer, fl ne fut pa* »»n» souligner lpouf tout l’Europe. iVrmni»r Irtwe.tr# de 1M1. «lu saTncl. mai n

d# vol, *'»4 r*n-

ï 4 k.'4 f 1
j1

59^9

6154
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Une grosse partie se joue en Egypte
qui pourrait aboutir à Vanarchie

La politique impériale 
<lu gouvernement Mac- 
Donald va d’échec en é- 
chec.— Conférence im­
périale économique ra­
tée par l’obstination de 
MacDonald et Snowden. 
... La querelle sioniste. 
— Le roi Fouad veut é- 
craser les nationalistes 
égyptiens au bénéfice 
de Londres.— Une me­
nace d’anarchie.— L’Ita­
lie se tient au guet.

qu'il» possèdent au Parlement égyptien. 
Les wafdistet annoncent que si le projet 
de réforme n'est pas retiré, ils auront re 
cours a la violence. Leur chef, Nahat pa­
cha, a lancé un manifeste où il appelle 
tout Egyptien "qu'il soit grind ou petit, 
riche ou pauvre, a défendre les droits de 
la nation au prix même de sa vie et de 
ses biens." C'est une provocation a la 
guerre civile qui serait précédée d’un re­
tour aux assassinats politiques et au ter­
rorisme par les soins d'une organisation 
prête a entrer en action.

Le projet ayant été maintenu et ayant 
reçu la signature du roi, il ne reste qu'a 
attendre les événements. Peut-être ne se­
ront-ils pas aussi tragiques que le pensent 
de nombreux observateurs.

De toute manière, et en admettant que 
tout cela soit exagéré, les choses ne peu­
vent pas durer comme elles sont depuis 
l'échec de» négociations anglo égyptien­
nes et le rejet par le Wafd du traité que 
M. MacDonald et M. Henderson croy­
aient généreux et qui n'a pas suffi aux na 
tionalistes, lesquels veulent simplement 
l’Egypte—y compris le Soudan — aux 
Egyptiens. Et que peut-il sortir de là, si­
non le désordre ,qui obligera l’Angleterre 
a intervenir et Ramsay MacDonald a 
bombarder Alexandrie comme Gladsto­
ne, cet autre pacifiste l’avait déjà bom- 
bardée? Mais si l'Egypte tombe en anar­
chie sans que l’Angleterre fasse rien pour 
protéger la vie et les intérêts des Euro­
péens, ce sont d autres puissances qui se­
ront poussées a intervenir. Qui sait si Mus­
solini n'attend pas, pour ( expansion ita­
lienne en Mediterranée, cette occasion là?

Un candidat sollicite toujoura 
pec tue u se ment” votre appui.

tes-

Le Pacifique Canadien n'est pas dans 
la politique, déclare son président.

Très bien. Cest le moyen de réussir.

Il y a trente-n/lif femmes députés au 
parlement allemand.

Les débats y sont devenus plus longs.

LE PROBLEME

Du marché du blé

Les cours du hic sont descendus ce mois- 
ci a des niveaux qu’ils n’avaient pas tou­
ches depuis un grand nombre d’années. Le j 
"dumping’’ russe et surtout l'cnigme russe 
ont 1 ans doute contribué a la baisse. Mais
le rapport apparent entre l’offre et la de- duetton de la moyenne de la mortalité

causée par la tuberculose parmi la classe 
industrielle au Canada. Cette moyenne, dit

mande suffit, sinon a la justifier, du moins 
a l’expliquer. La moisson mondiale de 
1930-31 est officiellement évaluée, à Wash-

On ne saurait dire de la politique impé­
riale de Ramsay MacDonald qu'elle a du 
auccès. La Conférence impériale qui de­
vait resserrer les lien» surtout commer­
ciaux entre la Grande-Bretagne et le» Do­
minions a misérablement échoue. Cela 
uniquement par l’obstination du premier 
ministre MacDonald et de son chancelier 
de l'échiquier, M Snowden, l'un et l’au­
tre ancres dans le libre-échange tradi­
tionnel de leur parti. l.a conference in­
dienne marquera certainement une dimi­
nution de l’emprise britannique sur l'in- 
Je. Toute forme de gouvernement plus ou 
moins autonome constituera un achemi­
nement vers l'indépendance complete de 
l'Inde. Libre politiquement et economi 
luement, l’Inde portera peut-etre de ru­
des coups a l’industrie britannique, f.n 
Palestine, la solution de lord Passfield n’a 
pas amélioré les positions britanniques.
Elle a mécontenté Arabes et Juif». Mais 
c'est peut-être encore en Egypte où se 
joue la plus grosse partie en dépit du fait 
que l’Angleterre n'y semble pas directe­
ment mtrresaée et qu'on y semble unique­
ment en presence d’une querelle politique 
entre Egyptiens.

L’élément nationaliste est puissant en 
Egypte. Le roi Fouad, tre» dévoué a l’An­
gleterre, cherche a contenir cet element 
en sapant son emprise politique par une 
réforme électorale confinant a la confis­
cation des droits politiques des nationa­
listes. Ces derniers ont juré de ne pas se 
soumettre a cette réforme électorale. Dans 
le passe iis ont démontré leur aptitude a 
•ser du terrorisme et n’ont jamais recule 
devant l'assassinat. Qu’un tel régime de 
«erreur éclaté, l’Angleterre devra interve­
nir et rétablir la paix ou laisser l'Egvpte 
crouler dans l'anarthie.

Peut-être si l'on fouille la carte de l'Eu­
rope peut-on facilement y trouver un pays 
que réjouirait une Egypte en anarchie.
C'est l'Italie Son dictateur reve d'expan 
sion en Afrique-nord. Il y a bien la Tu­
nisie, mais pour la croquer il faudrait aus­
si croquer la France. E'expérienre ensei­
gne que c'est une grosse bouchée... Line 
Egypte en anarchie, dont se désintéresse­
rait l’Angleterre, quelle belle proie et de 
facile conquête.

Ces nombreuse» difficultés du gouver­
nement MacDonald retiennent l’attention 
de la presse américaine. Un confrere d’au* 
delà la frontière écrit:

l e gouvernement travailliste a etr vio­
lemment, attaque, en Angleterre meme 
pour sa politique de Palestine. Lord Pas»- 
• îeld et M. Ramsay MacDonald commen­
cent a battre en retraite devant le* blâ­
mes que leur infligent egalement conter 
valeurs et liberaux. S'agit-il vraiment de 
Sion et du sionisme et de la terre promise 
par lord Balfour au peuple d’Israël? Peut- 
etre, mais surtout d’une grande question 
de politique impériale et meme du salut 
de l'Empire.

Lorsque l'Angleterre as ait demande le 
mandat sur la Palestine, ce n’etait pas 
pour l'honneur de ramener, comme Jo- 
aue, les Juifs a Chanaan. Il fallait couvrir 
le canal de Sues du côte de Jerusalem 
comme il l’était déjà du côte du Caire.
Cette protection paraissait aussi necessai­
re que l'autre et devait remplacer l'autre 
au cas ou l’Angleterre perdrait l'Egvpte,
—chose qui, précisément, pourrait bien 
arriver.

Le gouvernement travailliste, emu par 
les esenement» de Palestine, a voulu, en 
restreignant l'immigration juive, apaiser 
les Arabes On lui objecte que le» Arabes, 
il ne les contentera pas, qu'il ne les rallie­
ra pas, qu'ils ne pensent, comme les na­
tionalistes égyptiens, qu’a chasser les An­
glais, et que si l'Angleterre, à Jerusalem, 
ne s'appuie pas sur les Israélites, elle ne 
•'appuiera sur peisonne. Le natton»lt*me 
arabe répondra au nationalisme égyptien 
•t. bientôt, l'Angleterre n'aura pas plus 
de glacis sur une cies rive» du canal, que 
sur l'autre et sa grande voie de commu­
nication avac l’Inde sera menacee d’etre.

Or, en ce moment-ci, l'état de l'Egypte 
est préoccupant. Le roi Fouad et son mi- payrr plus cher que le producteur austra

Tout va bien, dit le Soviet.
Tout va bien, disait aussi un condam­

né montant à l'échafaud.

Les dirigeants de la Coopérative du 
Hlé ne soufflent mot.

Certaines gens savent garder Je silen­
ce dans les grandes douleurs.

La Conférence du désarmement à Ge­
neve se mue rapidement en un étalage 
d'hypocrisie. Elle devait nécessairement 
aboutir à cela.

Les banqueroutes de banques se mul­
tiplient aux Etats-Ums.

C’est tie nature à nous confirmer dans 
notre foi au système canadien.

La mortalité.

LA CONrCRCNCC IMPERIALE

ïjt Progrès, Chicoutimi— Insuccès 
au point da vue économique, la eonfé- 
rence impériale n éclairci tout da 
me bien des questions constitutionnelles. 
Certes on sursit nimé voir réglée is 
question du Cona«U Priré. Noua noua 
prétendons à l'égalité de statut avec 
l'Angleterre. N'empêche que c'est une 
Cour de chez elle qui trinrhe en défini 
tive certains différends judieinire» de 
rhes nous. Hi ce n’eat pas une anomn 
lie, ou ae demande ce que cela peut bien 
être. Par contre, on n fait U lumière 
sur d'autres points constitutionnels et 
on a pris des décisions asses importa' 
tes. nomination des gouverneurs-géné­
raux par le Roi et les dominions, éti 
blissement d’un tribunal impérial, abr<> 
gution du “Colonial Validity Act", et** 
C’eat asses pour affirmer que les dé 
légués à 1a conférence n'ont pas tota­
lement perdu leur temps, surtout si 
l'on y sjoute 1a reconnaissance de ce 
principe: primauté respective des in 
téréts des pays d'Empire sur ceux de 
l'Enipire lui-même. Si l’on maintient 
que la conféreacn a fait faillite, on de­
vra admettre que la liquidation n ap­
porté quelques résultats appréciable*

LES DROITS DE QUEBEC

I«e Soleil —L'une dea causes les plus 
opportunes, su point de vue des In­
térêts commerciaux de la veille capitsle 
*era introduite devant la Commission 
des chemins de fer, qui siège aujour 
d'hui en cette ville.

II s’agit d’obtenir, pour Québec, le 
tarif ferroviaire actuellement ea vi­
deur dans les provinces maritimes et 
appliqué sur un territoire qui s’étend 
jusqu'à la ville de Lévis Inclusivement

Ce tarif de transport, accordé aux 
province* de l’est d'sprè* les recom­
mandations du rapport l>uncan, met 
Québec sur un pied d’infériorité con*i 
dérable en comparaison de I.évi». C’e*t 
ainsi que, pour le transport de mar 
chandifffs de Québec à Montmagny, par 
exemple, il en coûte vingt pour cent

c\vjtr PRonxrioHHEUËg
Médecins Médecins

r
Dr AUG

Maladie des yax

La moyenne de la mortalité au Canada le plus que de Lévia à Montmagny. La
pendant les mois de septembre et d’octo- inference est vraiment trop forte. La
bre, a été tellement favorable, quelle fait concurrence devient impossible à nos 
prévoir que l’année 1930 va accuser un ré- Ils ** trouvent dans l’ira-
sultat favorable sans précédent. possibilité de faire le commerce avec

Jusqu’à date cette année, la moyenne de ' 1cm provinces maritime, de f.çon di-
la mortalité est la plus basse qui ait été en- r,rfe- 
registree jusqu’ici au Canada parmi la clas­
se industrielle, soit 8.8 par 1,000. à compa­
rer à 9.5 par 1,000 en 1929.

Un des accomplissements les plus en­
courageants pendant les dix premiers 
mois de cette année, a été celui de la ré-

le bureau de la statistique de la Metropoli­
tan Life, a été baissée cette année à 80 dé 

mgt m. a 4.470,500.000 boisseaux. a rappro- ces par 100,000, ce qui représente une ré­
cher de 4 204.800.000 boisseaux en 1929-30. ! Auction de 9 pour cent sur l’année demié- 
ft de 4.7Üf),300.000 boréaux en 1928-29. Aire, 
vette itiaNsa de blé nouveau il faut naturel­
lement ajouter les surplus provenant des ; l ne utopie. 
moissons précédentes, et qui sont considé- 
rables. Si difficiles et incertaines que soient 
les évaluations en cette matière, il semble 
que l'excédent exportable de blé (mois­
sons courantes et stocks) en 1930-31 ne doi­
ve pas être inferieur à un milliard et quart 
de boisseaux. Notons, en regard, que les 
besoins moyen» des pays importateurs s’é­
tablissent entre 700 et 800 millions de | provjncia] stabiligcr le prix des produits

de ferme.

L’Union Nationale des Fermiers de la 
Saskatchewan, récemment fondée, fera de 
U politique. Son programme se resume à 
ceci: faire garantir aux fermiers le coût 
de production. Un moratoire, affectant ca­
pital dû et intérêt, existerait aussi long­
temps que le fermier n’aurait pas reçu pour 
ses produits l’équivalent du coût de pro­
duction. On demandera au gouvernement

boisseaux. Le large écart qui apparait en 
ce moment entre l’offre et la demande sera 
sans doute réduit des deux côtés à la fois. 
D'une part, la production sera moins im­
portante qu’on ne prévoit: dans l'Ouest 
canadien le> intempéries paraissent avoir 
compromis environ 10 pour cent de la moia- 
•on. et les cultures de l’Argentine, de 
l'Australie et «le l'Inde restent exposées à 
toutes sortes d'aléas D’autre part, l’ex­
trême bon marché du ble en développera la 
consomm.ition mondiale dans une mesure 
appréciable, sans compter que. dans cer­
tains pays, le Me remplacera .pour la nour-

Utopie que tout cela. Il faut être mu 
sans le savoir par un socialisme agraire 
très accentué pour y croire.

Toutes les tentatives faites jusqu’ici de 
stabiliser arbitrairement les prix ont abou­
ti à un échec. La loi de l'offre et de la de­
mande est inexorable et finit toujours par 
avoir le dernier mot.

Statistiquen démographique*.
En attendant que le recensement décen­

nal nous ait apporté, avec quelques années 
de retard, comme toujours, des chiffres

riuirf du animaux, d-xutr., produit, dontjpr*cj, SUr la population, nou* avona pour 
!a production est cette annee déficitaire. ; nous guider quelques indice* comme la 

Est il besoin d'expliquer pourquoi 1a ré-‘ *tat>*tique de la mortalité et de la natalité.
i enta Conférence Impériale n’a pa» afré* r*'1* d* 1'immi*r,,ion' et' *nfin- I'es,'ma-
»._ . . , * ,tion plus ou moins exacte de l'émigration,
.a prop Mtn.n du prem.er mm.xtre du Ca rEconomiste Canadien. En réum.sant
n.id i qui suggérait au Gouvernement bri- toutes ces données, on prévoit que la popu- 
tanniqi.e vie frapper d’un droit de douane lation du Canada se chiffrera par quelque 
le» ble» etrangers importés au Royaume-i l’*n prochain. Elle se:
Uni afin de favoriser d’autant les blés mois. 9.934.500, *i ion en croit une sta*
. a... n . . i itistique établie récemment sur les indicestonne* dan, I Emp.re? Outr, que le P«u-j,u!ln?rntionné,.
pîe anglais s est toujours opposé avec éner
gie à tout impôt sur ses aliments, le Roy­
aume Uni pourrait difficilement créer une

L’augmentation est lente, malgré tous 
es efforts faits depuis une dizaine d’années 
pour la stimuler. Si l’immigration resta

union douanière impériale, même partielle, | con#,^fra^‘e* on n *** Pa* encore parvenu
. à empêcher entièrement l’expatnement qui .ut permettrait peut être d élargir ses . rT .• „ tr. a tr. r , * ^ * des Canadiens aux Etats-Unis. Voici, par

marches dans les pays de l’Empire, mais exemple des chiffre» sur l’émigration:
Du 30 juin 1919 au 30 juin 1924.

1924 — 1925
1925 — 1926
1926 — 1927
1927 — 1928

526.853
102,753
93.368
84.580
75,281

Devant ces chiffres, on comprend pour­
quoi notre population n’a pas atteint plua 
vite le total dt 10 millions qu’on escompte

nistre Sidky pacha a’efforcent de contenir 
le Wafd et le moyen qu’ils ont trousé est 
une ref me alectoraU qui anlêverait aux 
nationvtstes U quasi totalité dea siégea

qui risquerait d’indisposer le reste du mon 
de, qui offre à son industrie et à son com­
merce des débouchés beaucoup plu* impor­
tants. Reste la question du contingente-1 
ment, qui assurerait aux pays producteurs 
de l’Empire la fourniture d’un volume mi­
nimum de blé au Royaume Uni. Celui-ci a-

,chète à l'étranger plus de la moitié du blé Pour 1 an prochain.
qu’il cons« mme Le contingentement, dont __________
la realisation présente de sérieuses diffi- 

, cultes, aurait pour effet d’accélérer dans ché La situation, pour ce qui est de notre 
une certaine mesure 1a demande, mais il j pays, présente à cet égard une ameliora­
te stabiliserait en aucune façon les cours'tion appréciable Les exportation* cana- 
•rondiaux. 11 ne saurait être question d’é- diennes de blé et de farine en août et sep- 

|tah'ir des pnx fixes, parce que l’importa- tembre aont l’équivalent de 52 millions et 
reur anglais ne serait pas plu* disposé à demi de boisseaux, à rapprocher de 22 mil­

lion» et demi de boisseaux pendant let 
deux même* mois de 1929. Let ttocks cana­
diens tont sensiblement moins contidéra-

Or, H a été démontré et sdmi* que 
Québec et Lévia font partie d’un seid 
et même !»ort: le port de Québec. Cette 
unité, au point de vue du transport 
maritime, devrait s’ai |»lii|uer au 
transport ferroviaire. C’est du moins 
notre conviction.

Noua attendrons maintenant les con­
clusion* de la Commission dea chemins 
de fer pour voir *i les réclamations de 
Québec sont Justifiées.

LES EXIGENCES DE L'OUEST

L'Evénement.—On mande d’Ottawa 
que le» premiers ministres des provin­
ce* de l'Ouest ont vainement essayé 
d’obtenir de M. Perley, en l'absence de 
M. Bennett, une garantie du gouverne­
ment fédéral en faveur de» producteur» 
do blé. Ce* meaaieara voudraient, tout 
simplement, l’sMurance d’un prix mi­
nimum pour leur» denrées. C’est à dire 
que, après le crédit de leur propre co­
opérative et le crédit de trois provin­
ce», lea cultivateur» de l'Ouest vou­
draient appuyer leur induatrie sur le 
crédit de l'Etat. I>« chef intérimaire 
du gouvernement fédéral leur a dit 
de ne ps» compter sur cela. C’est exac­
tement la réponse qu'il fallait faire. 
I«or*que lea producteurs de blé font 
de bonne* affaires, lia vont pneser le» 
hiver* à l'étranger: mai* lorsque le» 
conditions du marché leur aont défa­
vorables, Us quémandent de» privilè­
ges et l’side pécuniaire du gouverne­
ment. L'an dernier, si ce» gens-là n'a­
vaient pa* spéculé sur leur propre fro­
ment, dan* l’eapoir de forcer la haus«e 
dea prix, ila n’auraient pa» enrayé Je 
trafic d'automne et d'hiver, partant 
le paya n'aurait pas souffert de la 
crise qu’ils ont provoquée. D*aUlanrs, 
ils auraient en «mêmes réalisé de 74) 
à GO cents de plus par boi»»eau de blé, 
s’ils s'étalent soumis aux'loi* économi­
que*. Ayant réalisé leur impuissance à 
provoquer la hausse par dea moyens é- 
goïste». il» veulent aujourd'hui que le 
crédit national atténue pour eux la 
baisse de» prix. Us cherchent cont.nu- 
ellement à exploiter l’Etat à leur seul 
profit, sans plu» »e soucier du droit de 
la majorité. 8i nou» en croyona le» dé­
pêche» d'Ottawa, M Teerley n Juste 
ment rappelé aux premier» ministres de» 
provinces de l’Oueat que leurs adminis­
trée avaient été lea agents de leur 
propre infortune Quant aux Inconvé­
nient» de la reine actuelle, aggravée 
par leur gloutonnerie et leur faux 
calcul, qu'ils ee contentent de laide 
provincial# pour le* atténuer. Il y n 
dea année» que leur politique radicale 
préparait Ia faillite agricole qui le» 
frappe anjotfrd’hui. Qu on le» aide * 
modifier leurs méthodee de culture 
très bien. Maia qu’on n# crée point à 
leur profit un précédent 4 tendance 
ce ni mania ta.

AUGUSTE PANNETON
SHECUU8TK

yeux, dea aralliea, dn ne» et g<fg#
Consultation» 1.80 à 4.80 Wa* *‘ Ora •*'***' 
dtt voua La eo;r: .und. irtrcredl et vendredi de

7 a s baurta 
44*4 BL E LA VIOLETTE m 824

Dr F. PAQU1N
Spécialités : Accouchement» et maladie» de»

Heures de bnrean: la soir da 7 à I bre» p jJ"11
L'après-midi d* 1 a 4 àrr». lundi, *

Tel. 1424 47 BONAVENTt’RE Trot.-g,^

Téléphone 2719

DR H. SMITH
Médecin chirurgien 

E* interne de l’Hôpital St-Jaeeph 
Consultation* és t à 4 St ds 1 à 8.20 p.m.
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Notaires
Bnmnm Tél 1221 Rénideæ.

VICTOR ABRAN *
NOTA IRIS

Argent à prêta» Atsvrnaca *»-»—
24 BON A VENTURI TROlS-gjvtgin

Dr J. LAMOUREUX
Des Hôpitaux de Parla Spécialiste 

Maladie dan yaaa. erellles. as* at gorge
lantrahoaa: 10 d IX o.m. 1 1-2 d 4 et 7 é 8 pan
RUB HART TILBPHON1 1429

Chiropratician

Dr PAUL TRUDEL
Ex-interne des Hôpitaux ds Pari»

1S. rne Volontaire Troie-Rivières
Consultations*.

X d 6 à. et 7 d 8 p.m. Médecine générale

A. E. HUNT KING. D.c.
Docteev aa ChlrsprsUgae

Trois-Rivières, «a Ran Alexandra 
Téléphona i919

SAaoinlgan Pa la M. 4ème R a» 
Téléphone 7X1

Avocats

Téléstl»*» 401 4a. Al»i»»er» 1 Vel»l» fctifite A«ie»a)
Soéelallit»: y»ui •r»tll»i a»! •« •«*»»

Dr BENOIT JACOB, M.D.
El-ststaratit t la rllolqu» oallonala ophlaim tioglcur d«* 
Qulnr.» Vingt Parla et fié»» de l'hôpital Baueicaui Parla 
•i intern* de l’Hôpital Normand Cro»s
Heure» de Pureau de 10 S 11 • m. . d» 1 S 5 p n it T à 9 
heuree le »ulr.

Téléphone 1S81
rraaqola Déellets. C.R L* D Durai* q.

DES1LETS & DURAND
AVOCATS

24. RUE BON A VENTURE ^

105

M.D.

82 rne St-Lnnrent Téléphone
! OtJVBBmi F

Dr R. LATOURELLE, B.A.
SI éderin-Chirurgien

Ex-interne dea Hôpitaux Ste-Juetine, Hôtel-Dieu et 
de la M aériccrde de Montréal.

Spécialité: Accouchement, traitements électrique* et 
lavage coionique.

TMphoa. 1*5» Oitnbr, t,

JEAN-MARIE BUREAU
Avocat et Procureur 

28 RUE HART, (Coin det Forgea)

Tél. 1216. 42 RUE ALEXANDRE

Dr J. A. DENONCOURT
Li-élite des Hôpitaux ds Pans 

Chirurgie générale — Chirurgie oaaeuie 
Chirurgien à l'Hôpital St Joseph 

Consultât.one: és 2 à 4 h. p m. et de 7 d I à. p.m

Téléphone 592
C. H. Roblchon, C.R. Léon Méthot u

ROBICHON & METHOT
AVOCATS

Edifice Banque Canadienne Nationale 
Entrée. 85 rne Hart froia Kirièrra

Comptable-Liquidateur
DOCTEUR C. E. DARCHE

Chirurgien Hôpitaux St Joeeph et Cooke.—Gradué 
de rUnivere4té McGill, dea Hôpitaux de New-York, etc 

Heures de consultations: 2 h. p.m. à 8 b. p.m.
7 h. p.m. à 8.30 h p.m.

5 rue Bonaventure Trois-Riviêrei

Téléphones 228-229 entier postal Kl
HENRI BISSON
Comptable et Uquidateor 

Syndic an matière de faillite Règlement» entr» dfbi. 
teur» et créancier» Perception et achat de eottptvi 

85 «ne d'expérience à votre servie»
Edifice Ameao (4e étage) Troie-Klvléfe»

Dr LS-GFORGES GODIN
Téléphone Bureau 919 Résidence Cp6

Heures dt bureau: 1.30 à 4.30 p.m 7 4 8 p.m. 
le mardi et la vendredi 

SPECIALISTE
Maladies de» yeux, des oreilles du net. In gorge 

8-A RI E HART TROIS RIVIERES

Dentistes

4-a Alexandre (voisin édifice Ameau) Tél. 401

Dr C. BARIBEAU, B.A., M.D.
hx-élèts des kôiitaux ds Pan» 

Ex-intsms ds rhôpital Hotrs-Uams 
Spécialité: Chirurgie générale, appareil erlnaire
Csnsultafions: 1.80 d 4 P.Sf Le soir. 1 à 8 PM 

Visite» à domicile eur eppointement.

Téléphone 2261 Edifice Captai

Dr ROMEO BEAUDRY
Chlrurg'en Dentiste 

Spécialité: extractions tan» douleur 
Heures de bureau: 9 à IS A.M. ) * 6 PM.

7 à 8.30 le toir

Tél. 442
Dr LS-GEO. DE CHARETTE

g* loiern* de i Hôpital Salnt-J *epb 
Bx-4)*ve des bApUaus de Perl* Lyon New. fork 

•nèrlallete en auiUdlm dee r era mua et ercoueheaeote 
Heures de consultat]<«e I à • Hr* F.M. t » * nr» le entr 
U. SUf BONAVKNU’RE TftOlf-ftlVKItfS

Dr EDMOND BUISSON
CH IRU RG I EN. DENT 1ST*

Heures ds bureaux
9 bre» e.m à 5 p.m Lea eoirx: de 7 à 8 ar*e 

29 DES FORGES Tél. 569 T roi»-Rivière»

Architectes

179 RUE LA VIOLETTE TéL 1292

Dr A. R. BELLEMARE
(Ancien poste ëu Uscteur Aubin rus lavielstti) 

Médecine général#
Spécialité: Accouchements

Consultations, t à 4 et da 7 ê S hrtt tous las Jour*

téléphoné Bell 729

JULES CARON
Architecte, AJA. PQ

19 BONAVENTURB TROIS KIVIfRf!

lien ou canadien ne **r«it enclin à vendre 
meilleur marché que le prix courint.

Le relèvement dee court ne pourra venir Me» qu'il* ne l'étaient à la même époque 
que d’une évolution plu» favorable dtt mar-j Tan dernier.

La prison no 
lour va pas

Calgary, 24 — Après ortxr posté 
un« naît toulomont dan» •« calula, I 
W. C. Soîloway, courtier roctn .ae.it 
condamné an Ontaria et en Atberu. 
est octuaileaviant un patient i 'hôpital 
de la prisse à Lethbrdge.

Un apécioi eta du aenetviua tuber­
culeux A Relia a exam né fli.lnxvae et 
on rode «te un m*!a4ee aux poumon». 
O* rop^artq qu*il manlfetfe de !• ner­
vosité.

Hanrey Mills, ancien pertana. a de 
Sollemoy. qui purge atu» lament une 
•antance d*«n mole, a >at*4 lu. •u»»i 
quelque» jours à l’bôp t*l d# Le .bbnd- 
ft. mais ai rappone qqll t*avail* 
■or «no ém forme* de ta je e»%

Dr J. A. ROUSSEAU
Directeur du DISPENSAIRE ANTI-VENERIEN 

Bureau privé de 10 a m. A 4 p m. d» 7 A 8.30 p.m.
Maladies de» voie» arinairaa; Maladie des femme»; 

Maladies da la peau
Téléphone 119 28 RUE ROYALE

A. D. GASCON LOUIS PARAJTÎ

GASCON & PARANT
ARCHITECT E8 
Troie-Rivières

144, rue 8t-François Xavier TR. IR

fVoevItaDoes !• • a. t 1S » n . t M A • PS . fM I 
§•• »• - a domicile. Le dlaaecoe sur «ppototemeeL

Dr HENRI LACROIX
MMeeie Cki’urgiee

Médecin* fe*ér»!e ire'^meot tiertriquee «•ladies dea veiae 
urtaatre* de la peau du cuti eCrvelu et du m*§

Dispensaire privé 147.A NOTRE DAME
7M. 1241

Optométristes

Dr A. TETREAULT
Médecin A l’Hôpital St-Joseph 

Spécial.té»; Médecin* générale et enfanta. 
Consultations: 2 d 4 n.m. I>.manehs excepté.

7 è 8 p.m. Pimancks et jeudi exceptés.
Têt 2248 14| Av# Lavtolette

W. H. FONTAINE, O. D.
SPECIALISTE POUR LA VUE 

OPTOMETRISTE OFFICIEL DU CAN AT 1ER 
PACIFIQUE

Lundi, mardi, mercredi et Jeudi 9 a.m A « pA 
Vendredi et samedi de 9 e.m A 9 p ra 

«92. RUE 8T-MAURICK Tél t

J. H FORTIER, préaldeaf EMILE JEAN, gé**

Dr BARLOW HEBERT
Cb^rurgla généra!* Maladies des femmes 

et des eoiee urinaires
99 RUB DES FORGES (ee fect de marché) 

Consulutteoe: 9 A 10 am. I A 9 et 7 è $ y » 
Visite* * demicile sur appetntemeat

m ».r«.. «i r*: ■«. nu

m ■ci LAnoirrr*
Dr R. DUGRE

aas neeMeea e* *••»* i?»* «eo vert 
CHIRURGIEN A t Hôpital Saint Joseph 

ttanniws: aurore* assit» *"•■*• se» iT>ta«» 
ssmo» m tflfeetit»
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Dr ROCH HEBERT
SPECIALISTE

eoe H épi f asm $t-Joseph et Cooks 
Maladie due yens, des erelMee du net et de la morne 
ConeoMattona: tta 9 è 12 e.m. «e t A 4*» «t tae 

aalva de 7 A • pue
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rloNCf ScoalI Shawinigan Falls fête
gRtlXrfc

UtAmtn* J « V»«n«*a. rcivut à
Z., d.,««nch« - ou.

r «ou « K*14» TÜ.6od*»4 «t

Uon
h(1< |C diH-t^ur Ha<ton Normand, 

Mme üoorfW Gouin étaient 
. U<'n<raa*' lundi.

idama UoD Bal .r it *on f a. 
.ont ^ ra^HK *« Mu«‘réa 

rrad^ma C. A. Urua, client 
. ,t.pirthA:em . lundi.

v^iam* Jalbart. d« roi* Kronr.« 
^ aux Tpoii livièrat, eatta •aTna1-

A. S,J«n d. Sp...- 
Maa# . «ait an notri ▼•11* ras 

ours drmiars.
Aurora ?raiaau*t.

- r-, 4t aux Troi R vie

son premier maire
J+étàne

au.U üi ta pac* 3)
•M B««adr) Uaman, qui a.i va a 

tMiawmigan Falls des la »r us de nxa»
ISMW, c'est a*dirc au ma uent mama I vanca

On a parlé avec rs.>on d* 1% .oca 
ton -fr.cole des Ca'iadiant franraiv 
L'a«rici&ltara a assura notre sure 

et continua d'ètra une vaswt

de

SOUPER MX HUITRES
f/ .ouper aux huître* d une part e 

^bres de la chorale Bt-Krançoi* 
f a eu lieu dimanche enir, le t>

-a, dans la salle rmrieuaement 
p . U dispaaitioti dea intrre*%f« par 

. , ^n^reux secretaire. M Wellie

P1^ tshle était mar»1 f'quement déroréa 

‘ r is circonstance.
>«t avec plaiair et entrain que lea 

-oa preaenta dacusterent lea mo- 
. « délicieux. Une soupe aux hui

ént sema par Mme Vt Dick et M 
r 7 •• exécuta de la musique au cours

„ ee ee continua cn^u-te dans 
la M H D ^ Hmm 

. . at M W aaaamipa
,i piano Ira divers chanteurs au

-rnjframmc.
v .é I^andry. cure, vint saluer les
leux convive*

• présenta x» cette file. M. et 
„ Willie !>iek. M. et Mme U. Le- 

. -r M et Mme Kdmour Cîervai*. M. 
m VS. Tapp. ^ et Juif' Th

M et Mme O. Chartier, M. et 
^ al Ricard. M. et Mme Lionel 

M ,t Mme Rom. Fontaine. M 
N1 \Y\ Tapp. Mlle St-Germain. 
) et'v n, M. Bruno Dyott, M 1.

Tou* se sont séparé», en* 
• r le cette fête si bien réusaie.

da la naiasam'e da notre ville, ‘vo 
qua daé>ord de tre. interuasants sou 
venus sur les début< i* »otre cite 
dont :1 fut l'infénieur et 1J prtm et 
maire. Vpn-s a\#ir îxpo-.i lea non» 
brause* et diverse, mitiativea qu'es 
•Ife l'établnsament duna ville mo­
derne. M. Léman invita son public | 
a detr«f*r evai lui les oe«arv*%ions 
d’ordre fvneral qui reesortent da 
*e<t« paqre d‘histoira econocnique et 
aociale et lea leçons qu il canvirnt

réserva da force* materjo* es vS. In­
tel lectue lias. Oa ne doit d'ïne rien 
negvger (>eur a«»urar proipenté
et aeu de%«lop4*ement. Vlait n »tra 
vecat.on êgruco'.t nV»t as «t ne
na do t paa être exclusive si nous 
voulons avo i la part qui nau re 
vient de notre patrimams national. 
A côte de a terres fertiles que nous 
cultivons et qui ne sont pas illim - 
tees, la Province a placé d#« ri bea- 
ses forestières et minicre., et des

d‘en tirer. sources d'énergie qui indiquant que
Que s'est-il par sé sous «es >eux? nous avons aussi une vocal on in 

demande t*il- Une socieie ndeAtrial- I duatrialla et com mere >ul«. On n'en 
le s est formée. La plüpait du ceux) -au-ait trouver un exemple pus 
qui sont venus *■** {rmept r ici étaient frappant que celui qui nou * « st
fils ou petits-fils d'aqricj -ur»; i'.* offert ici tnéme a Shswinigssn 1 ills
• ' Aient quitie h \ ♦* d*- h esmoa L’axietence de puissente* f>rc*r* h>
gna pour celle de la /ilia e» sa- dra-nliques a amené rVtébhssjmcrv
valant a a adapter a une -«Kiév d’une ville induatneMe Or, ce qu 
urbaine. C'était un > bauge ment de s eat produit dans la vallée du S - 
vie qui posait de nombreux phobie- Maunee s’est réipété dans un crflnd
mea. L'a*ncuHeur, qui orodjlt une 
grande partie de cc i r il concerne, 
est tour a tour, m* on -es besoins, 
mécanicien, charpcntie . fer'» an'ie’’ 
maçon, etc. Il eM son pr »pr. maître 
et. dane une larye mesure, i 1 peut se 
pæser de» autre*. Voyas. en revan­
che. le citoyen de la ville, depuis 
1‘homme de profession iusqu a l‘ou- 
vrier d*usine. Il devient, qu’il le 
veuille ou ndn. un être specialise qui 
fournit des services ou <4 travail 
d’une >eu]e categorie al >r% qu le

,rr

ircnl. 26.-1^* mystère qui en 
i disparition de fella McGill. 

r-i «le M*n père. M. Uobert Mcfiill 
■’airci. Après avoir fait d»s 

,hee. 1m police a appris que Mlle 
5(H. b ibitait une chambre sur In 
r.o fVrchester et que son père était 
fftmirné à su propre résidence.

’

a
i rsch

ILS CJHPRIRERT IE UNGIGE 
DE lEUR^REBE

•Nous croyion» que nous allions per 
notre bébé lorsqu’il fit ses dents’*, 

déclare une maman du Kentucky 
irj pouvait rien digérer et maigrissait 

mur en jour. Après une de ses nuits 
assées à pleurer je pensai au Casforia 
t tr en procurai. Quelques gouttes suf­

firent à le réconforter et après qual­
ités do»** il devint un tout autre bé- 
ibé les médecins partout recomman 
icent le ( astoria de Fletcher contre 
rhoniss, constipation, coliques et au- 
tres œsla:ses des enfants et des mil 
jlioni de mamans reconnaissent que 
son influence est la meilleure. Evitas 

'toc?* contrefaçon. Chaque enveloppe 
itee Csstor.a véritable porte la signature 
ce Fletcher.

■THEATRE|
IMPERIAL

MERCREDI ET JEUPI

Tout le monde connaissait cet 
homme et réellement personne 

ne le connaissait dans

•m or boom"
Alec John Wray, Betty Compson 

et John Harron
Vover ce drame sensationnel de 

Sa vie réelle — aussi émotion­
nant que le cri de la sirène 

de la police !

nombre d autres regions «t il suffit 
de regarder ce qui se pasef au Ba 
guenay et au l^ac St-Jesn pour te
rendre compte de l'importncs de 
(eue évolution et de la néeessité 
d'aviser aux solutions que réelame 
ce problème d’une ampleur chaque 
jour plu» grande. Ce* observations 
nou» amènent tout naturelicment à 
envisager U formation de l’homme 
d'affaires et H m‘a semb’é que de- 
\ant le» membres de votre Chambre 
de Commerce quelque* considéra 
t ons sur ce sujet pourraient n’ftretravail des autre* lui « st aécuasaira 

pour satisfaire s »e.* besom . Ce’tc ‘ pa*- déplacée*
différence fondamental a de* cor-( On a longtemps cru dans notre 
sequence* et de* rén*»iv j».nu*, con . pays que n’importo qui pouvait s’i -i
sideraiole* dans lorgan<;o.i xicv 
société* modernes. Il importa donc 
d'en tenir compte dais la formation 
que doivent recevoir le» hommes qu.

proviser hornma d’aff* re». Dais les 
famille» où l'on comptait de nom 
breux garçons on n" fai mit guèro 
irfstruire que ceux que l’on dest:

appartiennent a l'une ou j .'autre du , nait au sacerdoce ou :ux profession
ces classes sociales. I/O citadin n’eitf 
pa* indépendant de es semblable* 

u même degré que l‘?st l’hemme de 
la campagne 11 a de* devoirs qui 
sont propres aux conditions mêmes 
dan? lesquelles il est appelé n vivre, 
et l'individualisme, qui .l’est pas 
sans danger pour l'agri ult *ur, de­
vient une menace dangereuse ;*»ur 
ceux qui appartiennent a une .-oiiete 
dont les éléments sont soli 
daires. Qu’arriverait-il »i un de» 
rouage-» d’un vaate .nécani. mt ne 
fonctionnait plus en nr.non e rvoc 
le* autres pièces auxquelles il e t rc 
lié T

Pour aiguiser l'appé 
lit stimulez simple­
ment les intestins

MF RC REDI SOIR SEULEMENT 
Repréoentation spéciale au profit 
du fonda de charité des Elks.

tAiideiille et orchestre sur 
la scène.

Même ci la fin de la Journée ne vous 
trouve pae dans votre a«>iette; qus i«-* 
alimente ne vous tentent pae ou ne st* 
d;g« rent pas: que vous svet mauvaise 
haleine; la langue chargée, mâcher sim­
plement un comprimé »ucré avant d" 
voua coucher. Demain vous acres anc 
toute autre personne!

Un bonbon Caecaret chasse chaque 
fois la bile, iee gaz et le ma! de tête. 
Rend l’appétit. Aide la 1 geetion. Active 
le» intestins.

Caacaret/» sont fait* de cascara qu' 
les autorités reconnaissent actu;llwment 
pour renforcir les muscles de* intestin» 
Alon». prenez ces délicieux compnnu* 
aussi «cuvent qu’il voua plair* ou don­
nez-en genéreueement aux enfante Tou­
tes les pharmacies vendent Cascarets h 
$0.10 et une préparation d’une piaatre 
ne ferait pa* mieux.

et ses opinions sur la 
mode parisienne

Une êutrr 
coche, plus pe 

tite. faite d* 
peau dantilo 
pe avec poi- 

çnee en ( ristal

Les man­
teaux Heim 
lonf en drap 
et en four­
rure. Celui- 
ci est en 
broadcloth 

et en 
galyak. '\ Une

* ni t ure 
! \en tourru

GaÏetE
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I.'IRRF.SISTI BLE

CHARLES ROGERS

HEADS UP

Grand enccè» du Broadway avec 
Helen h «ne et Victor Moore 

Une piquante hletoire nautique 
pleine de chant, d'amour et 

de rire

Comédie et Caricatures

dites libérales, et de braves pire* et 
mère» de famille eussent été hu 
liés »i quelqu'un de leur fila ne fut 
devenu avocat, médecin ou notaire. 
Quant a ceux qui allaient entre 
dans le commerce, on c*ait bien con 
vaincu qu’une courte instruction pri 
maire leur suffirait amplement 
D'aucuns étaient même persuadé 
que la meilleure formation à donne 
a quiconque «ntrait dans 'e rommer 
ce ou l'industrie était Ir 'ui fcpprtn 
dre a balayer les bureaux eu le 
ate’ierv l'ette profonde erreur nou 
a causé un grave préjudice, en t 
que collect té c*. en tant qu’indivn 
dus. Ce ne fut peut-être pas 1 
moindre de la lenteur de nos progrès 
économiques- Cet état Jtaprit n’est 
pas encore compléta ment disparu, 
mais i! semble neanmoins que depuis 
quelques années, à la lumière des 
fait* que chacun peut observer, on 
ait acquis en général de plu» justes 
notions sur le rôle de l’homme d’af 
faines au vingtième siècle et sur cet­
te terre d’Amérique. Depuis long­
temps en Europe les affaires sont di­
rigées par de* hommes ayant reçu 
une préparation s >i jnée e* complète, 
et *ux Etats-Unis de nombreuses é- 
coles ont surgi dont la préparation 
aux affaires est l‘un que objet et 
dont les programmes dans leur am­
plitude se comparent avantageuse 
ment avec ceux qu’ préparent aux 
carrières libéra es De toutes parts 
on entend parler de 'a profession 
des affaires que l’on place «ui le 
même plan que les professions libé­
rales.

On discute beaucoup, en ce moment 
ajoute M. Beaudry batnan les pro­
grammes de l’enseignement secon­
daire H, comme il arrive presque 
toujours quand on discute beaucoup, 
la question e«t pas nul embrouillée 
En cette matière délicate et impor­
tante il faut procéder ave? besucouj 
de mesure et de prudence. Le pré 
sent doit s’inspirer du passé et 
préparer l’avenir. Tout le monde ro- 
conna t que l'enseignement ..econdai 
re doit donner une culture générale 
et qu’il ne faut p** spécialiser pré 
maturément les élèves, pu p.ui dans 
le domaine de« lettres que dans ce­
lui des science*. Il est. bon de déve 
lopper l’imagmatinn de ceux qui se 
destinent aux affaires comme de 
ceux qui veulent embrasser les pro

Nouveau 
genre de 

bouton pou’ 
les sports­

women, boi^ 
noir avec 
:ies arger 

tees.

cw nécessaire le# é vec**s UaiC.on* 
qui leur échoient. L'étude des scien­
ces sociale» et politiques fsra rom- 
f»Twndre aux générerions wquveles 
; nelur’aA- e interdépendance des 

« toyen» d’un même pa> » ci con 
naissance de. liens qui les un esant 
leur permettre d'arquer r le ”-er.
•le l'orchestration’*

le* collectivite* dan* îesq^c.les le , 
sens social et le sen* é "ism que 
«ont inauff *ammsnt deveotpes, fait 
oiearwer M Ijeman, ne pruif or» 
grv*ser que lentement, puisqu'elle»
» .yriigent grouper leur* foi. s en 
un fsivreau qui le* déculpér*-*. Ain 
m voyons-nous de» èm «doa* d’obli­
gation* de le meilleure -utegorie, 
telle*, par exemple, celle- de U pro 
vine# de Québec passer en grande 
partie, et parfois même jn tntjalitè, 
dans des portefeuilles t rangers, a 
lors que noua noua interessor.» -'en 
-mivent a de* entreprit» hn »r<ku 
mur ou à de» operations spscu'.ativec 
ou * eng’outl*^ent île* ' unie con-
sideréblea, sens parler cio l'anergie et 
du temps que nou* y neMon» et qui 
pourra ent «tre asuployc- -i u'.ile- 
ment. Nou* deda gnon fau'-J de 
connai»*ance*. de* occasions do coo­
pérer au développement d» no» res­
sources naturelles au m »yen da pla­
cement i réunissant le triple avanta­
ge d’una sécurité suffi «ante, d un 
rendement raisonnable et de sérieu- 
*ee chances de plus-value. En est il 
b «au co up parmi le* nôtre* qui savent 
manifester leur patriotisme dans 
leu r* placement* et dvn* [‘emploi de 
Inure raasounr•» T Je ne çarl# pas 
d’un soi -d isan.. patr.o» ne aveugle 
qu: ton«i*teraii a perdr»î t mise 
pour aider de» entreprises mal nrga 
p -ec.* et mal dirigée*, mai* i un p« 
tnottsme intelligent et averti qui 
• e* hervhe. en même c,nps quo 1#* 
profit prsonnel, le prog^ •* de 1» 
ro"ectrv-ité à laquel’e pi an-'artient.

L’une des erreur* le* plus préju­
diciable» a notre progrès é»*un >n ique 
a**ure M L>man, c’est de prétendre 

nou* somme* pauvres. * «tte ^

L'archiduc aura 
à répondra à une 
autre accusation

(Presse Canadienne)
See York, DH.— L’arrhiduc l^o- 
d. d’Autneho, a été a.tjuitto ti *r 

soir II était aeeusé d’avoir eontriPui
a un sér eux larcin par la vente non 
autori*e d un collier d** Napolé >n, 
propriite de l'archiduchesse Marte- 
Therése. l.e jury délibéra environ 
quatre heu~ea au r son ca*. Ce verdict 
déchargé l’archiduc de l'accu Ml «>n 
d'avoir été présent, le 11 février der­
nier. quand le colone* rharles L. 
Townsend et son épouse vendiren* 
c* collier pour 9AO„0#0 David M 
he!, un joaillier qui se proposa,t 
i'en lever lea diamant* et )e« ven­
dre aeparement. Peu de tempa apres 

vente le* Townsend disparurent. 
U» juge Bertini ordonna le mata- 

ten du caution rem ei't rouvrant l’ar­
chiduc. panre que ce dernier eure 
maintenant à repondre a ; ac«-u»ati in 
d’avoir réellement vo!» le collier.

BON POUR U CONSTIPITION 
MAUX DE TETE

File* netteirnt Ir («ur et artionneni 
ITntrstm pindant votre •«•maseil

N* re*te« pa malade Employé» ee
remède de famille que l’on retr«Mr e 
partout aujourd'hui. Les IMulea du 
|»r H»m »n. — Elle» voua donneront. 

! de l’energie, de I ambition, de l'app» • 
lit, du sang nouveau et de bon* nerf# 
—. «ri un mot, une bonne *ant^ Tout 
cela vous le trnuveret «ians une boi­
te de 2V d* Pilule* du Dr Hamilton 
En vente partout ou 1 «m vend de» re« 
mèdea

raient à un survè* d ensemble frire 
A un euœe* d‘en***mMw grir*' au 
“æ-ns de l’on he^tamtion" au e«je.a de 
la solidarité quo’n leur au-vit incul­
que.

La paralysie infantile
Rre*-# r»nariirr nr t

Nrw ) ork, 'Jt* I n orgnniMor qui n i
jamais ete vu auparavant et qui pour- 
’■» t hi« u être • g1 r •• <1« i u* • lot . - 
temp* reel fan»

►ar Fwb a ‘ . 
Lucae, de« laboratoire* du Telephone 
Bell au cou'«* de frf recherrhe» au rr - 
croac«»T*e u!tr*» >le*. a t on anno« >* 

•• 1 , «Pure .*n wte de la tub • 
t»' O n'a pa.* en."re été etabUe.

La robe 
nuit en 

georgette 
noire et en

tille rose.

Bondée de
POUVOIR

que
affirmation a été rep-’e*- »i »> ng 
temp* H si souvent, qu’elle i fini par 
passer pour une vérité courante, b» 

•vie l'ad-
importe 
p sujet

•e«ue nt

fessions libérale*. 1/C jugo«n*nt doit | 
*tre deveioppe en même tempi que 

mémoire et s'il e«t né’^ss’iir^ de 
donner aux jeunes gens des idées 
générales, leurs connxisiances ne 
oivent pa* être uniquement du do- 

ma:ne de l’abetrait, mais i! faut en 
même temps développer l'eapnt d ob- 
ervation et le sens de* réalités 
omme part e dune .* u 1 î. u r* générale,

1 semblerait désirable a’ini* or les 
lé\p* m certaine» lo - l'o idazuentales 
1 à certaines vérités .‘srentielle* 
'ordre économique «*t social dont la 

mise en pratique judiç:"u*« permet­
tra à ceux qui sont appo-lés a «ccu* 
;>er une »• tuation dirigeante dan* la 
soc éta de résonidra le<s prohieaaatf 
lent ils auront névitablement à

Mange» au
CAFE MANDARIN

^ .-m «t bieres serxia aux repae 
Pn» d* rhnrpf pour 1* couvert 
0r Hestre de 9.0rt F M à 11 A M 

les Mardi, Jeudi, Samedi
RLE DU PLATON

(Nov.26-lmois »

ROYAL YORK 
CAFE

32
f

Lé
R'stuuio •<

U plus
t nsAtoneo*

mn*
Trots

Réméré*
RUE DES FORGES

Repas Table d’Hôte
t Dinar de 11.00 a 2.00 

Souper de 6.00 à 8.00 
Ouvert de 8 a.tn. à 1.00 a.m. 

Cuisine excellente

JEUNE» CENS
N'oublies pas que les

CAPSULES SAPIN
sont le meilleur antiseptique 

des voie* unnairea

PRIX $1.25

PHARMACIE L. A. HEBERT
Ma Bonaventare Trois-Ri»ièrr*

tk Rkaoieséemrn
A9 1 nlVlX!# el du krmdes

'Par les journées froid», qu’il fa.ssc 
humide ou qu'il gèle, l’éprouve U 
lion que mes poumons æ ferment ."fient 
M. Frank Mitchell, d’Edmontnn, Alt*. 
"Un ami m'a proposé R AZ-MAH C'est 
merveilleux. Je voijdrais avoir cormu 
rrU des années plus t At " Soulagement 
garanti pour û valeur de $1 ou argent 

I remis. Point, de drogues nuisibles. 50e 
I et $1 partout.
! T*mpl*«ew*Ua»»«*é **.re*Oaina*w* Te*»*

4e eUyier—Fraaee

RAZ-M AH

( Nov.lR-lmoia)

iNov.7-1 moi»)

1 MT a ■ T~
DE MM. !

lea médecin* rem­
plie* avec attention 

•'•rire «i-sAsfer per t^nt* t* »U*e
fan** r**«*i s* l* i*ti**

||Aip TKV souveraine con-
■■■Mil ICA tre la chu'"
V" Chavaaa ai n* ■*>••*»(•« s**'
'Mssitatra.

. RNâHHACtC HOYAlt
K* lartolstt* iti !

Lt GOL
miniature
|,e plu* épatant éen «port* 
d'hiver qui va iou* permettre de 
»«n* tenir en condition voir mê­
me d améliorer mire jeu.

18 TROUS
mec embarras et hasard de ton­
te* sorte*. I oral Men chauffé et 
Men aéré. ____________   __

Oui rrfure sowed. O 22 .Va*.
« T-tn PM. _

LA CIE DE GOLF EN 
MINIATURE LIMITEE
h RUE HART
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lonrad Nagel. Kay Johnson 
et St autre* étoile* populaire* 

dan*

Première foi* a Troia-Rivières

Titres françai*
("eat an film que nou* n’hësiton* 
pa* à recommander à no* client*.

Sujets courts 
Tout en français

Chansons des cabarets 
Ct “ta Paloma”

VAUDEVILLE
ORCHESTRE

\dmi**ion : Mat 2te. Hoir Jhv

U solution plus tard, 
rivnin français, voulun 
h comnréhension que 
d’un même pays doivent a 
la solidarité le leurs inte

le. h*

rit* et de l'étroite interdepend an- r 
dans laquelle ils sont contraints de 
vivre, qu'ils le veu lient ou non. a 
parlé du ‘’sens de l'orchestrat 
11 e«t peut-être au*»i important de 
former de Hon-i orchestr.*» iù chacun 
joue sa partie consc:encieu.*^!ii*,nt, 
que de former des artist**» de génie 
qui *urgi ««ent dans la société plut't 
qu’ils se forment. Mai* le» ôtret 
d’é. te doivent s’appuyer anr un <n- 
nemSle homogène et doivent être *e- 
eondé* nar une mult ’ ude d’hommev 
capable* d’exerrei avec la rompéte

nale, et que beaucoup d* m » i 
met encore sans examen, if 

t de rem iser notre jugement a «
.Si nous l’avon* été jadis, no- 
commet plut pauvres, jollec» 
parlant. Mais nou- no savons pa- u 
tiliaer la richaasa et le cap bal. S 
l'on dre^'*ait Filiventair j de* diver* 
élément» de notre avoir, on ..era * 
surprie de son importance. to qu 
nous evnpéehe de non* en icndre 
compte, c'eet l“épnrpillenient de no*

tive.
L'absence d'esprit de .-«operation 

dan» l'utilisation de nos foire» et 
dans l’emploi de ao* capitaux, con 
dut M. I/wman, ne tient il pan ur 
tout à une éducation sociale et éco­
nomique in*uf:'ante ? I«e levier que 
réclamait Archimède et ave- lequel 
il sa faisait fort de soulever le 
monde, ce serait, pour nou» une 
formation qui préparerait, non »euV 
ment les chef* et le* -né tlii-t*'» 
dont nous avons besoin, moii* toute 
une classe d’hommes d'affaires doués 
du triple sens des réa'i'.i*, de* res­
ponsabilité* et de la cohé*:on. et qui, 
chacun dans sa partie, contribue

i jours
MERCREDI, JKI DI, 

VENDREDI et SAMEDI
\i JOI KD Ml I 

Le romique 
par excellence 
Le monarque 

du rire

rh

Da
■entiment 

et de l’émotion
à profusion
\ chaque minute de nouvelle* ex 
citation* et de nouvelle* fu»ée* de 
rire*.
Ven ex frémir et »ou* effondrer de 
plainir à voir et entendre le f» 
meux Lloyd dan* *a dernière. ** 
plu* vive et *a plu* drôle comedi*

HAROLD LLOYD
En plu* : 

CARICATURE* 
REVUE

NOUVELLES SONORE.®

•H

Feet First
Avec B \ R B N R A KENT

-U

*
ZAH-BUK
soulage Us blessures et prévient
l’empoisonnement du sang

IL n'y a pa* «feapace improductif 6 l'intérieur d’une Batterie 
Laverbilt Kvereadv. !>» ITTAGES plau de matériau* actif» 

rntaaar* lea un* sur le» autre» remplissent chaque pouce de la 
hatiene. Il n'est donc pas étonnant qua lea Layerhilt durent 
beaucoup plu* longtemps . . . 
elles contiennent tellement plut 
de batterie. Il n’est paa aurpre 
nant qu'elles donnent un mol 
leur rendement ... il n'y a pa* 
de délicates connexions de pile» 
pour faire défaut. Si vous êtes 
intéressé par une plua grande 
économie tie batterie **B et *e» 
résultat*, exiger Eve ready, la 
irule Batterie Laverbilt.

Trois grandeurs ré|K»ndent à 
tous les besoins.

VenJuet dam let Magatint 
de Radio partout.

CANADIAN NATIONAL 
CARBON CO.. LIMITED 
C algary TORONTO Montréal 
Vancouver Winnipeg

Prepriétsi re du ro*fe de Rsdio
CKNC, Téioaio

eVEREADy
Radio Batteries

Il y a une Plus Longue Durée dans les Layerbilt

EST

SOIR
qu^aura lieu

AU THEATRE

“IMPERIAL”
à 7.00 et à 9.00 heures

Faites do “Manoir Laviolette’ votre Chez Vous
fhambrea confortable* avec eau courantcj et rru>a* exroi »*n'« 

Menu 1res vane.
Repas réguliers: 50c*

Prix «pe «1 en achetant un* cart^ de 10 ou 2^* repas 
Le d.manrhe, repos nu d nde ou au. j*>ufet: 7 •

Biere et vin servi» aux repae.

Manoir Laviolette
31 BOULEVARD LAVIOLETTE

\nu» gnrd/.nn tins ■>r es réguler* 12 mois pnr «nné*

.2^ 1 moi* i

'CHERIT IUP’
rerite tu maraaqoln. reroaverte da 
rfinenlat au lait «oi* a**ortla.

I* mcillrur morceau de 
chocolat à

En avez-vous mangé dernièrement ?

SOUS LES AUSPICES 
DES

ELKS
LES RECETTES SKRONT AFFECTEES EXCLUSIVEMENT 

AUX OEUVRES SOCIALES DE CETTE ASSOCIATION 
DE BIENFAISANCE ET DE PROTECTION

VUE SPECIALE SONORE
Bettg Compson dans 
Jack Wrap “The Czar ot Broadway^
VAUDEVILLE • ORCHESTRE

Venez vous distraire tout en faisant la charité.

LNov.l9-lmoi»>

^303



LE NOUVELLISTE, TROIS-RIVIERES, MERCREDI 26 NOVEMBRE 1930

DANS LA U6UE
INTERNATIONALE

JOUTER D'HIER SOIR

Windsor ••••••••■• ^
ntt«( jrfh. .............................. .... 4
L»ndna «••••••••• 4
ftfracuM. •••«•••••• 2

CX HOIR
£»ndon Buff* o
Wind»*? Clf^tUr'!

FOSITIOîf DES rLUBS

G P N Pr Cr# Pt*

L«adwn. . 
Wt»d«or. 
Détroit 
C!r»#I»»»d
Synsvio* Plttsteorf h

kid LEunc
SM Si LE

1* promoteur Diamond est 
en pourparlers avec ce 
boxeur du Sainte-Britfit- 
te de Montréal.
AITRES BOXEI RS

V<# prom- t<«ur K 4 IllA.m-n I f*i » 
ckffrot à Kid I^-Ure, 44 club St#

Brlfitt# *\« Montré# p ur un co • 
ft>«t r.ntr# Kid Br#ton, 1# -1- • brr
prorha. A l Hét# d* V «

B#t» A -.#M m* in#«ur#rA i ItAttlinf 
Tliibuult pmir un combat d# • x r *r 

«t T #4 Hub#rt •• b Alt i a ***< 
Jack)» D#af<>*«ét L •• p#ut qu» Pa i 
D#afo«#4a, qui avuit Abandonné a
b«i#. r#matU gant» a i dé^m* 
br#, «ar U a r#çu 4## oilrmt a^arta- 
(A%i#aa «hi promoUur Diamond.

on I# yolt. run na »a.%i 4 
pour fair# d# rcttA alanct 

«r» .Ua plut ricéi#a «neor# /u« ■ I I.
On noua npq»r«nd qu# Marry Will» 

boBAur nAgr# da Qiéhoc, Une# un 
daft au ruin^utur da la final» ^u I 
rt#a<anbr«.

El IICIOIRE
J1 score le seul point de la 

partie à New-York, une 
seconde avant la fin de la 
première période.

PEU RUDE
M#w Y#Tb, ta — I n poh.r ««"nré par 

Arthu* Gagné un# •♦«•••rd# avant • 
•n d# la pr#o * r# p* #. a tuffl . *ur 
d##n#r la rlctelr# au» 4nat#ur« l ^t 

tur ’.»« Ami* a na d# catta » •
bi#r aalr.

C# fut un# d#» partit* l«a p’.ua rhau 
d#m#i t ront#ata#* ja^a# vuta Ici 
t’n# d# 7.('•Ml p^ « *$ »’t r%
Cl u4 * a » print*

léra
|—i.ag 

Par • aa 
t#r# N*»»

PERIODE

XRfOl

l.i-via rtJHOM
Pa# d# p

AUTO A VENDRE
^Itipprt 6. 1928, #n bon-
n« condition, av«K capote 
pour l’hiver, démarré faci­
lement au froid.

5'#Wv#tt#r é

8Sa STT-ANGELE
te •• •nJrmtnf

r.

BEAUCRAFT RE!
I ma Altiandr* Troia RUlért*
ta. Want Hat *ka»inigan FaMa

PALETOTS
COMPLETS
TUXEDOS

fait# anr m##a

M#dt 4#

$10 rompUnt

Salant# #u 
H palemeata a«bd«anadair# 

aaaa aurrbarg#

Le Québec n est pas opposé Itlne foule de 9,500 voit les 
à l’engagement de Bouchard Maroons infliger une défaite

de 52 aux Rangers hier soir
LE CHICAGO 

EST EN TETE
LE BOSWELL ET LE BELLEVUE

GAGNENT DANS LA CLASSfi
Une dépêche de Québec noua apprend que la queation d ad­

mettre lea profeaaionnela dana la Lifgue Provinciale ect hiver aéra 
diacutéc à 1 aaaemblée de dimanche On noua dit aussi que le club 
Québec n eaf pas opposé à renga#ement d'Edmond Bouchard 
par le I rois Rivières. L.e La I uque n est pas davantage opposé à 
cette question et on ne verrait d adversaire alors que le club Sha- 
winigan Falls.

On nous Hit que les propriétaire» du Trois Rivières arriveront 
ici d h i a la fin rie la semaine et se mettront incessamment en train 
de mettre sur pied 1 équipe tnf lu vienne.

( omme il reste encore quelques joueurs à signer en ville, il est 
probable que ce sera la première préoccupation des directeurs du 
< lub Bouchard restera en ville jusqu'à ce que la direction de la 
Ligue ait décidé de son sort et il est probable qu il sera sur l ali- 
gnairent du i rois Kivièrea quand les directeurs présenteront leur 
liste à rassemblée de dimanche

I assemblée de dimanche sera donc d une importance capitale 
et il est probable que des changements considérables seront ap­
portés.

EES (MEURS DE U TUQUE 
ONT COMMENCE LEUR SAISON

«Je
la Tuqu*

•#■ Quillaa
commancsr sa *«,aon.

Ia» C . N. K rencontra l’Héte!
Pâgé dans un match *.rès ontnté. 
r#* r!uS* n'syant #u aucune pr*t que 
ont r#j»#n tant trè. bien I/H6
tel Pag* a gagne d«wix i'»r,e*

Volai !‘sJign#fnent de es* ri’#bs et 
le dMatl d# la partit:

gue do (ir<»v- j Joseph Patry 
l e vient de i

175 lad 204 - 5«7

492 i
Suks: J. A I^arouch# 
Cap. J os. Patry

515—14HD

HOTE1. PAGE < 2)

V R. (1)

Ci u • ta v.
Joseph

■ Bra-««rd 
Coutura

167 157 16»— 4A0 
16J 13/ U5 - 442

F X Harne! 
Joi. Régnier
J os Payé

157 206 19*— 56! 
195 1J4 174— 662 
134 153 201— 468

9.500 per* nne«. les Maroons ont en- 
• > personne*, les Ma ruons ont sn- 

registré leur deui;*ms victoire consé­
cutive, «n triumphant de# New.York 
Ranger* par !• scors de 6-2.
r’éta t Is premiere rencontra de 1s 

sa i .n entre ces deux clubs qui ont 
•i me urs magn tiqua exhibit on; tou- 
te'o # les Maroons sa sont montrés su- 
périeur# et ont fini par adopter le jeu 
d’ensemble qui leur manquait dapuis 
e d» '.ut ds ia saison et qui 1st fait

4*........ Ire en dernière position dans le
circuit.

Les Maro >* s furent '.es premiers a 
prendre avantage, Smith déjouant 
Roach spre# seulement 45 aecondes de 
jeu. Hooley enleva la rondells à Bou­
cher su centre et apres avoir facils- 
ment déjoué les d*ux défenses John- 
son et Regan, se trouva seul devant 
K-a \\ 1 ( .k egaiiss le scors sur 
u » ps le * ■, frer# quelqu# tsmp# j 

• e **
de s g a-n avec un svantags do 2-1, 
Paul Hay es scorant sur uns passe de 
I)e#s Roche.

I n s**j point fut scoré dans 1s 
deux en -• pér o |«, alors qu’il n'y eut 
aussi qu'un* seuls punition. Daps la 
tr -lènr.e. Ms roons firent un rai­

nent ! : f et scorérent encors
deux i pe.ndmt que les Rangers
ne par\e- vont s n’en enregistrer 
qu’un.

----- ------ M ■!

î^s partie fut peu rude at cinq puni­
tions seulement ont été infligées. 
Rangers , Montrés’
Roach buta Wsîan
Kegan défan se Wilcox
Johnson defense Conachei
K Boucher centra Stewar
W. Cook ail* Smith
F. Cook aile Siebert

Ranger subs : Murdoch, Keeling. 
Thompson, P#ters, Bourgault, Roddcn 
Carrigan, Waite.

Maroon subs Ward, Trotticr.
Huggins, Philips, G Boucher, L 
Kochs, D. Rocho, Haynes, McVieai, 
t.i agher, Kerr.

Arbitre* : Corbeau et Wagner.

PREMIERE PERIODE

1 - Maronna 
2—Ranger 
.I— Maroons 
Punitions : 

ter*.

Smith 45
W. Cook 10.10

Haynes 4 40
P. Cook, Johnson, Po-

DEL’XIEME PERIODE

Maroons
Punition

Trottior 
G Boucher.

18 6

TROISIEME PERIODE

5— Maroons
6— Rangers
7— Maroona 
Punition :

Smith 
W. Cook

Siefcert
Conacher.

.18

LE HOCKEY DANS LA N. H. L.
4H6 542 57J—160« 

Roland (iignac.
Jos. Pagé.

LES QUILLES
A SHAWINIGAN

fthawinigan, 2 l’ne rencontre 
régu.i**rs d# la I. gu# <odustriaile de 
qu es a eu Ü*u entre l#s p.»rte 
couleurs de i'Hétel de Vi e et ceux 
d* Mari! et Frère. Cderniers ervt 
• ub! une défaite et «fit *nème pa *é 
bien près de recevoir un blanchis 
**1* pu aqu'i'a n'ont gag''.é 1s 3èmc 
parti# qu# par 6 point*

L. T. I*roa* de l’Hôt#! de Ville 
a brüié d’un vif éclat en roulant la 
T u* fo te part.# s my.e sstc 161, et 
1# m#i *ur tots! #n tr I partir# avec 
419 T. oj'iipe de ’’hAt'-’ d* \ n «
juu#
date
lit, 
que
• itéf, mém# par lei
• eur* «le a Canada

♦ plus fori total enregistré a 
dan# c#tt# l,;gu# pour un# par

soit IMH, et il e*t fort proha’’'.- 
cm r#c >r 1 ne sers pas bstt ;

redoutsb!** quil- 
l’ower et d# i Ai

I *♦ t a •
VILLE (I)
10M 10«) M— am

T
12F 1*0 118— 3*2 
M 150 101— 332 

129 HO 127 - Sic,

PROFESSEUR
DE TENNIS

I^>* Ange < ». 26 Mme May Su*, 
ton Bundy, ex championne nationale 
su tennis, qui gagna deux fois le ti 
tr# ang’sia, a déserté le* rangs ama­
teur* pour ense.gner le tennis dans 
un# école de filles, a Santa Bar­
bara .

Madame Bundy s expliqué qu’elle 
avait sacrifié son standing amateui 
pour venir en aide k «a soeur, Ko 
r#nc# Button, qui enseigna long-

le t#nnia ■ Santa Barbara, et
dont l'état de santé est prèsentemer t 
trè* précaire. Madame Bundy est la 
mère de quatre joueurs de tennis qui 
promettent beaucoup. Elle est la tan­
te de Johnny Doeg, détenteur c i 
championnat national américain an 
simples

ON PREVOIT UNE

N. Y. RANGERS 
MONTREAL

i

OTTAWA
N. Y. AMERICAINS

TORONTO
PHILADELPHIE

CHICAGO
BOSTON

Le point de Arbour dans la 
supplémentaire lui donne 
la victoire sur le Boston 
par 4-3.

LES SCOKEURS
Boston, 1».—Peur la deuxième fois 

consécutive, le* Black Hawks de t hi- 
cago ont infligé une défaite aux anciens 
champions du monde, lea B»>ston Bruina 
en triomphant par le score de 4-3 hier 
soir sur le terrain du Boston. J*e Chi­
cago est i# seul club k avoir triom­
phé du Boston depuia le début de la 
KAAisnn

Les deux clubs ont joué une grosse 
partie et le jeu rapide et scientifique 
des ailiers du Chicago leur a permis 
de scorer asset pour aortir victorieux 
de l’engagement.

Les étoiles de la partie furent Cott- 
sleig, qui scora deux points pour les 
Black Hawks, et Weiland qui scora un 
point et donna une passe k Clapper.

Arbour, sur une passe de March, aco­
rn le point décisif dans la période sup­
plémentaire

Première période
1.— Boston Clapper (Weiland 1 3.1 T» 
i2.— Chicago (îottsieig 7.33

Punition: Owen, Somers, Abel, Gai- 
nor, March, Graham, Oliver.

Heuxième période
3. — Chicago Adams 9.2D
4. — Boston Weiland 1440

Punitions: Shore, Abel (majeure)
Gainer, Clapper, Gottaleig.

Troisième période
8— Boston (ialbrairh 2 39
fl.— Chicago Gottaleig 12.2S

Punitions: Couture, Abel, Shore, 
Couture.

Supplémentaire
7.— Chicago Arbour (March) 0.51 

Pas de punitions.

L# Boswtll a blanchi 1a Ctnipco 
dans un# parti# régulièr# de U Ugu* 
d# la Cité. CUaae À, luiii ao.r- Ga­
gnon. du Boswtll, rouis un total in­
dividuel d« A36.

D#ns une autre partie, 1# B#H#vu# 
gagna deux parties sur trou contre 
1# Lavioletre, totalisant 2586 contre 
2623. Better, du Bellavue, roula un 
total de Ail.

Voici le détail d#s parlas:

Hasty
Bouchard
Dunning

BOSWELL (3)

MT 663 

LA VIOLETTE i,

RU BE BENTON
A ETE BLESSE

UNE BONNE RACE
DE SAUTEURS

BARIL
ôflfl fltll 57 4 -11803

A FRERES (1)
69 — «9

K’9 101 — 210
î^a 105 105- 314

1
13H lit» 149 .197
92 187 97— 324

fll*» 569 57»— 1696

LES RUMEURS
DANS LE HOCKEY

B
Bar» # 10 n t*

taiile entre
n« U icudun
semaine, a
la villa le»
v a nerj * de
nanHer. Ia
leur permet
te to aïe vj
2150AK)0H en

--
!

1

26 — Bien que h 
l’nmo ( amers «•' 1 

ait été retarde-* 
eau*# de» tr»uble» 
o,gani*a*«*\i“» aor** 

remporter un vi­
vent# de* billet», à 
d'anoncer que la 

inert antre $l»5.q<; 
argent amèr * lin.

ijtwr v- .rg. Iwd. 26
Benton, ancien lanceur des N 5 . 
(liants et des Cincinnati Reds, de .a 

gu* Nationale, **t dans une condi­
tion dangereuse, a l’hépitai local, à 
a suit* d’un accident d'auto. Bent>n 

conduisait ns machin# assez rapide­
ment quand souda n. en arrivant pré» 
du cimetière Green dsl #, l’auto capota.

On n# sait encor» s’il pourra en ré 
c happer. Benton, après avoir été il- 
hé • par la ligue Nationale, lança 
po .• * Mmneapo’is, de l'Association
Américain», l'an dernisr.

Montréal, 25—- Toutee sorte# d# ru-
meut# i :rcule pr-'poe
>* M* ->n*. ^ la N H L On dit qua
• féraal Du n# Mutirn chaude iari ies
patins, qua Ci •i>rg# Boucher »•• * t rv-
m#rr.é de •erv •-# «t qu# Od • 'leg
h -r:' f ren ' t aa p'.af# c-^me coseh, et
•lu# Léon». C « nachsr n*aur»it pl j» qu 4*
•• aema na j '‘»r t» itrrr c « cap ici

22.000 BILLETS
VENDUS

Car# «J# 
f né d* e« 22.iH hi l#t*

0N RAPPELLERAIT 
CUNT BENEDICT

\| >-

a S ren fa t
real, et ion 
ralt S*aueour

N I >xc«- ent travail ac 
nt Br-*elict dans lea buts

depu • le début de la sa 
la «brsrt an du Montréal 

p vétéran d'ici quelques
>a nimejm Plat Wstall 
d’est’serdiaair#, à Mart- 
calcul# qua Benedict ft-
m eus.

LES REGEHES
N>« 5 r* J» Le» recatte* d# la ha- 

, taille M. l arrir Petrolle, vendredi #oir 
d#rn er au Madison Square Gard#*» se 
lo*t élevé#* a 6 ^ î 64, et le» recet 
tes sette» à •4,,,PFk ##. L# trial de Pas- 
• stance payant» fat de 12.lit person 
ne». â

REUNION DES M000LS
j Mo-riréa*. 26- T>t magnat» ds ’a it 

gu# Internat » • sa réu-iraat ici a 
•erra'n* p*cfha!*a p->*jr a 4 >p|#f la e«- ■ 

! dal# qua dr«e*ée ua com :e cemp^*é
t# Mater Ma**# d. G*»'g* H»»» #* 1
Frar.k Off»--: an, •

i

Voyez k travers l'enve­
loppe “Cellophane!’’ 
Ttujours de qualité' supe'- 
rieure et cette supériorité' 
vous sera évidente quand 
vous le fumerez.

Tsujeurs frais et incassa­
ble dans le goussset, parce 
que ... scellé hermétique­
ment dans une enveloppe 
“Cellephane".

I! y a dana l’Afrique centrale, un# 
peuplade, les Watussl, dont le *uut 
en hauteur eit le jeu préféré, et qui 
atteignent dans cet exercice, de* tc- 
•ultats véritablement pr^dig eux.

C#» indigènes, dont la colorât: n 
de peau est tree < la re, ont une tai. e 
habituelle de 6 pied» 10 pouce» a 6 
pieds, et les hommes de fl pieds fl 
pouces ne constituent pa» l’exception.

l’a prennent leur é'an d’une f«»:r- 
milière de term tes aseex ha»**, «ri 
arrivent à franchir une hauteur de 
7 1-2 pied», battaftt a nsi couramment 
1# record du monde.

Pour être consacré homme, solen­
nellement, tout adolescent doit sau­
ter au moins sa propre hauteur 

Verrons-nous, au prochain tournoi 
de» Jeux Olympique» de 1932. à Los 
Ange’es. une délégation de sauteurs 
watuasi ?

LA «ERE 
DEFAITE DD 

MAPLE LEAF
Il se fait jouer un vilain 

tour par le Philadelphie 
qui gagne par 2-1 hier 
soir.

Marco
D#6biex>s
Hirael
Gagnon
Chrétien

Lacroix J 
Therriault

184— en
185— 578 
198- 688 
230— «3d 
*18— 587

844 943 110/ -8814

CÂMFOO (0)

Gauthiar
Hérouz
Doucct
Lafreniér#
Fournier

Lambert
Larivière
Jourdain
Lacroix
Better

153- 4*- 
55*

114^ 4y

TW -24^

T*-*
191- 4c|

ieiu u,

77« 857

BELLEVUE

148— 562 
129— 441

195 18o— ^ 
170 19.» 14<U5% 
1
«« 1«1 178^ Tf
230 202

8,7 BMtt.

LE SPORT A GRAND’MTRE

WHITE SCORE

UN DEMENTI
Winds»*>r, 2fl. — Dans une conversa, 

tien à longue distance au téléphone, 
avec les effW.e’.a du club d# hockey 
Windsor, à bonne haurs h.er mat n, Ja­
mes Strachan, président de.» Maroona,

Phila deîphie, 2fl. — T^es Quakers de 
cette ville ont causé une surprise aux 
leaders de la section canadienne hier 
soîr, en triomphant d’eux p*f le sco­
re d» 2-1.

C’était la première victoire des lo­
caux depuis l’ouverture de la saison.

Le point décisif de la victoire fut 
enregistré par White à la fin de la 
deuxième période.

1ère PERIODE

1— Philadelphia. Milks. 11.42.
2— Toronto, Cotton Primeau, 19 49. 

Punitions, Jackson, Primeau, Shieds.

2ième PERIODE

3— Philadelphie. White. 17.30.
Pun tiens: Clancy 2, Lowrey 2, 

Shield#.

Sième PERIODE 
Pas de point.
Punitions: Blair, Jackeon, Shields, 

Drury.

a dénié fortement ’a rameur qui! rap­
pelle liawrence "Baldy ' Northcott ou 
tout autr# joueur que les Maroona ont 
prêté aax Bulldog* de la ligue inter­
nationals.

(De notr# correspondant) 
Gran<l*Mère, 25.— De grand- con­

cours de cartes, billard, poo«, etc., ae 
jouent actuellement chez nus cheva­
liers de Colomb et réunissent chaque 
aoir un grand nombr# d'^maU’irs 
Nous donnons ci-dessous, les noms 
des concurrents de ces différents con­
cours. Ce# concours sont éliminatoires 
et se feront en deux sections. L.s 
gagnants d# la première section de­
vant détailler avec les gagnant* de la 
deuxième section qui devront joue* 
leurs parties après le premier de l’an.

BRIDGE

MM. Edouard Duguay et J. A. Du­
chesne, vs MM. Darius Berthiaiurc et 
Jos. Lessard-

MM. Dosithé Leduc et Emile Rov y# 
M.M. Hector Boulard et Ex. Lai allée.

MiM. Eug. Lacerte et Horace Nobart 
vs Eug. Grenier at O- Lannwvült 

MM. Adol. Bourassa et üm. Busslè- 
re vs J. H. N’obert et André R >y.

MM. Henri Roy et A Ayotte, vs A- 
médée Roy et Philippe Roy

MiM. Théode Garnirand et L. Coté vs 
Laurent Lord et Irénée Juneau

MM. Maurice Nicole et J. W. Chias- 
son vs Raoul Lord et J. P. Emi e Des- 
sureault

MM. F. X. Faucher et Geo. Boisselle 
vs J. C. Boauséjour et Romén Ouel­

lette.

M!M- J. P. Emile D#ssareau!t »
Hormisdaa Berthiaurac 

MM. Raoul Lord vs Jos. Le„âr4

CONCOURS DE CHATEAU-POOL

P- Emil# Di».

CINQ CENTS

Lord

M^î. Henri Roy et J. 
sureault

MM. P. Lahaie v* Fred Montpti: 
MM. Darius Btrthiaume vS \ \ yU 
MM. André Roy vs Horacs Noit1 
MM. Jos. Lessard vs Amédée Rot 
MM. L. Côté vs Ahben Vi 
MM. Henri Therrien vs Uu::- 

Lord.

CONCOURS DE BILL\RD AN G LUS

MM- Edmond Duguay 175 c*. R'iruo 
Ouellette 200 .

MM. L. Côté 160 et Théod 
rand 175 
MM. Jos. Lessard 1«0 et A. Foster ;

MM. Nestor Boulard 200 •; {; 
Bussières 200.

MM- Philippe Roy 175 et Emue h
200.

I#es concours de Boston Pool »evr- 
joués à trois dans cinq, de irèm* qu* 
iee eoncoura de 500, pour 1» or:dp h 
jouera trois rubbers le total des p nt« 
devant décider des vainqueur»

MiM. Emile Roy et Emile Bau èfs: 
ont charge de l’organisation et de !i 
bonne conduite de ces eoneoun cb. 
noua promettent des surprim.

Caai

MIM. Théo Camirand et Laur. 
vs Emile Roy et Jo». Lessard.

MM. Nestor Boulard et Fred Mont- 
petit v* Ed- Duguay et J. P. Em. Des- 
eureault

MM. O. I*anneville et L. Côté, vs 
Ad. Bourassa et André Roy

■MM. Ex. Lavallée et Irénée Juneau 
vs Phil Roy et Horae Nobert 

MM. J. C Beauséjour et Go beia- 
sella vs J. W. Ghiasaon et L. L'itd 

MM. Emile Bussière et Àméléc Roy

LE CRIBBAGE
MM. Edouard Duguay v» L. Côté 
MIM- Nestor Boirlard vs Philippe

Roy
MM. Doaithé Leduc va Léo Dugal 
MM. Emile Busaière* v'# Jos Lessard 
MM. Emile Roy va J. W. Chiasson 
MIM. André Rcy vs Amédée Roy 
MM. Horace Nobert vs Emile Allard

CONCOURS DE POOL 
MM. Emil# Roy vs F- X. Faucher 
MM. Roméo Ouellette v» Nestor 

Boulard
MM. A. Foster vs George* Boîssell# 
MM. Emile Bussières vs Théode Ca 

mirand
CONCOURS DE "BOSTON POOL 
MM. Irénée Juneau vs Emile Allard 

Allard MM. Laurent Lord es André 
Roy

MM. Albert Vdlemure vs F.édéric 
Mont.petit

ED. BOUCHARD 
A PITTSBURÜH 

PAR AFFAIRES
Edmond Bouchard, I'iar dss mi- 

leurs joueurs de hockey qa# is rill# O 
Trois-Rivière# ait produit, est parti et 

midi pour Pittaburgh, où il a été Ap­
pelé, en cette dernière ville, afin ée ré­
gler une question d’affaires.

Avant son départ, Edmond nos* «*• 
ciara qu'il aéra Ici mardi midi

LES P0SITI6NS
DANS U H,H!

SECTION CANADIENNE

Toronto
Ottawa
N. Y. Américain
Canadien
Montréal

G P N P C PU 
3 1 2 10 ! *
3 2 1 7 0 *
1 3 3 4 11» S
2 2 0 14 U <
2 4 0 10 18 4

STLCTION AMERICAINE

Chicago
Rangers
Détroit
Boston
Philadelphii

G P N F C P.i
S 0 1 t 4 T
2 2 2 11 î 1
2 1 18 4)
2 2 1 II 3 I
1 4 1 TW 1

Député 50 an» le cigare de qualité a 8c

la Réception Est Toujours Meilleure Avec Un

GENERAL ELECTRIC
Demamlrz 

Notre Circulaire 
Spéciale 

de

PHONOGRAPHES 
PIAHOS et RADIOS

Modèle H SA
Tel qu'illustré.—App#r#fl tout électrique, t lampes d<mt 
4 à bi-grille, haut-parleur dynamique et contrôle spéo* 
de aonorlté. Dans un rich# cabinet #n noyer sméricai» 
Livré complet nvee lea lempes.

275
pTï.e§ScÉ

80 rur T>« ForRos 
TROIS-RIVIERES

49 de la Station 
SHAWINIGAN FALLS
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Préparatifs pour les légumes 
hâtifs «Su printemps

Il est Mge de ee préparer cet automne 
pour le jardin du printemps prochain. 
Choisissez un bon endroit, appliquez-y de 
20 à 30 tonnes de fumier à l'acre et labou- 
rez-le. Certains sols, riches en humus et en 
azote, peuvent se passer de fumier. Si 
comme il arrive souvent, l'acide phospho- 
nque et la potasse font défaut, on peut les 
fournir au moyen de 500 à 800 livres de su­
perphosphate et 200 à 400 livres de muria­
te de potasse par acre, bien incorporés au 
printemps. Même sur les sols auxquels il 
est nécessaire d'appliquer du fumier de 
ferme, ces engrais chimiques sont utiles 
pour le développement de légumes de hau­
te qualité.

Il est bon, sur la plupart des sols, d’ap­
pliquer de la chaux, soit sous forme de 
pierre à chaux broyée à raison de deux 
tonnes par acre, ou de chaux hydratée ou 
de chaux vive, à raison d’une tonne par a- 
cre. Cette chaux peut être incorporée au 
sol à l’automne ou au commencement du 
printemps.

Si le jardin ne doit pas être changé de 
place, il est bon de pratiquer un assolement 
pour éviter de cultiver un même légume 
toujours au même endroit. On fera bien 
d’enlever tous les déchets — feuilles et ra­
cines — plutôt que les enfouir à la charrue. 
C’est une mesure sanitaire qui peut empê­
cher le développement de certaines mala­
dies. Il est possible que certains germes du 
sol, comme la gale de la pomme de terre, 
,e multiplient d’année en année; dans ce 
cas il est sage de planter sur un terrain 
neuf, qui n’a pas déjà porté une récolte de 
ce genre.

Le jardin potager devrait être près de la 
maison, à condition, toutefois, que le drai­
nage et la qualité du sol soient satisfai­
sants. Si le sol est lourd, on fera bien de 
confectionner un billon d’environ quatre 
pieds de large, à côté d’une allée d’un pied 
de creux qui servira pour le drainage et 
d’ou l’on pourra semer les plantes hâti­
ve*. On pourra ainsi semer tôt, dès que la 
terre est dégelée, ou qu’elle peut être pio- 
chée à quelques pouces de profondeur et 
ratisséc.

Les légumes rustiques — épinards, oi­
gnons, laitue, carottes, betteraves et pois— 
et les pieds de choux-fleurs, de laitue, d’oi­
gnons et de céleri partis de bonne heure 
peuvent être transplantés sur cette éten­
due aux premiers travaux d’ameublisse­
ment. Les choux et les choux-fleurs pour 
les plantations tardives peuvent aussi être 
partis là et transplantés. Des semis succes­
sifs de pois, de laitue et d’épinards peu­
vent être faits plus tard» sur des étendues 
voisines, puis l’on sème les carottes et les 
betteraves pour l’hiver. Le céleri pour la 
conservation en hiver peut être semé aus­
sitôt qu’il est possible de semer en plein air 
au printemps, pour être transplanté plus 
tard.

Lorsque la température du sol se ré­
chauffe et que la gelée n’est plus à crain­
dre, on peut semer les fèves, maïs, concom­
bres, courges et citrouilles en plein air.

Pour transplanter dès que le terre peut 
être ameublie, afin d’obtenir les légumes 
les plus hâtifs possible, les choux, choux- 
fleurs, laitue, céleri et oignons peuvent é- 
tre partis en couche chaude, 6 à 8 semaines 
avant qu’il soit possible de planter en plein 
air.

Il est évident qu’afin de semer de bonne 
heure ou de transplanter tôt les plantes 
parties en couche chaude, il est nécessaire 
de préparer la terre en automne, sans quoi 
il ne serait pas possible d’ameublir et de 
planter au bon moment.

On conservera le terreau nécessaire pour 
la couche chaude dans un endroit où on 
peut le prendre de bonne heure au prin­
temps. Le gazon pourri et le fumier, en 
parties égales, mis en tas pour pourrir pen­
dant l’été, sont excellents pour partir la 
semence, lorsqu’ils sont bien pulvérisés. On 
peut aussi employer n'importe quel bon 
terreau de jardin. On le met en barils ou 
en caisses dans une cave pendant l'hiver 
pour l’employer au commencement du prin­
temps.

Pour économiser le travail et la terre, il 
vaut mieux se servir de boites, ou de ta­
blettes étroites, de 3 pouces de profondeur 
et de 12 par 24 pouces et faits de morceaux 
de bois de 1-2 pouce pour les côtés et le 
fond et de 3-4 de pouce pour les extrémi­
tés. On peut faire germer la graine dans 
ces boîtes et transplanter plus tard à 1*/J 
pouce d’espacement, à l’exception des 
tomates qui sont placées à 5 pouces d’espa­
cement. On enlève les plantes en coupant 
un carré de terre avec chaque plante et 
lorsque ces précautions sont prises, elles 
reprennent aisément. En ce qui concerne 
les oignons, on n’a pas l’habitude de les 
transplanter dans d’autres tablettes, mais 
on les sème sur tablettes à raison de 15 
bonnes graines par pouce carré et on les 
laisse jusqu’à la transplantation. Le temps 
nécessaire au développement de bons 
plants varie; il est généralement de six à 
huit semaines et il faut bien les endurcir 
dans une couche froide avant de les plan­
ter dans le champ.

Ce que nous avons dit de la préparation 
du sol pour les légumes s’applique égale­
ment aux fleurs annuelles. On peut semer 
de bonne heure .en plein air, toutes les 
plantes annuelles rustiques et on obtient 
une bonne floraison. On obtient une florai­
son plus hâtive en les partant dans une 
couche chaude et en transplantant. Lors­
que les semailles se font dehors, il est né­
cessaire de préparer la terre en automne 
pour pouvoir la travailler de bonne heure 
au printemps. On peut ainsi se servir d’u­
ne fourche à bêcher, et presque toutes les 
fleurs annuelles rustiques se mettent à 
pousser vigoureusement et donnent, à con­
dition qu’elles soient bien éclaircies, une 
floraison égale à celles qui sont semées en 
couche chaude mais un peu plus tardive.

W. S. BLAIR.
Régisseur, Station Expérimentale Fédéra­

le, Kentvillc, N.-E.

L’amélioration du troupeau par le
taureau est fortement encouragée

Cf«st pourquoi l*hon. Weir, Ministre de 
l’agriculture a décidé d’organiser le sys> 
tème d’emprunt «les taureaux de race. 
— Les conditions.

La création de type" do bestiaux 
spécialemetit adaptés pour dre fins 
spéciales comme la production de *• 
viande ou du lait, ou uns combinai­
son utile des deux, est, depuis bien 
longtemps déjà, le but vers lequel ten | 
dent les efforts des éleveurs les p'us 
éclairés. Ces efforts, longtemps con­
tinués, ont déjà donné de merveilleux 
résultats ; nous avons par exemple, 
pour la production de la viande les 
races Shorthorn, Hereford, Angus etc, 
et pour la production du lait, les ra­
d's Ayrshire, Holstein, Jersey, Cana­
dienne, Guernsey et quelques autres, 
tandis que certaines autres races ou 
espèces paraissent avoir un heureux 
ensemble d'aptitudes ; elles donnent 
du lait en quantité abondante, à ba« 
prix, tout en produisant de la bonne 
viande ; les Shorthorns à deux fins 
les Lincolnshire rouges, les Red Foil 
et autre*, sont des exemples de ce 
genre.

Lee races à fins spéciales donnent 
toujours leurs produits à prix plus 
uniforme et plus bas que les bestiaux 
moine bien adaptés a cea fini ; on 
voit par là combien il est important 
d’employer de bonne* races et de bons 
types si l’on veut réussir 'dans l’indus- ! 
trie que l’on poursuit.

Fort heureusement les femelle* 
métisses ou croisées, de bonne souche 
et de bonne race, se sont montrées 
presque suesi bonnes productrices que 
les vaches de race pure, et le cul­
tivateur qui désire tirer un revenu 
avantageux d* ses bêtes peut généra­
lement compter réussir a condition 
d’employer régulièrement sur elles 
des taureaux de race pure et d’un bon 
type. Disons cependant qu'une condi­
tion essentielle pour réussir est 
d’employer un taureau d’une bonno 
souche et toujours de la même rare. 
Il y a malheureusement beaucoup do 
cultivateurs qui n’ont pas le moyen 
d'acheter des animaux de cette qua­
lité.

Sachant combien il est important 
d'améliorer les troupeaux canadieo* 
en vue de la production de la v.anda 
ou de celle du lait, et sachant éga­
lement la pénible situation où «e

trouvent beaucoup de nos cultivateur* 
propriété rea de petits troupeeux, 
l’Honorabl» M Weir, Ministre de 
l'Agriculture, a décidé d’organiser un 
système d'emprunt de taureaux d ui? 
c»*s partie* du Canada où ee system* 
parait appelé a faire 1* plus d* bien. 
Voici en peu de mots les conditions 
auxquelles ces taureaux de race pure 
aeront prêtés :

(a Lorsque des propriétaires de 
troupeaux, au nombre de trois ou plu* 
demeurant asset près l’un de l’aufre 
se trouvent sans taureau de rac^ 
pure.

On exige également :
(b Que le type de taureau de­

mande paraisse être le meilleur pour 
le district.

(c)—Que le cercle soit bien organi­
sé, roue le régime des règlements très 
simples, clairement énoncés, que /on 
peut s© procurer en s’adressant a li 
Division de l’Industrie animale, M - 
niatère de l'Agriculture, Ottawa.

ld* que le ce/cle s’engage a aec *p- 
ter la livraison du taureau à la sta­
tion de chemin de fer la plus proche, 
à le confier a un gardien approuvé 
par la Division de l'Industrie anima- 
c, et à le maintenir en bon état, à 

ses propres frais sans qu’il en coûte 
rien au Ministère.

(e) —que le cercle consente a faire 
part e d'un groupe d’au moins troi* 
cercles qui seront pourvus de taureau* 
de ia même race et que ces cercles 
échangent leurs taureaux entre eux 
au moins tous les trois ans, mais pas 
plus souvent que tous U« deux ans, 
toujours, bien entendu, avec l’ip 
probation du Ministère.

(f) —que les membres des eerr es 
s’engagent à se débarrasser de leur* 
taureaux communs qu'ils peuvent a 
voir dans leurs troupeaux à l'heure 
actuelle, et à ne plus garder de ce* 
taureaux communs tant qu’ils renie­
ront membre* d’un cercls

Le Ministère s’engage de sa part à 
fournir les meilleurs taureaux qj'iî 
pourra trouver de la race demandée . 
ces taureaux seront de la catégorie A 
ou A. A. en ce qui concerne les ra*ee 
laitières.

Une équipe de champion

Stanley Doig et Léon Saint-Jacqu s, du club d'éleveurs des Ayrshire du 
Comté d'Argenteuil, qui ont gagné le championnat provincial à Vfx 
position d’été de Sherbrooke, viennent de s« classer seconds dan* la 
concours national d'appréciation du bétail organisé a 1a Foire de To­
ronto par le Chemin de Fer nat onal du Canada. L’équipe du Québec 
n’a été battue que par deux pointa par les vainqueurs, les représen­
tants do la l’rovince d'A' >erta . Photo canadien National).

BEUPIMNÏEDüiHIEL

L’engraissement en épinette 
des volailles pour le marché

I* travail 1* plus important de la 
frrmt, celui qui rapporte le plus po ir 
•e main-4'oeuvre qu'il exige, est le 
►-on •ngraisteir.ent des animsux d«s-
• -és au marché. C*ci s’applique plu* 
*?■ a’ement aux volaille*. M. F. C. 
^ ' rd, Aviculteur du Dominion, dit

* la nourritura ju*qu’à complet dé­
veloppement, c est-à dira jusqu’à l’âge 
'ie cinq mois environ, coûte de 7c à 
^ e par livre, et seulement de 5 à 6 e. 
i r livre pour engraisser une volai/e 
' épinette et la mettre à point. Un 

'* t significatif, c’est que la demièr* 
*• de fini améliore la qualité, re­

tisse la catégorie et augmente le 
i* d* ’.’oiseau à vendre. L’engrai#- 

’nent en épinette eet un procédé re- 
‘ vcment simple. On fa t une cais «

* '■ sire-voie, en lattes, de six pieds 
■< "g. 16 pouces de large et 20 pvu-

<■** de profondeur, divisée en tr>ie 
r t parti ment s au moyen d* cloisons 

bo.s et d*extrémité«. Les latte* su»’

le devant sont placées dans le* deux 
sens a environ deux pou'M* d’ccario- 
ment, et l’on met sur le devant, i
une hauteur convenable, une auge 
d’alimentation. U cultivateur qui se 
propose de vendre ses vols.Iles *.ct 
automne trouvera qu’il y *ura 'in 
grand bénéfice pour lui à e^grau-ser 
ses volailles an épinette.

Dans l’engraissement en épinette 
les points essentiels sont les euivsnts. 
l'alimentation e pour but d’améUortt 
la qualité d6 1* basse-cour de le ferme 
pour que les oiseaux puiseent se clau- 
ser. une fois habillés dans les ca­
tégories "Nourris au lait A et B ’. On 
ne doit employer que des alimenta 
finement moulu* ou en pâte. L * 
grains qui donnent les meillturs re 
sultats dans la production de ceitn 
catégorie "Nourris au lait" sont l'orge 

' l'avoine et le sarrasin. îî faut les m’i 
Isrgef avec du la t de beurre ou du

SOUFFMIT DE 11 MIL10IE DE COEUR 
DEVINT FIIBLE ET EPUISEE

Mme Wnt. Diotte. GWnaandfieW. Ont., écrit:— 
■J* «,offert de is ris la die de coeur pendant long 
temn* et je dev;n, faible et énu‘*ée J esaayal de* 
remMes variés ma s * ne me firent aucun b.en 
Un jour je renco'itrti une amis et .ai parlai 4* 
mon malaise. El> me dit qu’elle avait eu I. maladie 
ïT coeur pendant deux ans. ma a aPr* avelr em- 
D;0yé les P j!m M bum peur le coeur et le* nerf# 
rendant quelque temps élis fut aoul.géé de .on 
Lalsis'* *’ers je m'en procurai deux boltea et apres 
U^MYo’r prises je dev-ns m'eu* et je recommande 
IZlVarJ J o lulse Milburn rour le eoeur et les

'>n«u„ à tnt» W «t T.’foM.ToX’ 4
■•«t •#» rér-ption da prii p.r Th« T. M t.arn Ltd. Toronto, Unw

PRODUIT APPRECIE
L* bootrf classé par le Gouverne­

ment »« fait coeinaître très avantageu­
sement de* consommateurs sur tous 
les points du Canada quoique beau­
coup de marchands peu scrupuleux es­
saient de penser sous la description 
“De choix” et "Bon”, de la viande 
de vache de pauvre qualité.

Une enquête instituée récemment 
par le surveiüant du Service fédéral 
de eleseement du boeaf dans la ville 
d'Ottawa a fait voir qu'il n’y avait 
le printemps dernier, que six bouche­
rie qui vendaient du tu*uf classé par 
le Gouvernement, aujourd’hui trente- 
cinq des cinquente-cinq boucheries de 
1. rille vendent le ooeuf portant les 
marques ro-uge et bleue.

"Un de« moyens généralement em­
ployés par le marchand pour écouler» e 
la patavre viand* de ooeuf à la place 
du boeuf marqué par ie Gouvernement 
est de s* servir des terr..es "D* choix" 
et "Bon” dit le Surveillant. Cee ter­
mes sont seulement relatifs et raison­
nablement exacts lor<ju’il» sont appli­
qués à la viande de b •ucheria d* qua-

Prix $0.50 la 
boite

sit écrémé d» façon h obtenir un > 
pâtée ayant la con« rtanee du g-uau. 
Le lait sûr donne les me:.leurs re 
suits*», et ceux qui en ont feront 
bien de s’en servir. lui nojrriture doit 
étrs préparé* un repu d’avance. 
Lorsque l’on met !•« oiseaux d*»-* les 
épinertes. il faut voir a ce qu’lu 
aient suffisamment d’ayspétit poj- 
manger et qu’ils ns soient pes trop 
nourrit -les prem e'* jon*v î n* f* U 
pas leur donner plus qu’il* ne pej 
vent cor«ommer en vingt minutes.

I L’auge doit être nettoyée apres cha 
que repa». A cette époque do l’année 

, deux repas par jours suffisent. Le 
premier devrs.t être donné le matin, 

i dès qu’il fsit assez c a r pour qu* 
' l oiseau pûtes, manger et l’autre e t 
iviron un. heure event le coucher d.i 
I soleil, lo soir*

I«a récolte de miel au Canada a . i- 
cor* été bonne cett* année, ma « o 
miel, de même que beaucoup d’ai r s 
produit, agricole*, se vend à des : x 
ridiculement bas, attribuables * n 
grande partie, il est vrai, au syst.ne 
actuel de vente. Le miel se vendat 
sana difficulté il y a quelques .1 
nées ; les producteurs pouvaient t- 
couler à prix raisonnable* sans *- 
semant ni réclame, car il n’y a vi t 
que peu ou point de concurrence. To­
pais, cette concurrence est devenu • si 
acharnée, en raison de la produ< * q 
croissante, que le* producteurs, 
prouvent aujourd'hui l>*aucoui> de 
ne à écouler leur récolte ; ils son* a 
la merci de l'acheteur. I*s «p 
teum sont en général les gran s 
champions de la coopération, iis t 
formé dta sociétés qui tiennent 'm 
conventions annuelles ; beauco 10 

d’entre eux achètent leurs fournitui i 
en commun et l’on se demande

Üté relativement pauvre, qu'un mar­
chand peu scrupuleux essaie de pas­
ser à un public crédule. Ils sont in 
cependant d’avoir la r.ïtme significa­
tion que les terme* employés pour le 
produit classé par le Couvememcmt.

Deux catégories de ooeuf sont mar­
quées sous l’inspection fédérale. \ es 
représentent les qualités extrs * 
Heures du meilleur »‘>euf. Le boeuf 
de la meilleure qualité est dés’gn< par 
le terme “De chelx”, Il est toujours 
marqué en rouge. Le catégorie •‘Ben'’ 
est supérieure à l'ordinaire et qui est 
un boeuf dont la qua'/té corne*4 Me 
le plus recherché* par lo public, porte 
toujours uno marque bleue.

Le seul boeuf qui peut-être rer.du 
sous la désignation ‘De choix" et 
"Bon” est le boeuf qui porte a mar­
que de garantie preser t* par le Ser­
vice de classement du boeuf du M.nis- 
tère fédéral dt l’Agriculture.

Cette marque de qua«ité parait sur 
toute» les coupes importantes; f le y 
est placé* pour protéger le consom­
mateur et lui faciliter t.©.» achat .

ment il se fait qu’ils n’ont pa« encor* 
adopté le principe de ia v^nt* coopé­
rative. Beaucoup de producteurs d* 
produits spéciaux ont constaté qu’.’.s 
pouvaient grandement améliorer i»s 
conditions de vent* en mettant leurs 
produits en commun et en vendait: 
par l’entremise d’un* organisation, et 
ce eystèm* a été adopté tout récem­
ment par certains groupes d* produc­
teurs de miel qui l’on trouvé très 
satisfaisant. Il n’y a pas d* doute juo 
la vente coopérative offre de grands 
avantages sur le système actuel do 
vente individuel. On peut, lorsqu'on 
est bien organisé, s'adresser a des 
marchés éloignés, que les producteurs 
séparé* ne peuvent atteindre. I,h ré­
clame peut se faire plu* économique­
ment par la coopéra'ion qu’lndividu- 
ellement- On peut transporter plu* a 
vantageusrment du miel venant des 
centres d* haute production aux 
points de faible production et /on 
peut, par la coopération, mettre »jr 
le marché un produit plus umf >rme

SOUFFREZ-VOUS DE LA 
CONSTIPATION ?

D’innom' raides remède» sont annon 
cés pour 1a constipation i’ .jrieu-e sou­
lagent pour un rr meM qui do t se >n- 
tinuer. D’autres contiennent du calomel 
et des stupéfiants minéraux dangereux 
qui demeurent dan* le syatème, as fi­
xent dan* le* Jointures et. causant de* 
malaise* et douleur* Quelques-uns sont 
de* purgstifs violents qui causent des 
crampe*, de* cel ^ues et iaiaaent dépri­
mé «près leur action

Evitez les lubrifiant* qui ne font que 
gra.sscr les intest ne et encouragent la 
machine humaine à devenir paresseuse 

Un laxatif purement végétal te! que 
les Petites Pilule* Carter pour le Foie 
effleure délicatement 1* foie, la bile com­
mence a s’écouler, le* intee* ’ * fonevon 
nent aisément et sont nettoyée parfai­
tement et le* poison* de <a ronst pal 

an vont L’estomac, le foie et .•-« in­
testin* sont maintenant actifs et le sys­
tème bénéficie d’un effet tonique réel 
(her te«t le* pharmanena al • 
$0.75 en paquet, rouges.

LE CHOIX ET LA CONSERVATION 
DES POMMES PENDANT L’HIVER

Les pommes que l’on désire garder pour 1 hiver doivent 
être soigneusement choisies. L es espèce» à maturation hâ 
tive, comme les Wealthy et 1rs Gravenstein, ne peuvent 
guère se conserver après Noël; il faut pour cela prendre 
des variétés de plus longue garde comme les McIntosh. 
Northern Spy, Reinettes et Baldwin.

Rejetez tous les fruits meurtris et tavelés, et n utilisez 
que ceux qui sont absolument sains. Ils se conserveront 
beaucoup mieux s’ils sont enveloppés de papier de soie 
huilé ou de papier de soie ordinaire. 11 vaut beaucoup 
mieux les mettre dans des boîtes d un boisseau que dans 
de» boîtes plus grandes. Ces boites doivent être déposée» 
dans une cave où la température ne s élève pas au-dessus 
de 40°f .. et ne descend pas au-de.ssous du point de con­
gélation. La cave ordinaire en ciment, contenant une four­
naise, ne convient pas pour la conservation des pomme». 
La meilleure cave est celle qui a un plancher de terre or­
dinaire. sans aucune chaleur artificielle.

Dans le» caves de ce genre, les condition» de tempéia 
ture et d humidité sont généralement satisfaisantes. Si I on 
a une cave en ciment. 011 fera bien de recouvrir le plancher 
de plusieurs pouces de sciure de bois que l’on tiendra hu­
mide pour fournir I humidité nécessaire. Avec ces précau­
tions, des enveloppes de papier et une température qui se 
maintient de 40® à 45*F , les fruits devraient bien se con­
server.

ABATAGE ET HABILLAGE
Voici îea méthodes rrrommendée» 

pour sernfler et préparer 1*!» volatil#» 
pour le marché aou* le» "Type* modè­
le* canadiens pour vo.aillea haï illéfk”.

Faire jeûner le» v. îaille» pendant an 
temps suffisant avant do les sacrifier I 
pour que le jabot et le* inte!«t;n* puis- -, 
sent bien se vider et leur donner pen­
dant cv temps de l'eau propre à o?.» 
re.

Les volailles doivent être — bien 
saignées pour qu'il ne reste pa* de j 
sang dar.a les exlre i.tés; non vidées 
et portant la tète et les pieds; plu­
mée» à sec, toutes les plume» enlevées 
sauf quelques plume* à U tête et aux 
pieds si on le dés re; sechêe* à sec, 
le* pattes propres et l’anu* bien net­
toyé; tout le sang enleva <1* 1* bouche 
et le jabot vidé. Lorsqu'il y a de la 
nourriture dans le jabot, il faudra 
enlever le jabot de préférence par /ar­
rière du cou. mais cet enlèvement dé­
précie la volaille d’au moins une ca­
tégorie. Il est préférable que la tête 
soit enveloppée.

Lorsque les oiseaux ont été sacri­
fiés par toute autre méthode que par 
le saignage parfait par ]« bouche ,00 

lorsqu’ils ont été vidés au lieu d’êtra 
la non vidés, il faudra indiquer
ce fait ou ces faits sur /extrémité d* 
!a boite où sont inscrits la catégorie 
et le poids. I

Prix du March'

UN SUCCES INESPERE

MESSIEURS

frotéqez m n p n
IToujours les 2S Pour les HOMMES

MAUX OC WCINS 
MAUX Ot TC TX 
teUlSCMCWT

MAUVAIS» OiGCSTiON 
ffMUMAVl%Mt 

MANQU* O APPffViT

Traitimtnl: d» 24 A S CENTS par jour...suivant l'iia 
Rian da malllaur mmh>... rlan de plus alRcica...

Deux mois à peu près »e sont ému­
lé» depui* /apparition dans ’e public 
du volume "Les (’hampe et L» Fer- | 
m©', publié par la Cornpaglie Impérial 
Oil Ltd.

On »r rappe ler* sans doute eue cet­
te excellent* publication dsn lourna- 
liste agricole de chez nous, M Robert 
Raynauld, contient un* foil* «le ren­
seignements tré« à point d aucun 
cultivateur ne devrait se pr.ver. Une 
illustration abondante et trè» vnriée en 
rend 1a lecture très intéres .*nt *.

loi nouvelle nous parvient a*» 17 
novembre, qu* 17£00 exc n,i ai.*aa ont 
déjà été distribués. C'est un f «mne suc­
cès. I<en lettres d’oppréîiacl »n les plus 
élogieuaes, le* comme-ntair** les p!u« 
favorables de Jouma.isten distingués 
ont accueilli cette brochure. Et eea té­
moignage* ne se limitent po'nt à notre 
seule province de Québec. I»c 1 E*t k 
/Ouest les demande* ont aff« ;é.

Le* prov.no** de SeakAtr newan et 
d'Albert* à elle* seulas ont déj* d* • j 
mandé 2f>00 copie*. I*>* provin'es Ma- ! 
ritimws, le Nouveau Brunawica, en 
particulier, ont adressé *.100 lettre» 
pour réception de cett* brocha ’»• On 
Usrio possède un peu nias de 10»K) co­
pie*. Québec, comme on pou i-t le piè- 
voir, a surtout profité d* c©vt* aubaine 
puisque plue de 12,000 cop •■» sont dé­
jà dans le» main» des sultUaUurs de 
cette province.

Vous ajouterons que "lies r>.an ps 
et L* Ferme" cet connu Jusque dan» 
/Extrême Nord du Canada et aux F 

! tata-Un!* où quelques c*n*.»n •» d’ex* 
'mplaires «ont déjà en '•IreuWvUïn. Fr. 
fin, la France et la Belgique r’ont px» 
dédaiflké dadreeaer quelques éeman 
des aux bureaux de la Cémpagn * Irr 

1 perlai Oil, à Montréal.
^ Cet ta vogue n’a rien ni d »ive sur 

reprendre 1* lecteur si /on senge que
re volume est donné gra.Uten-rnt à 
qui en fait la demande. D* plu» «et 
te élégante brochure de MO psg»» é- 
41 té* sur papier de luxe, eont -nt d'

, «d précieux renselgnemen*.» qu’elle de 
! vra.t sa trouver dans rhiqui f« v r 
agricole poui consultation qnv*J.iicn 
ne.

N’ou» errageona vivement nos lec­
teur* à exiger leur copi* aujouîd’hui 
même. 11 aufflt de la demander 1 /•- 
dresse suivante:

Compagnie Imperlsl 0:1 l/d. 
Boite Postale 1440,
Montréal.

le timbre d* deux sou» qu'm dé­
boursera e eet te occeslon n» saurait 
être mieux employé.

La protection des 
arbres du verger 
contre les souris

2fi novembre 1930

Les prix qui sont Indiqués e-sprés 
sont ceux généralement pavea bt«i
par lea acheteurs eo gros.

POUR LE CULTIVATEUR
CE QUE VOUS VENDEZ 

OEUFS FRAIS

CATEGORIE 1
Frais extra» *«
Trais premiers .fc<
Frais seconds j;

BEURRE PASIt. .. . E

l’asleuris) No 1 28M
De cuisine (Dairy) 2.

POUR LE MARCHAND
CE QUE VOUS PAYEZ 

OEUFS
Frais extras fi
Frais premiers *f>
Frais seconda .4

OEUFS DENTREPOT 
Extras .4
Premier* .3

Seconds .34
BEURRE PASTEURISE

No 1, boite d* 50 Iba ,2.
No 1, boite de 6fi Ibs

Ia; moment est venu de nre.n ! e ’es 
mesures nécessaire* pour protège: les 
jeunes arbres du verger co.ùre 'w sou­
ri» et les autres rongeurs d*ai le* pro­
vinces maritimes. Le» /erg*.» er.ga- 
r.onnés sont plus exposés À être en­
dommagés que ceux qui s rnt cu.’ ivé» 
et qui n’offrent aucun abri naturel 
pour les souris-

Un moyen de protection utile cl bon 
marché est celui qui ronsis a 4 enve­
lopper le tronc avec du pap;. 1 «le cons­
truction, jusqu’à un* nanteur de un 
pied et demi * trois pied» du sol. A. 
la station expérimental* do Charlotte 
town, on s’eet servi, po.idant bien de» 
années, «Je papier de con ♦ .r-iction gris, 
d’une seule épaisseur qui a donné de 
bon» résultat*. Un roulexj i* papier à 
construction scié en deux au mi eu, 
coupé en bandes d’tm# longueur suffi­
sante p<»xjr chevaucher, 4é av*<- de la 
ficelle d’engerf>*g^ au bord supérieur 
et au bord inférieur, protég. ra plus de 
cent petits arbres. Il ne faut qu* quel 
que* minute» par arbfo pour rrtte o- 
pération. !,# papier enle/é du rouleau
• 'enroule de t*lle façon qu 11 *f. lie fa­
cilement en place lorsqu'il est pîccé 
autour de l'arhr# Quefcnu»» p*llc*éa« 
d'arg e foulées à la bâta aver. 1» pied 
ret ennent le papier on terre c* le» 
souris ne peuvent a* /lisser par-des­
sous. Lorsque le verger reouvert

1 d'une couche abondant# d« netg#, Il 
faut employer toute I.» longueur du | 

| rouleau. On »'#*t servi egalemvnt de 
papier goudronné, mai* il n *«t ns» à 
recommander car on aa;t qu 11 % abîmé 
dea arbre*

T/r» protecteurs en /rillage •* en 
métal eont satisfaisant*. Ils csAtefit 

’ beaucoup plus cher eu léhut mai* ils 
«lurent plusieurs annén et économi-
• ent le travail. Le trei'lia en.pliyè doit 
être fortement galvan sé et assrj !nr-

! g* pour qu* l'arbre puisse con*«iu*r 
a *« développer plu«irirs anrés» Il 
faut que ee mailles «oient a i*t petites 

, pour empêcher lea petites mun» d’en­
trer et que le* extréfirtàe du tr;»l- 
Iis aolant enfoncée* dxna la ter-* pour 
que «m eouns ne puissent sc g isier 
par-dessous.

Un autre moyen de protection re­
commandé par le Ministère d# l’agrt* 
culture de» F'ats Uni» eet d'appliquer 
avec une brossa en automne la *n,n. 
tlon repoussante que oici, à U baie, 
infér eure du tronc dea arbre*;

Chaux vive — 20 livrea-
Fleurs de soufre - 13 livres.
E.au — 10 (allone

LE MIEL
B anc Rrt

Chaudières de 30 the 10
Chaudières de 10 Ibs 11
Chaudières , «> 5 Ibs 12
Chaudières de 2 12 Ibs U

POIS POUR LA SOUPE
* !

(Garantis pour bien eo .al 
I * sac de 120 Ibs la Ih * 1 î

FEVES BLANCHES

La sac de 120 Iba. la 1b

FROMAGES CANADIENS

IMai n:*t
Par meuï* d* 1 1b ’*• •
Par meule d# 5 Ibs 'é*
Par meule de 20 bs 1
Par meule de 80 lbs 1*

I 1

TvT, s i"-1'

.W fs
RHUMATISME MUSCULAIR 
DOULEURS . SOUFFRANCE

« hantez les av«- un "CONTEE IRR 
TANT.” < e déroutant lumbag > muec 
laire, raideur* et. douleur» - disparai 
rent généralement «an* difficulté so 
i’act on d i Mueterole. Les médecins l'a 
pellent un "contre-irritant" parce qu 
af.t. et n’e«t pas un «impie rAÎmant.

Musternle aide à amener la douleur 
U eurfac* procurant ainsi un enulag 
ment nature!. Vou* pouvez sentir coi 
bien son arLon bienfa.aante pénétré 
active la circulation du sang. N« vo 
contentez ps» seulement d'ur* applic 
tion. Appliquez cet onguent bienfai** 
sur la part.* affectée, «ne fma ïkr* 
«furonf cinq heurtt. Employée par d 
millions depuis plus de 20 an*. Recoi 
mandé par beaucoup de médecins et ga 
de malade*

Tenez Mustarole à votre portée; 
Jarre* ou en tube*.
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Eourse, Commerce et Finance.
MCCOLL FRONTENAC ET MONTREAL POWER ONT DONNE PLUS 

D’ANIMATION AU MARCHE DE MONTREAL A LA SEANCE D’HIER
McColl <*t Montreal Power font des Rains 

respectifs de 3*4 et I 1*4 point.*** 
ShawiniRan baisse de 2 points

BOURSE DE MONTREAL

NOMBRE DE PARTS VENDUES

M I a plus RranHe activité de quelques vedettes
• H'-' • pl-js H animation hier au marché total l. ouverture avait
t f ' < I . n mouvement tir hausse Hans M* ( oil Frontenac
et i' r i r , ure demande pour Montreal Power ont ranimé la liste 
*j*11 ei*'f i t pendant retardée par la faiblesse de Shawinigan Power.
( . rien 't litre a touche 47 3 4 en perte de 2 points au moment
de la clôture I < » ><»wer a avant é d un point avec un faillie vi­
re M< ( I 1 rontenac r» a pas réussi a ccjnserver son avance
et le : t r e a ferme a 21 I 4 après avoir touché 2 3 1*2. Voici quel 
que» prix des stocks en fermeture;

‘ i'.rfdi.cn l ar en perle de I 4 a I 7 I 8. Abitibi en perte de 1-2 
a M. l anadian Pacific rn mieux de 7 8 a 4 J 7 8, C ockshutt F’low 
e »1 x rie I 4 a I I 14. Dominion Hnd*c en mieux de I 2 à

t. I • w od .Smith cri mieux tie I a 7, Mra/ilian f raction en perte 
d' > 8 « ’ S | 8. Nu kel en perte tie I 8 à I 8 I 4. National Brew 
e r ir» en mieux de I 2 a 2b. Massey Harris stationnaire à 14 12 
Banque de Montréal a avancé de S points a 285.

Mf C oil I rontena< fut le titre le plus actif. Il enregistra un vire 
ment de 4,514 actions et ferma en mieux de 3 4 point a 21 14 
apre-» avoir touché 2 3 12. Miawinigan vint ensuite avec 2.967 
actions et une perte de 2 points a 47 3-4 Montreal Power enre I 
jristra un virement de 2.407 actions et ferma en mieux de I I 4 
point .i)7I2 le total ries ventes fut de 20.887 actions au lieu 
de 12 44'* actions la veille et de 30.818 actions pour la séant e 
correspondante rie 1929. I .e total des obligations vendues fut de 
$13.300.

ir» r!u 2a rirosôtbPS 1M0, fourn.s r*»r L. 0. Beau - en A fit, 
17* rus Notrs-Üsms, Trcie.R viérss.

I BOURSE DE NEW TORK CURB DE MONTREAL
«tu Noe. W fourni» su

psr MarDougs I 4»
rDoufsM. E3 firs Ames'i,

T roi» RirUrss.

Ils ut B*e bsmilrc
emits

V «met Oyv. Haut Bas

101 AoiUù r a r i. 11 11 11
ZQ5 Asbestos torp. L’td i*0 M 50
100 Atlaatie Sug«r • 10 10 10

• B. 4 Power A TT «$ # 47 37
ISO B ( Power B u\ 1 -li 14*4
179 Bell T» ephune f 117 » 119 117
771 Braxillati 25 «à 25*4 25
100 Batlé. Pr#]. a-vot r' \ -' • s IM'* 21'4
1ST t an. Pow»-r 4 P. < irj* 9 « «
412 Cau. Car é found S» 1 ? ILJ 4 1

25 Can. îrul A:*oho! Co. ^ 3 'a as «%
n Can. Ind. A r. t o L’td r H 2 'a 2 • 2%

212 t anadian I*«rift K», way 41 41 43 S
490 Cackxhutt Plow 1IM 11
112 Don II fling é .-.mc'tirg 1 «6 'à liés 140'4
4-'’. 4 Damiriwn Bmigc Co. ô.') « SA 55\

6 Dominion T«*t;!# 7S 79 76
20M Dominion Bt##l B «% 7 «’4

100 Gurd, t barl«# and f o L* 2A\k 26
i Urinum L:n » 13S 14 S 13H
10 HamUton Br*lgr 17 17 17
74 Bollinger i G-> 1 Min# 5 N 5\ 6\

«77 lni#mation#l Nlrke <o 19 *4 19*x
190 Lake of thr Wood» M. rom e* 29 29
170 Massey Hxrri- < «> 1/Ul 14‘x H's

?S!K M..* t r#« \t H. é P. f **'# 57
M89 MH. oi l )iU#n«< 20 S 20 'i

5 Nation» <-t##l Car Corp 54 34
U 40 Naticnal Brewene# 36 ’a 2« 25 Ml
.196 P«.w»r Corp of ‘ anadn l.bl 54 5?»1* 54

9« quebec Power < o. tl 44 43%
21*7 fihawtnigan W »t»r é Pow« 49 \ 50 47
1505 fit l>awr#nr» Corporation 4 4 4

i Wi mai peg E’eetnc Rv
BANQl'KS

20 20 20

20 4 anadienn# Nattons ■ 170 170 I7M
2 C oniwerrc 23é 220 220

109 Moot ré» ftl 255 -
220 Novs Sroti» 31H 319

1 Royal 250 280 S 280

Ferta

I oiirsH u 2 
su Noues 

I 7 a N oi rs I i»rn«

No \ mribrr
*<s par L.

Am Can
Am. Loeomoc v#

120% 117%
31'%

117%
42%

^Am. T#!. A T#l. 155% 199 %
.Anaconda Coqrper 37% 39% »* %
• Am. Waterworks 70 \ 09 b1* %
■Badwm I#>rn 90% 25%
. H*ih!#h#fn 00 Si A3 % A3 %
, an ad an Pacifie 44 46 % 43 %

h#*ap#ak# A OMn 44 4*\ 43 %
"hry»!## Corp. 19 17% 17%
hicago R.nk 1s! f*5 AA 45

**oi». Cîa».
, >avi»on Cham.

92%
19

99 59

r. lupont 
|4Cr1a Railroad

94%
31 %

91 % 21 %

î lauarai Motop» 36 % 3^ % 64%
\i#n»ral Fret rit 49% 40%

louston 0 1 4-1% 42 % 42 %
^ nt. N «- k #1 15% 19% 19%

ni. T#!, â T#!. 21* % 2* % J'\
v#nn#»*ot4 < npp#r 
dark Tru* k. 47 %

27% 27 %

lufiHrom* y Ward tê% 23 % 23%
•'orth Amcriran < - i. 76 71 % 7 1 Em

York C#n» U4 % 132 162
«at en»! PAL 
- a»h Motor»

39% 1*6% »

, "er nsy’van a Kr A! % An % 4' %
Awb. fiervica 79% 79% 79%
(ad ie Corp. 15% 17% 17%
(awiingt-in Rend 1W % 19% 18%
wars Koehurk «9 f E 54 54%
land Oïl ot SJ 54% 5 ! % 63 %
tand Oil of N.Y. 95 % 25 2«» %

• tu t»bak#r 44 % n\ 23 %
• I. fi. 140% 1 45 % UA%
i'K fi Rubber 1«% 14% 14%

J, 8. Ind Al. 71 % 47 % 47 %
I P

MRCHE DES BESTIIUX
[ontr#*'. Jtl || y s«att 4»ê bèts» 
sms», eesus. A7ê pares st M 
itoi» «t sgnosux •< écrits hisr 
ta »ur iss «Jeux marchés locsui 
es t'4tc* s cornes offertes ss van- 
'orrprsns ent trot» wagnns de h«Mis 
cillons talaarsi meendus d uns qua 

p*»ssbie- ent bonne qui esnsit 
entent d'arr<eet Is cents ss fit 
r •enteue. 1 * » esches dont !s qua 

SCs t rommune ou |'s»»sh)s rsp 
kèrent ds .»<) s $.* AO st Iss tau 
tt communs fu'rnt presque tou» 
►s $,1 s f’i ?Y On cotait jusqu'à 
S pour le» asseï bons (sursaut de

Au.-un rhanermrnt r ir # marché
■ % % eaux (#a veaux d »b» tage rem •
U«» rapportèrent autour i# 910. #t

eux d un# qualité p#s*ah! ou bon-
e fu rent paye» entra ftl. »
eaux d'herbe rapportèrent Il «net.

Le» bonne» brebis #t ag
Hunt *—ent a f7 76 «t les IlioUtnns
11 f # $2 et 94
U» P^rv» «» vendaient difficile.
• nt #Mr# $e 76 ei $10. p. ur le b»
*n #1 | de prune
ar ailima) sur les select» ' e» truies
% S #" .1»*# il autour de f* 76

B'I#. Ame. Oïl 
Inst. <or.p. Ses. 
P«m. l-^if. Wor 
Il oms Oïl 
l’Tvpsrial Ol! 
Imperial Toh»rr« 
Int. Fatrolssim
NN . («i/v><ihor hsrn

1n4
imiJTKs 

Tt. cum

I.f.
Vians
Norantfta
H » Moimun

nui iqt L
37 J7 

M I N h ■

M

.17

XAUt.VkB HO its US 1 r 
lake hupormr S» lv 9S 9%

UN COUP D'OEIL 
GENERAL SUR LA 
BOURSE DEPUIS UN AN

On lit dans la dern #r numéro da
i* Y* •mamists ranadish**, organ#
<i. Hesut ten A i le. 1rs notes suivan­
te* ss rapportant au marché do Boar* 
ss :

1.année d*m»ere, en noessnSrt. la
t. i hait 1s rr n ;nuru, à la suite

dune . •- » crtM*» 1 ■ o u rs lé ras 1 se p > } » 
brutales que l'A né■ |u* àit tracer- 
•se* Istts année un >ouveai krach 
s sst pti>du-t a peu pre* «‘r* U » • me 
OfMxjue. Mal p: spars* « >*«|Ate* Iss
cours ont dégr ngnié a un i i.saé c i 
cors plu» bsu. Pour -artains ii*rst 
«ert s été énanns; 0( les 'Ut a 

psmtu TA points; Sraeitar* èJ. Abitibi 
2H 1 2 et Shawm-gan |t I>«ns en* 
*snit..e, l'i’ ds* nximbsr d- .'i* turc*
• tombé de 4d.pt» ]# 3 o. .. .m» N .19 JG
le m , Ci ■ ' • s M* 07 e I -i ^ rs
192V.

"'l'eruis 1s dcéiut de noem.io • la 
cote rwnonts d fficllsmsnt. la reprl 
-s s#t *»:♦, ».le se mb's aiourdc par 
l'opi’'Shension de quelque roc-' ,»f 
fen«’f des hsi**'er». L’a-ttv.té est 
v'eq»sndant a**e« nourrie. S a.l* ■*-*:< 
loin dsrr .*re c« e d’»*ctonr«* ”*1 d no- 
\arnbrs IVl'i* et 1 * S eUs nei est 
pe* moins p u ». «nie qu en là?7 et
* n 192d. an ne* * -se*

BALANCE DU TRESOR
! b«. Kton. .d — Tes rsssttss ds 

li résse pour # U nsesmbrs m«> snt 
f 4 »'e | '• 1^.192 * • st e» dépenses sot 

,é r?« | i o ** La H» sncS du
j rAesr des 1‘atsl- • était ê eséts 
' J Ame date d» t*<«9 4*M4i AA,

il r>it d»»fnbirCenr» lm(n>rtssl» de

fies an ’ Aea des Rtats l fiis . st AtA 
«tltss hier detsM la < »'ur î*nprAms 

|V*we leurs srgtimesfs 4e défense eo« 
i# rsr«**issf»on d’empl'eer des met h' 
f s es e*rf|stiô ds As )ot castes le

KEATING I H RAF
Agents à9 Chtnf

tWSWs s» »t»s 
•oussi oi arw eus» 
•OUM9» 01 «OAtAfS!
CUA9 Ot •%ar.eoAS

t.às*s coron 
Taj t:»* i:#i

EDI F H t M/l F f»l (Ti«ifRRt9 
rno«t ntvifnia 

Seess'ss»» SSsstsrfS* f §IN

g je peia «- i «t>érwr ds ..oesatnrs 
es de ds<embrs? Peu de cfeoss. sem 
h,s t il, a moms qua par an rentra 
mont tent à tait tnattsndu .s cote ns 
*• reenstts a monter da façon swtvis 
R en remstii peu pr^Oisbls, t*>*tsfnis, 
dsna i état a* tuai des rhv»se<.- On 
peut p u» faciismsnt prs/sir ta baisse 
de quelques titres, qui na pars sssnt 
pas an*-ora awir atteint la auninium 

* 5 la » tuetiea eontmas d H rs in» 
prAriss. deux faits ju*t f»«.»t un c<r 
ta s ot»iimaisa»e. P abord, is nrprise 
da cuivre H an que la haussa ns soit 
pas snc*»rs très manquAa, etia meme 
d'ètrs notés. KDs tadîqus que dans 

Nsa aiüisua inters*»#*, en v.« u * en 
raear 1s f'és hisssmsnt n terram^u 
des dermier» mets, st qu'an en oread 
e» move*». I. auarmentsltor» des *.^X. 
^ s veut d -e N'irkei et J^nslWrs en 
>ausee. St la mtmvsmHit Mat asset 

«outenu, il psarrait hiea antralaet 
s reste da la cote» car '’est aoaest t 
smai que se dsnsnohs ans reprise 
d ensemble, t omrne second fait, ntsat- 
t «aa n« la rèststan da tarif tloua- 
ntsr l»em en cowimencs à «en ir le 
r*ru Ut des modif<cati#ns d* la d*r 
r era *ssston. M en partirai.er dans 
a province de qwM»e< Or. iln>e«;itn 

da cabinet a Ata clairaitsat Stprwnta 
l<ar M IWnnett : ia ra«»<M»n eswa 
poassAe s see i Iota pour m ,-».<♦» - à 

ndustne t<>ate la pr»4u**uei der» 
e. e a beee«n. Jueqsf»ci radfac •’» ! 

* ers e<# que psyché »( qa# '< 
droits en* sage* ne pear rent que . a« 
^watser. Su nre* * ions partical A-peie-'’ 
la rempart •ment Ass fera s* d •« n.srr* 

•l a met des passera en u*ntn nar 
hhsat »l qa»der ses titres eut »e*r* 
s ’ueis peers que nd »»tr*s travers*- j 

•* dur» pA* **de * Noa» n# s #t** 
en» pas '*« le reup a Me .~j la wenr I 
toutes les ealears As es comparu - 
meat, os nés aurait .«e» •*» ». % tort j 
da dese«perer Iwtssea» ai temps Ici 
isin d'arranfor e» chose» cela cier ' 
dca peut être beaucoup pt i* eRa j 
lu’on as e trait. En ettesdsnt, -ou- j 

i t *. s *»* ■ i et , c- * . s. l*e . f

l'OPINION DE |
SliNDIflO smisîics

I^i ref.ri'e dans !» moyenne dés pris j
e*

Jurant la »emaine jm'xce doit être !o-
. <iuement ce>nsidérce comme m mou-
>e*ment moitnsé presque esc’liai ventent 
i*sr 1 œ rond lions du mar-hs lu; mA 
'ne. Il ny s pas d'amélioration dans 
le» conditions Aconomvquos fondamrn* 
ta e» {mur ju*t.fier un pstier plus éle­
vé des prix de** stock», et une amélio­
ration de es x**nre n 'est pa» non plut 
•*n perspective. Il »’s*t produit, des «i- 
gnss favomfi rs thiranl ia "..me é 
coulés ma s il y a eu eg.* «anent des 
sifrnea défavorable» c m '* pxr exem 
pie la baisse du blé >1* W .impag, la 
fail .te de plusieurs b toques régiona­
is# des E. Unis. el> plus, >*• opératu ns 
«ian» îbndustris ba» que de a**ier sont 
encor# à la baisse. L' -i l.i *iir ds la 
construction ne se relèvera ;>as axant 
le printserps prochain pour 1s iroins. 
le ch."maire constitue aussi un problè 
ma errst»a massant. Tant que csa con­
ditions scononi fcjues ne .'bangeront
l<as, il est difficile ds rroiro que les 
p acsara at Its» apéculateum vor.t cr>n-
• ’dersr duns façon optimi«ta l’a* h at
des stock» communs à de» prix à la 
hausse U ns pant pa* y * ir d t.van 
ra conr ilarabls et •utan.i.* .an» >• 
pria des stocks *en« le -.{'«tion
do public. la demie', avance du mer 
«•HA va déterni ner ds p’u« des réa

salions d« enéfice* Nou» ’e con 
«sillons pa» d’acheter le» ..to -k a !• 
hausse pour le moment, di» t *t vra

e
-»" ks aujourd’hui en vue d’uns a{*pré 
cation ultArieure, H n‘e»t pas moins 
vrai que nou» allons connaître uns pé
node 4‘irrégularité et d'hésitation qu 
poorm dtirer tré» longtctnp* avant que 
nous ayons u’is avance >>.t *»ue On 
ne s'attend gmeralencnt »»** à vo r 
reprendre les sfts’r * » *»nt mars pro 
chain. No# c'iert. qui •* *uivi le 
eonsails que nou» leur avun» donné* 
plusieurs foi» dan» « ixaase ont art u 
Me ment en main 25 ^«xur cei»‘ de !e\ir- 
fond» en argent solide ou en Tonnes 
oblig»t<*ns ré» r« r;»F i de ment
NatM m awr c«nsa lien* pu de fx re j 
de clusngstnent pour le ’onieni dan* 
leur position. Même da-i< le ia» o » 
'es réserve» dtUger? dsp*.»rnt tc ,*.*» 
pour cant, nous na con*•> l’on» ^a» 
d'acbeta» à moins d’ims bx . r tempo­
raire qui survren<lrait »
Et n<n»a Hmttetsons le* 
stock» qui sont rsi*nnn»h! ^ cm» cotés 
en r%t»{>ort avr. !»ur pou ' r de *a i 
actaal ou futur et dont 'es div mde»
• ont assurés les rapport» 4e .il or 
ganisatioRS c<Mnmervisle> d-'* ntrar.* 
que peur les neuf prem rrs r*e » do 
IMO una diminution da >2 pour ce t 
dans W profits rets par rapn>rt à 1.x 
période correspondante de l"? i Ttsn-
• e t-' . oham»n« de fer ont dm ontrè 
une tb oimièiaa de ST pou- cent •ans 
nc'ure Sèael et Genera’ Koto*» SS

p c ' Trrnta-quatre compagnie d’utl- 
‘ té* ptiMiqaas ont twtp rV .* peu 
' r a -vAme montant de orr.# t' : et* 

cette an-ée qu# pour Van dam »r e* 
àmer can Te,er>,*"e .9 Te’cg-.iph « 
même '■aporté uns légér# augmenta 
tien à ra sujet

CHARTES FEDERALES
tlftasM. iîG t *»i«*i !>• 1 ivt♦* r«>niplét* 

il»-» noiivHle>* f‘f«m|ifuc"i«‘H «pu ont «ht»*, 
mi Inir^ charte*, fédérale» d'i gouverne 
ment e» dont le*, noni» ont {««rii dana I»* 

• Off
• lie du l'anadn

f’i'uiinuin Smeltinx V\«irk*. Idniited, 
tiftawa, f.»int**rie. $:a».<aa» ; f; i;. |»ul 
irn »V <'o. Idd.t 'i’oronto, agenta ninnu- 
faefnrier», Alu»»»*. Ib.ininion Thrift 
ibiok ('oiiii'.inv I miied, \N >mluor, n 
K* ni* d'annon* * ». li* i»ai nction» »ari*.

1 •
l td, M**ntr« il. actn ns et •biigatnNio 
.v lui» ni t m*. j. mi t»i)> | i mit mi, < al
niry, terrnin* minier», lî.’*u,i » n » Mctnins 
•ans valeur au pair; l»«\«v Treee Kx- 
l*srt <’o. of t'amiù;* I<td, T«*r«»nfo, rnl 
fore de» arbre» #t de» plantes. $,Vi,onn. 
Btemiirt fiartahoru I td. T«»r*»nto. mwsi 
<991, Th# Ilcstniond Mil» Ltd, <ïrinb 
coton», I <"N» actions sans valeur an 
pair; Th** ftlack Construction Cotnp.i 
ny ld<l Montréal, rontracteur» gêné 
raut. 1<HNai nction» aan» val* ur au 
pair, Canadian Financial Founder*. ! td 
Montréal financier ‘jr»,u»im , . .
valeur an pair; Lyun CanM'liHti l'rn»

tionv rumulatire» de $1<Kl et I . *aai 
.icfiona commune» aan» valeur an pair. 

I b»- Ko hhff < ii| and <iti» Cnmt'Mn.v !,ti| 
" inni|»eg. huile. 1,-Vl0,f99i «i tion*

■ n» valeur au pair; Steadfast Kubhcr

LE MARCHE DE 
NEW-YORK EST 

IRRE6ULIER
Le*» hauHbien* ne réu.>âU* 

sent que temporairement 
a faire avancer la Ht>te 
dea \aleurs.

s \oi«, 26. 24 L** - «; . *>rt-
.1 hauss er» nont rcu «. q i« pat*’Y 

t«a»;if, h»ar; car ce n’eut que du ‘ 
rant la premie>e ht ure jéu aiarebe • 
que le» haussiers pat ew««t « nous 
ver quelques titres h Je .'iu»uuux| 
haut» pour le railiem*nt ds novem 
br*. j

Le- tsr»iian*.e- raactiannat ri d*
l'apre --*m di ont donné en clôture un ; 
rantl net moyao de un et demi puni 
pour la joôrvde. li» total de» part» 
\snduea fut da 2.152.930,

lit marché sembla surtout aux 
ma rs» des spéculateurs prof "»ion* 
na.* qui »#snblerent sstiafa.u de pe* 
tits profits-

U. fi. Sisel se signa!* Sens le ra!
iiement et tomba seule.neot «anuité 
d'un quart de point » 150. An.ernaj. 
T» aphona a 19(* ] 8 et Amer au t an 
a 120 341 furent d'autre# favoris qu> 
réussirent à briser la ligne de re 
Matant contre la haussa mils Us de 
gringoierent ensuite rsfMdemacit de 
leurs paliers maxima.

Lea storks comptoirs 4c vente pos­
taux et 4a marchandijae ont réagi 
violemment. Sears Roebuck. Mont- 
iromery Ward. Mann Depa-ùnient Sto- 
^e». R. H Macy, Krrwyc, Woolaorth 
et May Department St-ires ont cédé 
de I » 2 points.

Dans le groupe des a'nuseoi'ntr, 
l*«>ew x s'est montr»* p^rti’urèfement 

* urd. reculant de 3 1-2. *a-i Ii« que 
bnX. General Theatre». Warner» Bios.
R K. O. et al’rwmount .n* ;»e <lu ie 1 
a 3 points.

Bethlehem. L7. S Steel et Vinadium 
■U reculé légèrement. American Can, 

International H arrestee. General E 
leetrie, Gen#ml Motor*. !' ,n < 
d«h ‘ hryeler. Nation «J Biscuit et 
W>*tinghou»e ont ferme avec de» 
perte» environ dans le* mêmes p-o- 
poftnona

I/e* chanjfe# étranger» furjM‘ tran­
quilles, et. pour la plundrt. nation 
naires.

M. H. R. Stejihenson

M. fiteqxhcnson garant (Insrsl de la 
Croxm Li^e îneuran-« Cosapany, a 
eéa éiu president dea officiers da 
l’association de la Canaiixn Lifa 
I ne u ran ce.

GERTIE ICITSWTEBDITS
Hambourg, 28.—Le 31 octobre 1330, 

le gouvernement allemand, par décret, 
a ceaeé démettre de» certificat» d’im­
portation aur la farine et autre» pro­
duit» du blé, de l'orge et de l'amine. 
• ejte déciaion devant prendre effet In

novembre 1W30. A la fin de i*e|»tem- 
bre, le gouvernement allemand décré­
tait la HUspension du système d’émet­
tre de» certificats dimportatum i»ur 
I* grain. In farine de aeigle et certaine 
auiree produits importée, de eorte que 
à dn*er du 5 noxembre 1H30. nul tel 
< «Ttifiont ne sera émis noue l'autorité 
du Myetètne par lequel cea importation* 
étaient certifiée», c'eat à-dire qu’au- 
tref«*js on acc«>rilnit une porte de pri­
me sur le» exportation» de» produits 
de l'agriculture.

LA LETTRE DE6REENSHIELDS
| "La stabilité récaaU Aa mvaM Aaa 
court en Boaraa da Montréal, g été
«vsrsmani éprouvé* e*tta aemaina a- 

iors qu’il s’sst produit nna éaa dé- 
gr ngolades les plus rapidas da l'Ris- 
toirc du marcha des grains da Winni­
peg portant la blé au prix minimum 
ju»qu’irt de 5.» tous la boiasaau, une

Ibs.sse de 15 août depuis 1* commen­
cement du mots

L* marché mobilier ne sembla pas 
'‘etre emu des conditions de panique

(dans ia grain Una moyenne officieu­
se de» cours de Bourse indiquait un 

éfléchixstir.ent fractionnaire mardi ma s 
la perte fut plus que compensée le 

i lendemain Du 1er au 1S novembre 
alors que le bit baissait de 15 sou» 
le boisseau ce qui représente une dé 
préciation ds plue de 20 pour cent, la 

' moyenne des aaleurs mobilières se 
hissait è 40 A4 da 40 56 qu'elle était 
au commence n*rnt du mois,. Apre» 
trois semaines d“une période d'anxié­
té comme la pays n’an avait jaman 
encore éprouvée au sujet ds aon im­
portant commerce da gram ai sans 
qu’il aa manifaste aueun» indication 
da changement dane la dépreaeion de­
af faire», la niveau général des cour» 
mobiliers s'sst maintenu à la hau­
teur du recouvrement d'octobre.

“D «amble donc qu’on a raison de 
croira, que d'une façon générale, le 
marché a déjà tenu compta da tous 
les facteurs défavorables que compor­
te la eituation actuelle et que, même 
si le recouvrement des affaires se fait 
attendre quelques mois encore. le 
marché mobilier a franchi la vallée de 
la dépression. Tl nop* semble que les 
agissement» récents du marché lui- 
même nous accordent de puissant» 
motif» de considérer que le temps est 
venu de faire l'accumulation de» ac­
tions ordinaires canadiennes que ce 
soit comme placement à long terme 
ou en vue d’une spéculation à échéan­
ce plu» rapprochée. 1/accumulation 
discrète qui se fait dan» ce but, de­
puis quelques semaine», provoque

I n fi]M«»n projeté# entre Manuf»*' 
i ircr Trust. Th# Public Natiounl Biuik 
Tm-t <'oipji;iny, Tb* Hank of the 
I nif*M| State» et The International 
• ru*f n pri» une forme définitive #n 
fin d# semaine. I*#» directeurs et I»**. 
mi tionnnires d*> r#* institution» vont 
être appelé- maintenant à ratifier l** 

.1 Herbert t'.'*#. d" lu N* «
^ f,r t I * ler.il Reserve Rimk, sera le 
r *'♦*-1*| ** n t de In nouvelle orgiitiisati'*».

NOTES BREVES
Ana uida Copper Mining Company 

d »es> subsidiaires qui comprennent 
An-de» Topper, Clliie Copper at Gree­
ne Cananea Gopper vont réduire leur 
production de dix pour cent.

On rapportait hier à New York qu’il 
riait offert 51 3-4 pour 5,000 actions 

** Genera Electric.

M. G» C. Moor#

M. G. ( Moore, asi*. ** 
de 1 Imperia! Lsfe In*uraa*e . 
eu vica-prâaidsnt <k ‘
de !. Canadian Lifa 
iannaa courante.

maintenant una quantité d’offr* , 
restreinte et la position terknu " 
marché est telle que, suni*»,,, 
chargement favorable dans i„ r„l 
velle» ciemmerciale*. causant sti/„ 
mande plus erwprasaaa de 1» ptrt r 
public, nous verrons s# t^eiTT*w#r 
de proportion considérahV”

NEW-YORK SERI FERRE
La Bourse de New Vor. f. ( 

York Curb seront ferme jeu r 
chain 27 novembre à c» ;- r j, lf) 
née d’Action» de Grâce-

I^ee .i’rerteur* du PaciNque Cana- 
en ont decide de pouxwer activement 

* construction d un hôtel de touristes 
prr« de Yarmouth. N F. pour le prix 
1# $600,000.

Téléphones: 227! et 2272.

MacDougall & MacDougall
Membres de la Bourse de Montréal 

Membre* du ‘’Montréal Curb-Market”

Edifice Ameau T rois-Ri riens
Sou» la gérance coa/oraf* Se

M. Fernand Panneton et M. Jean Panneton

' ■ , * v -;
\

■ SfM4à
>;<Mf r ^

____- • ^

< ••iM|i/*n» (4'nnn<ta» l.fd. M ontrenl
• .'iiMi a* fi«*ns Haaa# A et
I iNHi net ions diiahe R san* xaleiir nu 

t V«i lonnl \lumni Ltd T r.-i,».. m 
i ritnenr*. t<M99i s*fi.*ns «-InKs# A 
àD* et *JiH9a» actions commune* **nu* 
mlenr nu f»mr.

t< : ¥ •'

*e -naeché. 
i »** aua

POt H t Nt 
PLI S GRANDE

PROTECTION
Consult? f.

* nclair Fonsolt* 
ctaré ua dividend* 
«tnrk commun I# 
était d# îW rts

«»d »*o » dé
2.*» u» ««r I# 
emie prérfédegt

DlVtnCNDM TKIMR5TRIEL
No U

div >4ende mesii eî régulier 
de l’4% *u* 'es «•♦hwxs pr.xrvlé 
g C#s '% de cette mnxpagme. a 
eeè dérlaxe pr*«» le r-mxescre fiait»
«■ni le (O f'^vembre If tO nave 
Me te te» .JAnemtwe IRM. au» «r 
ttossfxM<#« jsarr-m au 'sgsatre le 13 
«scoraanbre Y t.10 au so»t

Par artère d\j Butœu 0«rw fM»ex 
P C rALA*DFAU

Ss. •« »«r# r -ée^t-r 
a < m» •#*«## ’ * •*"

»2 26-29

L. Cr.

& Compagnie
«fàlfiON FONDE? 4 MONTREAL 

EN 1M2

«TtBI ’F \l X TROI9-R1VIBKE9 
EN 1919

MEMBRES DE LA 
BOL R.SE DE MON 1 RL AL

MEMBRES DLf 
Cl RB DE MONTREAL

Maurice Langlois
GERA y1

178* rue Notre*Dame
En face du magasin J. L. fortin

TEL. 1180

TROIS RIVIERES

Le Lowboy Studio 
GENERAL ELECTRIC à *185

VOUS offre un

Rendement
bien au - dessus de son prix

TL est si compact, que vous l’installez aisement dam le plu 
E pent coin! Son rendement est si remarquable, que vous ne 
sauriez désirer plus de puLssance et sonorité plus riche! Et son 
prix est si modique, que quiconque peut aujourd’hui jouir Je 
la possession d’un Radio General Electric. Et ce Radio, c’est 
le Lowboy Studio ! ,

Examinez plutôt le Lowboy Studio General Electric et com 
parez-leavec tous les autres instruments, sans égard aux prix 
Vous serez enchanté de son superbe nouveau cabinet . . vou‘ 
serez ravi de la facilité avec laquelle il capte les postes les pli ' 
éloignés.. vous serez des plus satisfaits de sa sélectivité précise 
et de sa sensibilité extrême
Considérez ensuite le prix . $185. N’aurez-vous pas raison de 
désirer posséder un Lowboy Studio General Electric ? Des 
conditions faciles vousen faciliteront l’achat. Venez aujourd’hui 
meme examiner la série complète des appareils GeneralElcctr-

LE LOWBOY STUDIO

* *

Lowboy General Electric 9223.00
High box General Flectrk $275.00
Radio-Ph onographe

General Electric $397.90
loxxbox Studio General

Electric $185.00
T ossa lex prix complet* axer

Radiocrrnts C.Q E.

RADIO A PORTÉE COMPLÈTE

GENERAL ^ ELECTRIC
En vente per

l oin do Lorjtefi et Roynk. Troifi-Kivièro 

CANADIAN GENERAL

PTLWrë
Shswinixsn Fall* 

ELECTRIC C O

r.rand'Moro

L I M I T E D
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Mr*0*CVS C/ttlSftS

TMltW IM
—
ira wm It rtèrt* 
«M* «M'Mrlto «I 
4MM Ut •«••••• 
4» Mr»H»rw <*»•■

U ROUVELUSTE
TMIS-IIVKMt

- ANNONCES 
CLASSEES

w

Tarif de» Annonce»
MialaaM <• tS watiM 

mut t» «au te n
•a ••• par ntl a»4itèaaa«l

‘“ÎS? $UN
TarM aa aala 

•7 N »cur 2S at N t«atlM
w 4« aiat attlttaaaal 

taimacM. ftaMalllaa. ractalat Ma- 
" ■•natM. 44cèa aarvtaaa aaai 
IZ!>iraa. fraai aiaacaa. rtMaralaMacu 
!T,r iy«aataiaa at aatraa. Jè aaatla» 
S, iBtcrtlaa. aal*aü It tamal# arél 

caaaaa aiat aMIttaaaal i aaat.a

“"ai eun tfiieotiMtnfeT pour
ANaQIlCC» CANCELLCi» AFK(» 

fARUTIOM

Tones ANNONCES SONT 
ITEICTEMENT PAYABLES D'A 
TANCE et SONT NECESSAIRE 
HINT pas ACCEPTEES PAR 

TELEPHONE

TROIS

APPORTEZ VOS ANNONCt» CLASSEtt 
* D.RECTEMENT AU iUSEAU OU 

CHEZ NOS DEPOSITAIRES, 
aotT LES NOMS ET ADRESSE» 

SUIVENT Cl DESSOUS

Pharmacie Normand
R*c Notre Dama

Magasin Corona
Rua Natra-Daaia

Henri Cloutier
C^'n Royal# «t Bonavcntart

Pharmacie Royale
54 rua LaTÎoletta 

(ta fact de 1s rue Royale)

Alfred Letourneau
58 rua Sta-Julie

Pharmacie Aubin
Cda Sta-Jalla et St Maur(fa

Paul Gauthier
ta* Avenue Lavleletta.

CAP DE LÂ~MÂDELEINE
>LME EVA COURTEAU

28 Rua Fuit»
pharmacie labarrb

171 Rua Natra-Dama

SHAWINIGAN FALLS
Pharmacie Cyr

GRAND’MERE
Pharmacie Guibord

lm«< voua da no» Amaoncaa Cla»$$n 
vcw aura* daa résultat».

A louer
K.VKM CHAUFFE, 2 chambres 

- <i:in« appartement chauffe 
P -'-sion immédiate. S’adree-
u > phone à 796-w.

i 8310-Nov.25-Sf»)

L N DK BARBIER moderne et fa- 
c<;;ffure a louer ou à vendre, 

.•mont Aucun© offre ra 
rr-j rufueee. S’adresser 203, Appt 
rue iite-Aogèit.

(8313-Nov.25.3faj

________________
CM X QUI ONT CNE HYPOTIIE 

'IK A PAVER: MAISON A ACHE 
jlF. 1 CONSTRUIRE; Pourquu 

y* r o d ^ritérêt eur vos emprunta 
de 3*70. En déposant un petit 

jontar’. par moia portant intérêt; La 
r; de i'rét et Revenu, yuéb*<
- - prt ru dans 5 ans 4 fois le mon 
t que voua aurez depoeé. Rembour-
• o : ntéret capiLar.aee pendant 

fa- J V PI( HE, r* ; ri -entant, 12 
■ i . 7D. Le soir luy St-Prosper.

3236-J.
(SMO-OcUS-Im e

AU PUBLIC— Il est tempa de 
proviaiona de bois. Voua aurez 
* de toutea aortes, le meilleur 

« n ville chez Antonio Bernard.
le, tél. 776. Auaal maison à 

a prix réduit et logement et 
i' -e à louer.

8320-Nov.26-28 Déc.2-3fs 5

AutomoblUs usagés
• VS-K NIGHT sedan 26 spécial a 

Bu ck coach et eedan 25 à 28,
coach et Brougham 26-27, Essex 

« - et sedan 25 à 2», Pontiac coach 26 
• Moon Sedan 26, Overland 6 coach 
» 26 et 27, Camion Studehaker,

ihfe-form© et mridelles à 
-tudebaker tonring très bon 

r Termoe d’hiver flO. comptant 
n pas dlntérêt. char awu
ert le so r .Motors Limited, 264 

ft-e Dame, Ul. 872.
t«»26»-Nov.ld-10f«7

Chambrss à louer
P Vi I. AMBRES CHAUFFEES, meu-

• '•tne, p^tiu eieit.r.que, Uiag»’ 
e de bain et du téléphone, eau 

;*'• ^ ‘‘t froide. S’adrever 8 Ste-Cé 
t. U. 2280.

( 8S11 • N ov.tS-2 f • )

K‘ u' - HA MP RE À înaer non me »- 
■pafJt servir de bureau d’affai- 

' > 30a ru© Hart.
i 8321-N0vJ26-3fa )

Chambré et Psnsion
v^X^x^W w xXx^Xc x^x/v^x^^xxx x- ^x An

y GRANDE CHAMBRE a louer 
«i déairéc. S’adraaser 64 rue 

1 misaaires.
( Nov^i 6fs 1

Coiffeuses

SALON COIFFURE DES 
PLUS MODERNES

femme moderne considère 
ation permanente comme 
nd «pensable à sa to iette. 

jveau permanent de la 
*«' Keen” est garanti paa 
•w cheveux et donner une 

are faecinante délicie-jee et

’ Ma'h

»pêt\*hté»\ Ondulation 
*-i-‘ t nn ‘ Marcello, à
♦'«R, treifffnene cuir ehevelw, 

ftmffet-ttovc», otc.

RICARD ts Dee Forges 
Téléphone 1299 W

(20No?.a« 28 Déc )

^ Divsrs à vendre 

PAIN A 5e
'*rr’ chercher un bon pain de

24 onces cbes

L. DENONCOURT
1 Tie 9t*.Marie Tél. IM

(No?4é-l»ioi»X

BOIS DE CHAUFFAGE
Bon bois franc, sec, bois mou, 

croûtes, etc., a prix raisonnable. 
Livre mon rapide,
J. D. MATTEAU

271 rue Stt-l rsule • Tél. lt&«

(Nor.18-au 5Dec.-15fi)

Divers

9—

i—

BOIS ET CHARBON
E. Rene 16a rue Richard

Téléphone 1570
floij de (outra tortta técho à l’a­

bri à voudra a prix modère, 
l'rorvpto livraison.

Sêrvice irréprochable.
(Nov.19 au 6Déc.-15fs)

~ MEÙ BLES"'REPARES
Rembourrés et recoutvrt». 

Assortiment complet de 
couvertures.

Spécialité: Vxtrea d'autot.
E. PINET, Rembourreur

1» rue Nlrervllls Tél. 4€
Téléphone privé 2158-w 

Prix tpéciaux d’ici aux FéUt
(NovJ9-lmois)

IATELAS! MATELAS! Ne jetez pas 
« vieux matelas nous en réparone et 

endona de toutes sorte*. Noua réparons 
t rembourrons les Chesterfields, set de 

jalon, etc. Nous allons chercher votre 
Marchandise et nous voua la livrons le 
même jour. S'adresser a J *. Labbé, 4 
•je Notre-Dame, Pont St-Maur.ce, Cap 
Madeleine, tél. 1617-J 
é (8251-Nov,18-lmoie)

ÊLANC METTE & FRERES
Ouvrage en fer

Balcon, escalier, clôture, 
sauvetage, grillage, etc.

300 De Folx Trola-Ririérea
Téléphone 27»5«W 

Travail oxéruté avec soin à dos 
pnx tria baa.

9— (Oct.29-lmoia)

W. LAFRENIERE. électricien, 7a rue 
De Tonnancourt, tél. 1313-M . pendant 
11 ans à l’emploi de la Shawinigan Wa- 
te A Power Co., desire informer le pu­
blic qu’il a ouvert à «on propre comp­
te, un atelier pour faire les réparations, 

s installations et travaux généraux 
électricité. Travail fat rapidement et 
prix raisonnable. Satisfaction assurée 

• (8234-Nov.l4-lmois)

GAUTHIER & ROY
115 rue Ste-Julie Tel. 3297

Spécialité
en débosFage de carrosserie 

d'autoe. Appareillage de couleurs 
en peinture.

(QctJi9-lmeis)

MAGASIN DE SECONDE-MAIN, H 
Magrtjr, 11 Du Platon, tél. 2533. Nous 
achetons et revendons les meubles, poè- 
cs, fournaises, etc.

( 8241-Nov.l 5-1 mois )

, Appareil» Electriques 
Installés et réparés

Systèmes de lumière, moteurs 
poêles, gnlle-pam, fer a repasser, 
etc. Quels que soient ces troubles 
appelez-nous.

Aussi sablage, polissage et cirage
le plcnchers. Satisfaction garantie

L. BRIND’AMOUR
Electricien

193 St-OUvier Tél 3175-W

9— (Üct.OO-lmoia)

BOIS ET CHARBON DE TOUTES 
iRTES— Me* clienU aont avisés qu«

j’ai ajouté le commerce de charbon à 
mon commerce de bois et sollicite de 
nouveau leur encouragement. Prix dé- 
f.ant toute compétition. TOM LORD, 
42 Ste-Uécile, tél. 791-w.

RADIO! RADIO!
A t wate r- K ent De Forest-C ros ley

Inttrumenf» inrompnrable» 
Terme» fariler

LEON CHARTIER 
More hand de Meubla»

26 rue Toupln C ap la Madeleine 
Téléphone 2781-F

__ Novg2-lmols)

PREPAREZ VOTRE AUTOMO­
BILE POUR L’HIVER 

lxii»»ez noua protéger votre ra- 
d.ataur avec un antigel que vou» 

garant,»»one.
Huile d*hlver. gasoline 

Soin particulier apporté aux bat­
terie. Spécialité : Remisage 

d'automobile».
GARAGE STE-MARIE 

J ru* gle-Marle Tél. 1826
Jour et vu\t.

9— (Nov.20-lmois)
—* -> *“■

COUR ABOIS
Les plu» ba» prix ev villa

Boia franc $3.75 
Bois mou $3.23 la corde

W. LAROCHE
106 rue Gerral» Tél. 909-J

9_ (Nov^O-lmois)

v. DUBOIS
Agent »pér-al du 
Rtgal TypeurUtr 

Nous rûparons, louons, échan­
geons les typewriters iclsvigra- 

phes < de toutes aortes.
S pénalité: Ruban»

24 rue C hamplaln Tél. 626
9—- s

-----------

PIANO, show -ase, lings d« lit et au 
très arti les é vendre 
rue Ste-Marguerite.
13

ON DEMANDE UN HOMME 
NOUS SOMMES a la recherche d'un 
homms qualifié, de bonne apparence, 
agressif, de pas moins de 25 ans çt de 
pas plus de 40 ans. Un habitue a solli­
citer la vents au detail de préférence. 
Saisirs et commission à l’homme quali­
fié. S'adresser par téléphone 798 de ni­
di à 1 heure P.M., et de 7 à 8 heure» le 
eoir.
1* _______________ (8314-NovJL'» 3U)
VENDEURS D’EXPERIENCE dsmlT-
(k* pour la vente de machines 4 lacer 
électriques, repasseuse* électrique* ainsi 
que balayeuses électriques. Bonne remu­
neration. S’adn«>bcr entre 6 et 7 heures 
1© aoir a Léo Uuellet, 187 Notre-Dame 
18 *<326.Nov^6-3fs)

S’adresser 

H327-Nov.28-3f* )

12-

DEMANDE A ACHETER— Lit qui 
fr-m© et ac tr. -«forrns en divanetts 
meuble scmMabl», aus)»! bureau d*

Spéc f er déUil» et prit. Casier 
F. Le Nouvelliste.

Ufrrg* Q •ftimvwS ___

ON DEMANDE un laveur d'automobile» 
nmédiaterrent Laveur expérimenté . 

seulement. S’asirvtser W R. Veyu, Thre^ 
ft;vert rherrnlct Motor» Swles, 34 rue] 
Rt-Pierre.
ia <83^2 Novi6 Ifs

ON DEMANDE pour la ville de© Trois- 
Rivières, un rt présentant compétent 
pour la vente et la distribution d© la­
veuse élvctr iue de haute marque. 
Traitement généreux pour personne qua- 
i:f w. Adressez Rt-gal Washing Com­
pany, 394-396 rue Craig Ouest, Mont­
réal.
18( 8319-Nov.26-4f«> )

AGENTS DEMANDES. Agents pour 
portrait». Ecriez pour Catalogue et 
prix. Umtsd Art Ltd, 162 John, Toron­
to.
18(8063-Oct .25-36 ft I

VOYAGEURS DANS EPICERIE, ta 
bac, viande, bonbon» dvmandé» pour 
vendre aide line dan» ville et district 
de Trois-Riv eres. Cie A. Talbot, 3 rue 
d’Autsuil, Quebec.
18 8309-NovJÎ5-3fa)

SERVANTE DEMANDEE immédiate­
ment. Devra fournir bonnes référence» 
S’adraefer à 5a St-SUnislaa, tél. 1049.
18 (8328-Nov.26-lfs)

^rdu

UN JEUNE CHIEN BRUN a été per­
du. Pnere d© le ramener ou de prévenir
67 Alexandre. Récompense promise.
20 (832-Ncv.26-lf»)

rkparesT)

Orthophonie 
usagés

SI5.00 tn rnentant 

J. S. RIVARD & FILS
176 RUE NOTRE-DAME 

Tél. b7»

19 Nov.-l mois.

Eprouvez-vous des ennuis^ 
à faire votre collection ■
Lorsqu’un compte commence à 
traîner en longueur, il cet temps 
d© le percevoir.

POURQUOI ATTENDRE ?
Nous achetons compte» recevable* 
ainsi que créances de toutes sortes.

BUREAU DE 
COLLECTION
de» T roi*-Riviere* Enrg.

142 Notre-Dame Troia-Rivières 
Tél. 3298—Casier postal 86

(Oct.30-lmoi!)

WtWFTTl

CHARBON
Américain — Eroaaai* — Ka**e 

Coke Lasalle

Qualité Tél. 222 Sertira

ARTHUR RICHARD
No. 1 RUE LA FOSSE

11 Nov.—1 n>»

Propriétés à vsndrs

N’OUBLIEZ PAS QUE DES AUTOBUS 
moderne» traversent le nouveau West- 
mount de* Trois-Rivièn». su Boule­
vard St-Louis. Lot» a vendre s termes 
facile», aux prx et condition». S’adreiser 
J. Arthur Spenard, Edifice Spenard, 42 
St-Pierre.
19 (8289-NovJ21-6fs)

MAISON A VENDRE: construit* en 
pierre, 7 appartements, chambre dt 
bain. Eau chaude et froid** partout 
Chauffage à l’eau chaude. Arbre.» déco­
ratifs. Située au centre de la ville. Par- 
t e comptant, balance sur hypothèque- 
Ecrire a Casier Postal 584, Le Nouvel­
liste, T roîs-Rivière».

tMarJeu.Sam.-J.n.o.)

APPRENEZ L'ANGLAIS
Voua pouves apprendre à converser 
t’angleie facilement en trots mois 

COURS: JOUR ET SOIR
J. CHOLETTE, B.A.

78 Bonaventnre TéL 3779

15 Nov.— 1 ma

LYNN OIL BURNERS
Bruleura

à
l’huile

“LYNN”

GARANTIE
Huil« vendue et livrée à 

14c le gallon.
S» tend à terme». Information de

M. Choquette & Cie
447 HT-MAt RICE Tél. 2392

MERCREDI 26 NOVEMBRE
26 Novembre CKAC

8 à 9 h. a m. — L’heure du déjeu­
ner.

10 h. 15 a.m. — Rapport d©* condi­
tion» atmoapheriqt e» pour l’aviation. 
Disques Columbia.

10 h. 30 4 10 h. 45 a.m. — L’ouver- 
tur© d© la bourse.

10 h. 43 4 IL h. a.m. — Causerie 
française *ur ie menu quotidien.

11 h. a m. — L’heure exacte Le me­
nu quotidien, causerie en anglais

11 h 1.» a 11 h. 30 a m. — Spécial.
11 h. 30 a.m. — Nouvelle* et tem­

pérature. Disque» Columbia.
12 h. a 12 h. 30 p m. — Programme 

musical.
12 h. 30 p.rn. — Bourse de Montréal 

et de New-York.
12 h. 40 4 1 h. 15 p m. — Récital

d'orgue Ogilvie.
I h. 15 à 1 b. 80 p.m — Program­

me musical.
3 h. 4.'» p.m. — Fermeture de la 

Bourse. L heure exacte.
5 h. a 5 h. 45 p m. — Orchestre de 

danse
5 h 45 à 6 h p.m — Causerie

6 h. a 6 h. 10 p.m. — Noyvelles. 
Bourse et eommaire des programmes
de !a soirée.

6 h. 10 à 6 b. 30 p.m. —- Causerie 
sur la question féminine par Mile I-
dnla St-Jean.

6 h. 80 4 7 h. p.m. — Programme
Lynn Oil Burner.

7 h. à 7 h. 45 p m. — Programme 
musical.

7 h. 45 4 8 h. p a. — Programme
musical.

8 h. 4 8 h. 30 p.m. — Programme 
Bachelor’s Cigar.

8 h. 30 a 9 h. p m. — Programme
mnsical.

9 h. 4 10 h. p m. —- Concert.
10 a 10 h. 30 p.m. — Récital d’or­

gue.
10 h 3d 4 11 h. 80 p.m. — Révon». 

c’eet l’Heure, par l’orchestre de -i 
Presse.

II h. 30 à Minuit. —- Orchestre.

CFC F — MONTREAL — 291.8

8.00 am. — Causerie.
10.00 a.m. — L’heure Sunshine.
11.00 a.m. — Programme musical.
11.15 a . m. — Mélodies.
12.30 p.m. — Programme musical
1.15 p.m. —Causerie.
3.00 p.m. — Programme musical.
4.00 p.m. — Programme Botter 

Service.
5.00 p ni. — Programma» murica!.

6.09 p.m. — Le crépuscule.
7.00 p.m. — La Bonnet.
7.15 p.m. — Causerie.
7.30 p.m. — Orchestra.
8.30 p.m — Musique populaire.
9.00 p m. — Marconi Mu»ic Ma«tcr»

WEAF — NEW-YORK

6.05 p.m. — Orchestre.
6.45 p m. — L’oncle Abe.
7.00 p.m. — Programme musical. 
7.15 p m. — Quatre lumière* du ra

dlo.
7.45 p m. — Programme musical.

8.00 p.m. — Programme musical.
8.80 p.m. — Concert Mobiloil.
900 p m. — Programme mueicèl.
9.80 p.m. — Heure Palmolive. 
10.10 p.m. — Coca Cois SportcasU
11.00 p.m. — Orchestre, 
il :u» p.m. —- Orchestre.
Mmit — Orchestre.

WJZ NEW YORK — 304.5

800 p.m. — Causer.*.
6.15 p.m. — Orchcktre.
6.25 p m. — Causerie.
6.3'> p m. — Urograuime musical. 
6.4fi i».m. — Programme musical.
7 00 p.m. — Programme musical.
7.15 p.m. — Causerie.
730 p io. — Programme musical. 
7.45 p.m. — Programme mueicel.

KjOO p.m. 
h .So p.m.
R.00 p. ■«
9.15 p.m.
9.30 p.m.
10.30 p.m 
11.00 p.m 
Minuit. —
12.30 a.m

— Programme
— Orchestre.
— Programme
— Dialogue.
— Programme

. — Programme 

. ~ Programme 
Orchestre.

. — Urcheetre.

musical.
musical.
musical.

WGY SCHENECTADY, N Y. - 479.3

6.1G p.m. — Orchestre.
6.45 p.m. — L'oocle Abe.
7.05 p.m. — Causerie eur l'hygiè­

ne.
7.15 p m. —* lia Gondolier*.
7JW p.m. — Programme Chevrolet
8.00 p.m. — General Electric.
8.80 p.m — Concert Mobil OU.
9.00 p m. — Programme musical.
9.30 p ni. — Heure Palmolive.
10.30 p in. — Programme Coca 

Cola.
11 00 i m — Programme de dau-

WOR NEWARK. N J. • 4223

ni.

fl 30 p
7.00 p
7.45 p
8.01 p
8 30 p
8.45 p 
9.00 p.m
9 30 p.m 
lOOO p.m.
10.45 p m. 
11.05 p m. 
1130 p.m.

— Causerie sportive.
— Orchestre.
— Programme musical.
— Ménestrel*

— Programme musical.
— Programme musical.
— Programme mu* ica L
— Programme musical.
— Programme musical.
— Programme musical.
— Orrhestre.
—- Moonbeams.

WLW - CINCINNATI. Ohio - 42S

(VI5 p m. — Orgue. 
fl.30 p.m. — Mélodie*. 
fl.45 p.m. — Programme musical. 
7O0 p.m. — Programme musical. 
7.15» p.m. — Programme musical. 
7.45» p.m. — Variété.
8.00 p.m. — Programme.
8.30 p.m. — Programme musical.

9.00 p.m. — Heure musicale.
10 30 p.m. — Programme musical. 
ll.no p.m. -— Orchestre.
11.30 p.m. — Orchestre.
1200, Minuit. — Orchestre.
12.30 a.m. •— Programme musical. 
UK) a m. — Orchestre.

kdka — piTTsmnc.ii — 3059

4».<M) p.m. 
('* 15» p.m.
6.45 p.m.
7 00 p.m. 
7 15 p.m.
7.30 p.m.
7.45 p.m.
8.00 p.m.
8.30 p.m.

9.00 p.m.
9.15 p.m.
9.30 p.m.
10.30 p.m,
11.15 p.m.
11.30 p. m
Minuit —

— Programme musical.
— Troubadours.
— Programme musical.
— Programme musical.
— Programme musical.
— Programme musical.
— Programme musical.
— Programme nraeienf.
— Programme musical.

— Programme musical,
— Programme musical.
— Programme musical.

, — Programme musical.
, — Fanfare.
, Orchestre.
Orchestre.

WCAU — PH II A DELPHI U

6.15 p.m. — Nouvelles.
6 20 p.m. — Sport. 
fl.30 p.m, —- Orchestre
7 <k> p.m. — Orchestre.
7.15 p.m. — Melodies.
7.30 p.m. — Evangeline Adams. **- 

1 rologue.
7.45» p.m. — Programme musical
8 00 p.m. — Programme musical.
8.30 p.m. — Programme musical.
9.00 p.m. — Discours «lu président 

Hoover.
9.30 p.m. —- Programme musical. 
1000 p m. — Causerie.
10.15 p.m. — Orchestre.
10..3U p.m. — Orchestre.
10.45» p.m. —- Programme musical.
11.00 p.m. — Orchestre.
11.30 p.m. — Mélodies.
1230 p.m. — Orgue.

WTAM — CLEVELAND, Ohio.

5.15 p.m. — Méditation.
5JW p.m. — Orgue.
fl.05 p.m. —— Orchestre. 
fl.28 p.m. — Sports.
6.30 p.m, —- Programme musical. 
fl.45» p.m. —- Causerie.
7.00 p.m. — Programme musical.
7.30 p.m. —- Programme musiral.
8.00 p.m, — Programme musical.
8.30 p.m. — oncert Mobiloil.
9.00 p.m, — Président Hoover.
9RO p.m. — Heure Palmolive.
10.30 p.m. — Programme Coca-Co-

JEUDI 27 NOVEMBRE
CFC F — MONTREAL — 291R

8.(s» a.ni. — 4'auserie.
11 00 a rn. — I4 musicale du ma 

tin.
12-30 p ni. — Programme musical.
1.00 p.m. — l a bourae 1

1.15 4 4.00 p tu. — Programme) 
Better Service.

5.00 p.m. — Programme Eventble.
6.00 p tn. — L'heur* du crépuscu­

le.
7.00 p.m —- I.* bourse.
7.15 4 8 <lO p.m. — Programme 

musical et orchestre.
8.00 p m. — Buckingham Boo*. 

ter*
K-30 p.m. -- Orgue.
0 30 4 11.00 p.m. — Programme 

musical et orchestre.

WEA F NEW YORK 454 3

6.05 p.m. — Orchestre.
6.45» p.m. — L’oncle Abe et David.
7.00 p.m. — Programme musical. 
7-80 p.m. — Programme Hudson.
8.00 p m. — Heure Fleischmann.

9.00 p m. — Programme musical.
9.30 p.m. —- Concert.
IOiV) p.m. — Heure RCA.
11.00 p.m. — Orchestre 
Minuit. — Orchestre.

WJZ — NEW-YORK — 394 5

6.00 p.m. — Raising Junior.
6.15 p m. — Orchest/'’ ‘
6 40 p.m. — programme musical. 
T.Oil p.m. — Programme musical. 
7.15» p.m. — Programme musical.
7.30 p.m. — Programme muaical. 
7.45» p.m. — Programme musical.
8.00 p.m. — Orchestre.
9.00 p.m. — Orchestre.
9.80 p.m. — Heure Maxwell.
10.60 p.m. — Hérie d’opéra.
11.00 p.m — Heure musicale. 
Minuit. — Orchestre.

WOR - NEWARK, N. J. 422.3

6 00 p.m — L’oncle Don.
6 30 p.m. — Causerie sportive. 
fl.45» p.m. — Orchestre.
7.00 p.m. — Orchestre.
7.15 p.m. —• Spécial.
730 p.m, — Ohrbach ».
8.00 p.m. — Petite symphonie.

9.00 p.m. — Programme musical. 
9.15» p.m. — Programme musical.
9.30 p.m. — Mac and Al.
9.45» p.m. — Programme tnu*ical. 
10.15» p.m. — Programme musical
11.00 p m. — Température; Or­

chestre.
11.30 p m. — Moonbeams.

WG Y SCHENECTADY. N Y 370.5

fl 45» p.m — L’oncle Abe.
7.00 p.m. — Heure musicale.
7.80 p.m. — Programme de la 

Niagara Hudson Power Corp.
9.<10 p.m. — Programme Fleiscb- 

mann Y’eust.
9.00 p.m. — Programme musiral.
9.30 p.m -- Mélodie.

10 00 p.m. - Programme Victor. 
11.(kl p.m. — Orgue.
11.30 p.m. — Orchestre.
12.30 a.m. — Orchestre.

WLW CINCINNATI, Ohio 426

fl.15 p.m. — Orchestre, 
fl 30 p.m. — Causerie.
G.45 p.m. — Programme musical.
7.00 p.m — Programme musicaJ.
7.15 p.m. — Programme musical.
7.80 p.m. — PhU Cook.
7.45 p.m. — Programme musical.
P OO p m. —- Programme musical.
8.30 p.m. — Programme musical.

9.00 p.m — Fanfare.
9 .10 p m — Heure Maxwell.
10.00 p.m. — Programme musical.
10.30 p.m. —- Vanele.
10.45 p.m. — Orchestre.
11.00 p.m. — Programme musical.
11.30 p m. — Mélodies.
12.00 am. — Orchestre.
12.80 am. — MwlviHe Ray, ténor.
1.00 a.m. — Orchestre.

KDKA — PITTSBURGH — 805 8

630 p m. — Programme du studio. 
680 p.m. — Programme musical.
6.45 p m. — Programme musical
7.00 p.m -- Programme musical. 
7.15 p.m. — Programme musical.
7.30 p.m. — Programme musical.

la.
11 00 p m — Programme musical. 
11.20 p.m. — Orchestre. 
ll-W p.m. — Mélodie*.
12.15 a.m — Orchestre.

WPG — ATLANTIC CITY — 272.6

5.15 p m. Orgue.
5.80 p.m. — (’auserle eur l'aviation 
5.45 p.m. — Eddie Connor.

8.00 p. ni. — 
8.80 p.m. —
9.00 p.m. -

Programme Chevrolet 
8 périt).
Chant.

( Nov.l 1 -1 mois)

Le Fill «le Tarzan
^Episode 57)

980 p.m. - 
lü.iM» p.m. 
11 .< tü p.m. 
Il 30 |. m. 
7.45 p.m. - 
H.00 p ut. — 
9.00 p m. - 
9.00 p.m. - 
9.30 p.m. — 
10 00 p.m.
10.15 p.m. «
11.15 p.m. • 
11.40 p m.

— OrcheaUe.
Itrchestre.

— Orchestre.
—- Orgue.
- Programme mustca!.
- Or oeetre
- Pr .gramme nsuelca'.
- Programme muaical. 

Programme Maxwell.
— Programme musira
— Série d'opéra».
- Programme musical.
— C>rch#*tr*.

P0STE6 WABC e* WtXE

6 00 p m. — Programme Columbia. 
6.15 p.m. — Orchestre
6 45 p ni. — Fpécla’.
7.00 p m. — Programme d* danse.
7.30 p.m. — Programme music»!.
8.00 p m. — Chant.
8 15 p.m. — Programme musical.
8 30 p m. — Nouvelles.
8.45 p m. — Programme mus ra .

9.00 p.m, — Programme musical.
9 80 p.m. Programma musical
10.00 p.m. — Programme mus:ca!. 
10A0 p m. — Programme muaical.
11.00 p.m. — Orchestre
11.30 p.m. — Orchestre 
Minuit. — Orchestre.
12.80 am. — Orgue.

WCAU — PHILADELPHIE

6 00 p m. 
6.15 p.m.
6 20 p.m.
6 30 p.m.
7.00 p.m,
7.30 p m.
8.00 p.m.
8.45 p.m.
9.00 p m.
9.30 p m
10.00 p.m.
10.30 p m.
10.45 p.m.
11.00 p m
11.30 p.m.
12.30 a m.

—- Aventure*
— Nouvelle1
— Sport.
— Programme musical.
— Programme uiuaica
— Programme musical.
— Programme musical.
— Programme musical.
— Programme musical.
— Programme musical.
— Programme muaical.
— Programme muaical.
— Spécia .
— OrcheMr*
— Orchestre
— Orgue.

'

fwBSS^

BKIÎHMISME

Non seulement les Pilule» 
Paternoster dis»olvent lande 
urique mai» elle* sont m re­
mède certain qui élimine à ja­
mais la cause du rhumatUme.

Cn v*nt* das« toutai le» 
bo*n«« phareMeles ou Sl- 
rMtswvnt de la

PROVINCIAL 
DISTRIBUTORS 

rtlGisTERrn 
447 Rue De* Ormeaux

(7-8-10-11-12-13 21-22-24 25-26-27)

Altez-vouf à Nicole!? 
Pourquoi ne pus 
prendre le

Taxi Lefebvre
Départ* après les traverse* des 
Troia-Rinère* auz heures *utvan 

tes 9.30 a.m et 4.00 pun 
N.B—Ce taxi eet le seul autorisé 

au transport d* no* copie* du 
Nouvelliste pour St Grégoire *t 
Nicolai.

AUTOBUS BEAUMIER
W. HfclAUMIEK prop.. Ituletrode

(HEURE SOLAIRE)

En vigueur le 1er octobre

Tous la» jours axeoptê ta dvmanrh»
Heure Sol Départ Heure 8oi
6.15 a.m. B us trod© A.Ofl pjn
6.30 a.m. Dsveluyvll!* 5.30 p.m
6.45 a.m St-Sylvèr* 5.<>0 p.m
7.15 a.m Ste-Gertrud# 4 30 p.m
7^0 a.m. Rang St-Paul 4 !'. .n» 
8.00 a.m BéK’ancour 3 30 p.m
8.30 a.m. 8t» Angèle 815 p.m 

Village Ste Gertrude tous Ww tour» 
St-Syivère village, mardi. Jeudi et 
samedi—correepond avec Aetobue du 
Nnrd et du Sud

Pour «n/oesMffon: Téléphonée um 
Ruraau da Potta d» St» Céertruda

AUTOBUS OESHAIES
DESCHAILLONS et STE ANGEL* 

Service de teniAiiie 
Haut» Sclawa)

DEPART AKKIVfE
< i- r» en (Lira en
d*«ceBaent ) i»i ' n *eat i
A 3| t M A M PM
H >0 iz 4 » - Deêchai .on» e oo
6.5a 1.00—St Pierre ’ 80
7 JO 1 3o ifentiîly 1020 6.00
7.45 2.0o—B ec an cour 10.00 4-JO
8 00 tJo Eta-Ange.» 9.46 44$

Correepoc. laneee par tasi* • eef
8ta-8opb * Fortiennh» et Lotbittiè-
ru

SERVICE DU DIMANCHE
4 m r m r sa
• au 1 z 4 & « sv
• 5* 1 eu • su
iis 1 su t is
r 40 t en t 40 
1 oo 2 30 1 œ

* aa r ai m
i»w u«u iv 4u * es 10 eo
Hi Pier r* 1* vu I SC v H

•ooü.if e au s ov » eu
H-TeO < -ir t es 4 le • te
»<* Aiigète » 4« 4 If fjf

HORAIRE

AUTOBUS LAMBERT
Service Borel a Ste-Angel*

* Heure eci»ire)
Ltr» en Lira ou

deeeendant monianr
A M P M A M

6.30 7.30—Sorel 5 16 7.15
8.u5—Yaira»k* 4.40 6 40

610 H 6o—St !• r* 1 j- Lac « S 15
6.35 9 00—Pi erre ri’.la 8.65 6.00

9 25—Haievil!* 345
9 55—Nleolet 2 55

10.1‘L—St-G règf re 2 35
10-30—Ste-Anif* .© 2.15

En connection siee let Aeroéue de 
Montréal aoir et ma !tn 4 Svrei

SERVICE
PIER RE VILLE DRUM MONDVILLt 

(Heurs Solaire t
Lore anLira en 

daorendant
A M
7.uiv—Pierrerill# 
7.25—Baievill*
8 05—St-Zéphirin 
8 St-Uyili» 
9.15—Drum mu n drille 
Uiroet pour Sorel «

tnun'ani
P.M
4.00 
8.35
8.00 
*20
t.00

conw«crwn e
P.erroviUo loua le$ jours a 4.uü p m 

Sorel et Montreal

HORAIRE

SERVICE D'AUTOBUS
•etr*

«Hrlortaville et Sle-4ngèle l.a«al 
fliyinfn* ht ü*g«. crr» Vletnrievllle 

Tel woesi 13*

l»»l>*ri i» viotiriavllte 
* I HAt»l -dv VUi» 

te train de l.vsi»» * t 18 4.W. 
MKHVK E l»t rCIlAiM

tir» en 1r»« »n Uol tt»e m. «••oUBt 
AM PM H»ur» *nl*|r» A W e M 

V ict»rlj *lll» |l.»à » 10 
»t V*l»r» Il tu » 45
st» àviati» io 43 a 20
m w»*«*«its it se se*
fttoistt.» 10 >0 4 4|
bt G ' r s ° * ' • S S» 4 10
t»t» a-o»!» M 40 4 19

t fol» RI* i*f S 30 4 04

A pu

; il i uo 
7.3S 1.29 
B 00 190 
S 13 2 05 
B 3? 2.25 
F 49 2 40 
S 00 2.53 
Rateaui ;

r** d» 8rrT| » *nfr* et t 4l«e-
tlo et 6te Arisci». et rlc#-«»rs*

D<‘p*rt d* H(» â'ig4l? à I* f>a ••rt»
SFKVKI f I'iMAVM»

7.13 2 C0 V Irtof la v'O» tl 1» • 43
7 35 7 25 Ht vaiér# Il 14 • 'S
8 00 2 50 bt? tulail» 10 4» 6 4U
B 13 3 05 St t* »» ?«>«• 10 s« 5 3'
«32 3 25 Ht (.alf t'n 10 IU ft il
R 45 3 40 Ht G'*#"•»# * 55 e eo
» itO S 55 Stf Aiq«i» • 4< 4 es
Bateaux : r foi» ei«i4r»t e 30 4 IC

Coon* *!> a» 0 Aütobua
Ma US *< Hoir- Mr->l»t Druttit»« a©-
fille. Ai Jaati Lt** 'It* i Un•it* L- U1>»
vlll*. <.'»t* J Mar» Hhtmnigtit

> Ptrrr»» l. !» lUraluyvtlt» ef
l. 'tl inlèr» <'onne«M-<o * % iriort»'lll» 
*>*c le» tnlu» de Hl.erbrt* >»• Moot 

réal. Ple««uvtlle »» Québec
f'*U> p'ur Shernr m «» * e *• # h
F»1m»ncP» '' noertlno ira tislo»
de Montréal vu Trots ktrtèra* et 

à at te»©ri«|«*

Autobus
DRUMMOM) VILLE 

STE-ANOKLE
(Heure eolalre)

OléASI APHIVf •
Urr •rt •’«►•reniant Ltr» «i wdiuni
A M PM A M p a
6 30 t 00 OruifintnnifflM* l> 80 » 00
« 45 Ii3 at-CjrrlII» M 10 84#
7 00 1 80 Netr* ()**«• 10 .53 4.2ft

7.20 1 50 SI- L4b*a'4 10 S3 1 03
7 43 2 It Ht C#la*.tia 10 13 4 43
R 00 2 SO »t (,ra*oir* 10 00 4 8©
B.IS 2.45 Ht» A*|«l» C4» 4.11
Départ Tr*v»r«iar T Hiviarp* • S0 4 0C

bCaVlCT OU OlMANCHf 
Heur* Solalr»

OrPAKt AHHIVtt
AMPMKM AM r Ut PM
* 30 l Ou t, 30 Or'vlll* Il oo & §0 »li.e(J
«43 113 *.43 »t Cyrille 10 40 » 10 V 40 
7 00 I 30 ; 00 "I Dame 10 23 4 83 » 25
; .0 I 50 7 20 ©♦ Ifenero 10 03 4 36 » 03
7 45 2 15 7 43 4t-Cèl»«tl* S.43 4 13 » 48 
a 00 7 30 R OU Ht Grtaol'» » 30 4 uo » §c
a 13 ? 49 R (3 Ht* 4i«*ei» » 13 8 43 R »9
0*s*rt Tf»? r ftlvie»»« 4 00 IM RM 

Cet H»r*|r» corr«,nona e«ua frit sut 
fru' 8 O» ueint ond«llle »»«« »»• AuteSM 
eu*r Sherb'pofce Ptehaaend «•••• 
Brows'»* Wind*»» Mill» M H«»«intU» 
Aetnn Val» Mo*treal »« Qoliab»

Conn ar t ion» * Ht» âniAla 4t-iaaB 
l>a«r*itMnn« Nlnolet Pte'rev'tt* Vl«t»- 
rlaelll» Shawmloan Grand Mar* L»el- 
•»«lll*. B»rfM»r

CoHnedio-ie ? fn:» par jour A N©* 
t'r- Dame J^ur St Albert. Ste-Clo- 
♦.h In et VirtnnavtUe

Pane InfarmatloNl. 1 *5rMt*r 4
D BOURC.FOIS, Prop.

Téléphone 17|

Else?. les annonces •
Poor fonnnmiJinr dü t«mp«

MACHINE A LAVER électrique, mer
que "American < 'nasic 2 an* d »eag^ , 
Valeur $175. pour $45. S’adreaver Ifc» 
Sotr* D*aie. '

M AGNIFIQU’E POELE Ê L E CT RI QU L. 
marque ‘ Bearh’’, à vendra bon m*rcne 
rauso de départ. S’adresacr 319-C Ste- 
Cécle. tél. 3<6-J. *

’ (8330-NovJ6 3fs)

^On dtmand» à »ch«tjr^

0N DEMANDE A ACHETER on cof- 
fre d’outi> de "Mi H right”. Devra con­
tenir a- moine, tous le* oat.is nécestai- 
-(•* tu travail du boia, être en bon ordre 
et très bon marché pour argent comp- 
tint. S'adresser au Surintendant du 
Nouvelliste.

L ■ u m m
^rtfïïin

\u>

si

Far Edgar Rice Burroughs
(Metropolitan Nr#tpiper Servie»

tsss *» >e»*l»*»w*» n» ae npm •marni-r**"’ J *ASON

EtAnt parvenu à la porté du vHlagr par où let 
noir* s enfuyaient pn hurlant. Korak lea aban­
donna à la fureur de ses allié* et revint sur see 
p*L* pour chercher Merlem II pénétra dan* plu* 
de vingt hutte* malpropre», mal.* chacune était 
vide Découragé par 1 Inutilité de aea recher­
che* Korax ae demanda ce qu'elle pouvait être 
devenue. Soudain une conviction épouvantable 
«1m posa à son oiiprlb— Merlem avait été tuée 
Une vague de rage envahit aon cerveau 
Lea noirs étalent reaponsable» de la mort de 
Merlem, U allait du moine •• venger but tua da

Tl pouvait entendre, venant de l'extérieur du vil­
lage. le« hurl «rente des com battant# et le» cria 
de détreaac det victime*. Il * élança dan* cette 
direction. Terrible et déæapéré. U ae Joignit à 
nés allié» pour combattre le» guerrier» de Kovu- 
doo qui. Incapable» de fuir plu* loin. *r défen­
daient avec le courage du désespoir Tel un lion, 
11 allait Ici et là, frappant de toutes «ea force», 
abattant un ennemi à chaque coup de sa lance 
Tl était al prompt qu’aucun des coup» dirigé» un 
Jul J* RUYUUtLl 4 1 àHeindf«»

A U fin, l'eeprit superitltletnr dm noir» ne put 
résister plu» longtempa au «pectacle que leur of­
frait ce guerrier blanc qui semblait Invincible et 
qui combattait e/Vte à eflte avec des grands alngr» 
K hurlait comme eux Ce n'étai*- pa# tin être 
humain f C'était piutAt un démon de la Jungle, 
un dieu mauvais qu’il» avalent probablement 
offensé et qui était eorti de son repaire pour le» 
punir. D était Inutile de résister plu» longtemps. 
Ceux qui le purent, prirent U fuite, les autre» 
lumt

Korak, à bout de «ouffle. s’arrêta faute de victi­
mes. Le» binges, eux auwl, étal, nt fatigué^ d» 
tuer. Et c’est ainsi que Korak chawa de leur 
village les seul» gens qui auraien’ pu l aider à 
retrouver M^ricm. Découragé, il oomprenalà 
maintenant Jusqu à quel point Merlem comptait 
(Uns sa vie Sans plu» s’occuper de» singe». U 
•e dirigea ver» la Jungle ou U » enfonça sans 
tourner la tels une seule fol» ver» le village oib 
H avait espéré retrouver Mertrm Pendant tout 
ce temp* Merlem se trouvait à peine à clnguan* 

mille» du yUla|e 1

^
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OECES DüliE 
SEPÎIIHIE 

ICENTILK
j. - V*Mi. !• n now*mbr* 

•' «y >»• ni h U»r4 '!• T 
fat rhanté • »!• M • Knr
rsn4 Ma.'.Vi' ’. f.m4r«r»* f .

Mm* HftHWi ♦<»'* W»-« *• •»
#â ■« v •

4o e*»^» fut f*)t* at U

%*1. r\rw.
\jtt$ port»«j** 4t*i*nt MM Afthur 

hr\. ’g, J k " V U*€ tt* Eaf n* 
hrh*»!:nf, ArtXur ?W K# n*. fauli 
1a* fn». Lu4c»r V* H » U r ••
▼ uS*n». Mm*# Arthur 'Vh^llirf J 
rj Pufèn* Kr*.hu:
4rh*’! nf. Faid* lArifn* •' Oré»f S»- 
Or f ^ 4*a T • E % r r»«

Pf»«r la erni* • M Anr+u* Hrau 
rh»*r» »t M urn HamunJ lA«ii»r da* 
Tr»»» R v!»r**«

Ta r. rt* éU>t fondu-t p»r M
Vaur » • ( mr.gnmn.

I jt r , ' **»-» • fut fat^ pa^ M -^# Al

O

•'Entrai mol votra Mite d'idratl/i- 
rataoR."

“J# na • pui» Jt royAa» n.or^ito"
li 1 riva*j, Koma

baaka M Arthur P nard. M F.mtH 
P nard d» I►ruaimaa4a a, M »t Mit* 
II* • d Ia* ar»a, <*ant»:lp. M at Mrn* 
Réal Fufèra d*a Trol« Riv »ra«.

BOt’QrF.TS APIRPTI fc!^ I»F Tfc.kR£. 
SAINTE

M #> <.*rtruda I» Aouat de Mo'iliéal, 
a farr a Sarrual lAuiar d*« Trol»

Rivirra*
phc.*» »e Kh**u t e* Km la T «ungn j

euvre 4e« eema ne» euchar.ttiI/o
ÎA* T*rir»e peu x «ail »te* f u ra n que» fj» fam e Ado phe P'na'-d.

VM i •aire D H RItaauU . A4 » pha Muni r*a'. M e* Mm* Ovide Piehetta,
Ipb au. Lu«;en Dttbofa, T. n* Mai •hot 4e M ont real
T ro:» Ri vie ra», frneat Baril

LOI RONNKR Df Ml —K
Ont » » »té a ux funv r».. .e » #a» en

fart* : Rév. ? oaur Sa int A 4 rl an ■i *
Fa J K A Hébert. Trois

Ml. d» l’A»*om
Ma

K'«etMi*,
fit V|* re* M et Mm# éÿpbram DM-

Mmn Kphr» • e«hnie« M r»nt-
haie* Mo"tre»i. M et Mr.«* J K . -ert

réa'. M . A u r e M* h r. Gc nti i y M
\* 1 »e»h m • Mnntrea M et Mm# Phi

loaeian M* , i roi» Rivif
ma H

H, .*.» M ntrea a fan ! a H
A'bart M* hm («antiL y, M nv É

I (| O ) |> 1 !«• Benoit. Montre*
Pinard. Mane 1 mure M «mtr»-

Fe« 1 >#)!«# fil .. M h iuiux- f»!» M ROLQl KTB BPIRITtKLB

M*,* A . rf> » ’1

d at

PtenaisviUe

pOUrrR EN COATI MES VI
BON Vf fl X TF'!

•a* ch'* ton frara Anton n réiait:- M. la dont te H Char and
. étaiont àt pa«'*je à S.»*

tlartra-fa.

NOTES Rfi ENTES

M ot M ma NorSart Ba orna-a -r da 
petit fila Jtan Lom* Capnon tort a 
Wa rd<*a-rmai»t à Thaffori Minaa .h:r
daa parart*

M at M:na ft î > ph- Laflamni* t
QaAb*a a n aru d man'-hr rhai - I» >* ch# d*m er M L»*rar£o Lar

ra M F X Lafla nm • et ta *o* jr A ce. M Armand
!a area daa Fer-i ' • *a ^ #l L-wnt Cote de* K . da >>. . r,, M Charles
rn • ramant una ra 4e du bon r.eaa 

tempa
A *ept hearer 11 J aat *aoper co*-

t«mé. A» delà d une quatre r rpta na 
en roitume* da d>var»a* apoqu«* é- 
Uiaat préiaat. Lhtrant la *o.ré< an

rpaa.sa d«* anciannaa dan»***, >au* 
diror* atc.

Ta pru dratiaé aui ' >»tumd* an- 
r an* a ètd t r* au *<»rt at f*fn« par 
M « iaanna Jutr**

Calai da* noar*aji ro%tjnir« i e'E 
ajati tiré ai *art et gagné par M.
Jean Maria Pain^haud

La ao réa •• pa»*a *g" ■* - * t Agatha Poul et 
on fit la joli monta » N f’. ' " ». M ot Mmo

L’n.â ont pa«*4 qu |ua* joqaa en M rt dn Bt«aneour ont pr. a ou
A Bradât Inur» parent*. *■ cher M D Lannev a

M at Mme M e a Hamel 1 ur* ». *. M Jo* r»e«^u -eau* d* St S> v< 
farta, M Antonia Haard de M.»m- , r* <*• paa-afe à Sia-C.arfrude dirnan- 
réa ont paaea una haita:na che* M che.
F.u*é6a Huatd M Lorento Lat norilla de St A>'.-

M at Mme Albert Bergeron ot r '*‘r* che* •®n *mi* M la Hennett» 
famille nous ont qu tt4s pour a.'.er Ma»*4
demeurer a Montre* Fn vifito chec M Kusèb* Deahaio ,

M Chare* Eugene Goaaelin ne y- *»t Mm* David Lannorill*, Mile
Quéhac atatt dernièrement rhes » . Mar e Roee LAnnarilla, Mm* Antoine
para la notaire C K Govtalm Iieaha.aa, M et Mme Henri Dé*il.*ta,

M André rhat.gny de Plia Or < M Lou:» Dési'eta. MM Lormxo et
Québec était l'hét* récemment de M Anton*a Uheault, M et Mm* Téles-

profit du f err a dee Ferot ere»

BAPTEME

M et M ue A n a M .rr t"*. né* 
Marie Ann* Perreau t ont a p’a *»r 
d annoncer « r.aA'*n< e *# premi­
ère fill* bapt »éa aans le* uom* d* 
Var e Hé'ene, Art ■ e* •

Parrain et marra ne M et M 
Herménég ida Parreaj • or a e: ta»»- 
t* da l’enfant

Porteuse. Mme Vve M baud. *tnt# 
d* Tenfant

NOMBREUX VISITEURS

Char.**
I l'hora Provanrher. M!la Cécile Le- 

Bédard qe blane, M Rémi Leblanc, MM E
Provenchar, Fidèle St Lou i at David 
lAnnavilla, para

M no Achilla Déailat* passa quel­
que* jours chei ton fit* Robert

M. et Mme Sam. St Louie »ont ai­
es vu ter leurs nombreux parents 

aux Trois Ririèra*.

Montréal étaient an vis ta rhes t* 
familles A Carrier et G Dupont 

M e» M ma Alphonse CAté. leu's en 
fants. M et Mm» Art Pollorin, !~ur 
bébé do Grand Mere, ont passé que 
qia» jours en promenade ches M et 
Mme Maurice Mercier leur* paren*

M »t Mmo Louis Caron, leur fi'»
Almansor da Tro • Riviera*, ont v- M e Maria-Jaanne Leblanc a pru 
• té le* familla* Pouliot et Houlaïqe . é direction de Vécolé no. 8 rampla- 

Mme Gustave Coasin do Troi* Il v'ant Mlla Aliea Désilets qui prend un 
' ♦res a pas*é qual-quea jours aup** ; rnpos pour améliorer sa aanté. 
do sa mèr* ma’ade, Mme Jacob Lî* ir.
t* MM et Mme* Henri et Sam St-

M N Antonio Boulanger est ti n *! Louie, Ml!* Bertho St-Loui* cher M 
Ottawa assister à da* noce* d’or r : l’*ol Genest ce* jours dernier*, 
gieuses.

Mm* P*
H Ur

Ma
t f»

1 V

Ratons M
s r a E h m

•

loge Ha# uc hc* •'e 
R** idat. M An h 
t hé rasa Baau<‘hasn* 
tan*, M le Ju Mte
ÎAV gn#. V•”* f -ni
«•r-e Baaudot. Mmr 
Or ta va M* ^ r, T« 
*1 -n ' V • '
M et Mn.a J R 
T •••! ar-t. V 1 hn *»* 
Mme > <tm • • \ U

or r v

I,f * é t » du P*u*lonnai de N ro 
Jet. »nua la dlraet'nn de* R*v Sn .1
\......npt on, e* K* !g>*u»e* et !•* à

. . „• U *•
. r v e • I l Pan* annal de Lanoraie 
t us I* <i faction des SS de la Pro 

. t-nra le* révérende* SS Ursulines 
.• T r o * H eraa. i* famille A« niîlo 

; n, .a f*--. ** Aurele Mai.bot
t

, res, a famille Auréua Pichér, Mon 
la fam e .1 t^orento Héroux 

i t mo <lo * Made inc. la famiüa 
IG -tir fa mil* t ht! - schelîing. M 
rt Mo.* Arh <» (Avigne, Mme Joa 
| inard. Montréal, Mm* Honoré P*- 
: t Me A * ÎA.gne, institutri'o at 

♦ e c\e», M »-i Aline et Sim »nna 
' r »u du l‘e .lonna* M e

Alpbonain* Rousseau, Niceiet.

s > M PAT HIES

l a «upeneure du couvant d* Iapc 
afe. • r»’ g eutae «I* Gentt 'y. fa

i , e Aum-u» Beau he«ne, familla 1i
<>t! . » l*e e'’ Tro Ri.ieras, fa- 

mill* h 'ne*t Jn .bois, St Norbert, fa 
rn '* Mfrr-I Par,». Artbaba»ka. f*- 

i ; .a J B - hc inf. Trais Riviè^œ,
• ^•o! le 1 l Bourg** ''!• Angiîa, 
\| fi M’t.e Maurua Reauchemir, 
Montreal fami •* I Arthur Beau 

■ i, Mlle Jeanne * harland, Nicol*'!,
I aotaira «t Mm* J. Guartin, 

I a Tiblr.n. fam. * i mot Tourigny fa
• U •• i* po |uin, fami!;* Eux 
ta.ne, Mme Arthur luungny. V e

J i ictta Toangny Al et Mme Thomas 
M.. hot. V at M t»* Fr* \ Lapaintc 
'1 Mm* < harlas éafuvta Heu t

• BRU. M n a c
M | R If P#

Germaine Han Al Notaire J I. 
roungny, fam e I 1m" d 1a. gr<

! e J J i angnan, H .ancour, M 
■% M e I*s. d Lab an» M et Mme R 

e de- Trot» Riviene. familla J 
B ( » • gn*n, farn I. e VA * » Tôu'tnt. 
M ei Mme Hennit («regoire. M '*
M*' o E het Al Jeramia Pn! quiP 
M rt M e K"«aire Rivard

M»«dame«é Elxéar Pouliot. Nor­
bert Bellavanc^ sont parties pour Ot­
tawa. • *» eter * de* noces d'or da 

..n# de !eura soeur* religieuses, Vma 
Pouliot passera un* qurnsatne a Mon* 
real chez s* f la Mme A Sert St Ar­
naud

M et Mm# I>onida» Mercier. leur 
fi * Anto nette de Auburn Ma ne, 
Mme Albert Pichetta ee« Tl pet tes 
f les, M Lucien Merc'er de V <*t©.
i. i etaiant dimanche che* M E 

mlla Mercier leurs parent» fis •* 
rend , rant auasi a Québec et é St - 
I‘ err* d* Broughton a»i*ter aux fu 
rerailies d* AI 1 abbé Le»pmay

't et Mme Emery Tardif de Mont­
réal, sont actuellement ne voyage do 
m taa ner aag j.ere M tlmerie la»
dif

M Krnast Noiat. employé a ’a 
Banque fan. Nationale d* Earhtnxn 
• a * ré emment l'hôte de M e O ma 
Tardif

M J Hame. da Trois Riv eras « r 
w tu. «ment an vis'te chez sur péro 
M J M Hame

M Alcide Debiers, employé é ’a 
Baniju» < anadienna Nationale, a ét*- 
tran»féré à Lyster, M Lionel Aura 
de Lyster le remplace ici

MM Alphonse lAtuiipp*. Noé Prn- 
venchar, sont a’!*# à Sherbrooke «v 
eister a l'exposition

'! Armand lAhi>e. employé au Par 
ement a Québec visitait des amis ra 

camment
Mlle A e Jutra» est de retour d u 

ne promenade i un mois a Québec 
cher, son frara Philippe

M. l'abbé Aiphone» i >rt.er du Coi 
•g* da l>v s était récemment da is 

sa fanuila.
M -s Pâti ne Bou anger e»t de ra 

tour d'un* promenade aux Trais K. (

Ste-Gertrude
NAISSANCE

AT «t Mme Robert Désilet», nfe 
Bertha Dufresne sont les huereux pa- 
rent* d'un fi.« baptiaé sous le* noir* 
de Joseph. Jean Marie. Parrain et 
marraine V et Mme Rosa ra Dufr* 
ne oncle et tante du aouveau-né.

DE PASSAGE

Dimanche le H novembre M J. A 
r'avoie Députe au Provincial de Ma»; 
seau. M. le notaire Verville do St 
Flavian. M Bergeron, maire du Pré 
c eux Sang, M Mathieu, maire da St

Traitez édsSHNi

ï

Pilules 
Doddpour le Rein

Demain Soir
LE 27 NOVEMBRE

GRAND WHIST
AU

FOYER STE-CLAIRE
100 PRIX AUX GAGNANTS

180 i*bl< s s temant )
au profit de l'Ouvrc*.r dee M »*iona Franciecamt'

Aprea-midi a 2 heures. Le soir à 8.15 heure*
Billets en vente è la porte - 35c

nu ratevlr au fay>< Quantité limité*)

m T

AI

M . • ? •. !
«« Pi eh ar. Mm* Henry P nard toute» 
|f**a de M.-'t't é* A’ • r Vu'- e At., 
het M Ayhmrï Ms hnt d* G e n * ' > . AT 
I.Kien Mail het, Tro.» R»»-cr**. M 
Ma;onnu* AT ai h*T, Host t» AI e

I
Mm* Brune Braurhem n, M rt AT

Mm# Henri B- uchard. Tro * Kl» c
vas la famille Dr J. H Laeatm c
des Trnia Rivière*, Mme J P a non
den. Al a t ér>l* P amon T(*n ‘* M 
eéa', M- et Mme Arth ir Spc »rd
Trr> • R * é***, M * M lu»i •» St*-’
t»erd, V # M s t h 'a S pénard .J \*tha

«G 1 L IM >KH KIJr! R^

♦ 1 M m* Han ry P nard. Mantr»

ne F Mai Ihot 1 a «»e dan» !e d#u?î
^ T\f»nt « M , M n' * F Da*baie»
.* ^u ré » f. Gentdiy. LUC r,
Ri », Albert, Gent ..y, M» 

Laura. Mm# H H Pinard. M-ot
f ' ua»di»»s Mm# A I* her. 

Montra* Rc» Sr Saint Air.en. f o 
i Nicole!

ra »'mpathtrs à la fam c é

fl Atteint
Sam tint

Eh BüiiIrtReant promptement 
le RHUME, 
la TOUX, 
le ( ROUF, 
la RRONUHITE. rtc.

Sirop
«lu

Lr«iiiiV «le Lin
«*t ^«;re^*cnthin«■

1 V 11

PILLS

« - •

ri;
«n CASsEZ.

CETTE

TOUX
M

H BucJi/cyis Miyture
.+4<m

il

ï

S >TÏr.*a-

K* I X X U « E •-
•y TOUX,RHUMES
fïT AFFtCTKMfS DCS BROSCMfS

NOS COURS PAR 
CORRESPONDANCE .

fonctionnent toute l aniuV. donnent droit \ un 
« ertifi. .it il études pour U^ti le* matières*uiviP«;condui- 
>vnt I® A I admission (ldn^ It's ial»ons d experts- 
. -mipf.iMr* «T \ . I . LU . C V A . et 2* aux titrex 
il .S' finta «awocUte et fellow) de I A*
nouation des Banquier» Uanatiiens ^

a» '•*# •

Tenue »lea fivrea 
i «ttnpT «Kitité aupér esire 

a the**r|«|Mr *1 |*catK|ue 
B in«fnatrlelle. hna«»«iéca, elr. 
, vérification et rontoMe 

klgèhre élén»et»laire

1S «S

40

10

MathématM|«»ea f»na«sc»Are«. 1ère parti# IT
•• 2c me parti# vt

Ihrvdt QvÜ .■ -r- -------------------------- JJ
I tr*dt < omm#e* »al ------------*
N.»t.«vna H# «tmU cévil #€ «i# értüî ev»ni-

r. < a I ----
t angue anglaia# lér# partie ----------J®

•• Wm, p«r«*--------------------- *•
I ompoeitGm angtaèa# ------- — —^ ^
i œreapoiv«lan«^ atsglalæ i

a fngfiaA féffae amtfmf-----------------^
h ---------------- ♦« •" *

t «vmpoaitinai franv»'** - ----- ----------- JV r-l
t ran cal* coasnverc«al--------- - * J!
fewnoant# poliVfctne ---------- » » **»

Magnifiques primes à gagner.
Rer%9etgf%9ment9 com p/e fs §ur demande.

L’Ecole de* Haate» Etudes Coamercisles
t m *#«/# maOfwfva* f aasa#»to#«**aot unryarWlatra ^Ansé- 
r««ua <d#esnanf ^#a eatre# par «arraapantfaoPO «O frmnçmta. 
---------------------- COL’FO N 4 DETACHER ————

KCOiE DSS HAIfTtS ITUDSS COMMERCIALES ro
SM, avaassaa Vlgar.
Maastféal ____ _____ ______________

En.ayaa wsal wmm WaeRuras «TPtuitM can ramant vas

Orrsapafr^

Aubaines Exceptionnelles 
en fait de Pianos et 

Phonographes

L n grand Assortiment de pianos auto­

matiques et phonographes légèrement 

usagé* à de* prix grandement réduits. 

Belles occasions pour les fêtes

PIANOS
AUTOMATKilKS

par semaine.

Phonographes

par semaine.

Vawer <*éo»#vr I# réfr* ta*H s
H y ce a.

C.W. LINO S AV 6» CO- LI M IT B O

J. E. GREGOIRE, Gérant
134. rue Notre-Dame Trois-Rivières

Succursale à Shawmigan Falls:

56b, Cinquième Rue Tél. 626

AYEZ
DE LA

l

en

ACHETANT
VOS CHAUSSURES

A LA MAISON

J. B. LEFEBVRE
Une autre occasion vous est offerte d’économiser sur vos 

chaussures, claques, pardessus, etc.
Vous pouvez juger de l’avantage qu’il y a d’acheter chez 

J. B. LEFEBVRE en jetant un coup d’oeil sur les quelques 
lignes spéciales énumérées qui ne sont qu’une idée d’une 
multitude d’autres en vente

JEUDI, VENDREDI, SAMEDI et LUNDI
PROFITEZ-EN !

Feutre Noir pour Hommes
Bottines de feutre noir pour hommes 

Bonnes semelles de feutre recouvertes 
de caoutchouc, renforcies de cuir sur le 
renfort et l’empeigne.

Pointures de 6 à 11.
Superbe aubaine au bas prix de

$1.89
COMMANDE PAR MALLE

Noua remplirona toute commande par la malle pourvu qu’elle aoif accompagnée d un cheque ac­
cepte payable au pair ou d’un mandat de poate.

No* prix étant eoupé* au plu* ha* il nou* e*i impoaaible de payer le coût du tranaport Veail- 
I lez donc adresser

66, RUE DES FORGES
[ ef y inclure 15 centina par article pour frai* de malle.

TROIS-RIVIERES

PARDESSUS DE FANTAISIE 
POUR DAMES

Pardessus en velours noir ou 
brun, garnis de fourrure, dou­
blure laineuse, talons cubains ou 
hauts. Les plus nouvelles formes.

Pointures de 2 1-2 à 7.
Que pensez-vous de notre prix 

réduit de

Chaussures 
pour Garçons
Voici une occasion unique pour gar­

çons. Bottines noires en cuir solide. Sty­
le Blucher, bonne semelle, talon de ca­
outchouc.

Pointures de 11 à 2.
Essayez-en une paire maintenant au 

has prix de

PANTOUFLES JULIETTE
Pantoufle* Juliette en bon feutre de couleura 

brun. grl». noir. roee. bleu ou rouge. Bemellea 
lea de cuir trè* confortable#.

Pointure* d* * à 7.
Se vendent à $1 SS. x
Notre prix réduit pour cette vente.

CLAQUES FOUR DARDONS
1 lot de elaquea garantie# de première qua­

lité pour garçon*.

Pointure# de 11, 12 #( 1S.

Ce# elaques ont «n# vilénr réélle de 73c

Prix réduit d# la v#«U

26
MAGASINS

ukmsm

QUALITE

MONTRtAL 
VERDUN 
LACHINE 
QUEBEC 
OTTAWA 
TROIS- „ 

RIVIERES

66 rue Des Forges MU*

W inmpei 
de frand 
froié de I* 
nitobain. Il 
|c» routea 
#eige. et 
a qiit-lqueal 

I * jeun" 
Ingrad (»m 
prnRpecteui

I p<»rt aloi 
du Cesti 

j ntuée #■
IV boni 

melre enrj 
ensuite 

lue d-gré» 
lit ait ' ncoj
i «j ,* l’oueat
rue -•

j peg «U i
I thermomèt

■ ]4 dcffré#|
Le» roi

Ihif- ‘l*
I pée* a lj
j*cci!niulé,[
dv banc: 
qu»- rtntt 
r.!»ir d’aj 
Afr» aîi ire| 

lai froid 
Dan* li 

jo* a rap]
I froide av|
I dUtrirt»
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